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"LA FRANCE OU LE CANADA
‘Pepuis le jour ou Montcalm donnait héroiguement sa vie sur les

plaines d'Abraham, le Canada francais et la Vieille France ne con-
nurent jamais d'heures d'union aussi intime que celles que les Fran-
cais des deux pays vivent aujourd'hui.

Après la cession du Canada à l'Angleterre, ce fut l'isolement
complet, la séparation cruelle pour les pionniers canadiens. Immé-
diatement apres la capitulation, les nobles et les riches qui habitaie:n
le Canada reprirent le chemin de l’ancienne patrie et les colons fran.
cais qui s’étaient déjà attachés au sol parce œu'ils l'avaient vainen,
restèrent ici seuls avec leur clergé.

Is gardèrent bien l'amour de la France, continuèrent à chanter
son drapeau, ses gloires, ses vieilles romances, gardèrent sa foi robuste,
feos ttaditions et ses coutumes; mais s’attachèrent surtout à la terre
qu'ils devaient continuer de défricher, en faire leur patrimoine et
l'héritage de leur famille. .

En France, on se hâta bien vite, après le traité de Paris, d'oublier
les GQ,000 colons laissés là «isséminés sur quelques arpents de neige.
On les oublia au point qu'à la déclaration de la gnerre encore, on ne
savait pratiquement pas au Vieux pays gu'il existat de vrais Francais
à figure blanche au Canada. 11 s’est même trouvé un Académicien
pour apprendre au peuple de France que nos premiers soldats arrivés
sur la ligne de feu étaient bel et bien des peaux-rouges,
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Mais à mesure que la guerre durait, que les besoins devenaient
plus grands, plus pressantsy on nous découvrit conume descendants
français et on nous chercha des devoirs de reconnaissance envers }»
pays qui nous avait donné nos ancêtres.

On se hâta de faire briller"à nos yeux la grandeur de la cause à
défendre, à mousser notre amour envers la France, à demander aux
fils éloignés de voler au secours de leur mère.

Les fils du Canada n’ont pas hésité à voler au secours de la
France dans la mesure de leurs forces et les meilletrs Canadiens fran-
caig qui se couvrent de gloire au front, en portent témoignage : ils ont
fait dés sacrifices gonsidérables en lingerie, en provisions et en argent
pour soulager les misères de leurs cousins d'ouire-mer.

Îls ont cependant refusé de faire plus, parce qu'ils avaient cons-
cience des devoirs sacrés et plus immédiats pour eux qu'ils avaient à
remplir au Canada. Prétant une oreille trop crédule a la voix de la
franäophobie anglaise «l'Amérique ct des passions politiques cana-
dieñnes, on s'estétonné en France, au point de nous vroire des fils
dénabprés et rebelles. On a tenté de nous convertir, de nous fair-
comptèndre que nous devions nous battre pour ‘# langue et la civili-
ration:française, Commesi, depuis cent cinquante ans, nous ne l'avinns
pas fait constamment.

Tout.ce travail a été triutile et il n’y a pas lieu de s'étonner, Nous
AVONs ici'nos questions à régler, nos problèmes à résoudre et nos obli-
gations à remplir. On ne peut prétendre que la voix bien éloignée Au
sang. va l’emporter sur celle de la patrie. Cette voix est à ce point
éloignée que pourrelier notre parenté francaise, il nous faut, das
presque tous les cas, remonterà la huitième oula neuvième génération.

2° routeJa question à régler entre cousins se trouve là. Devions-
nou pourécouter la voix du sang franeais qui nous demandait de
« 101882 ie D à sta = A . ; . « .

nds égbrifiercomplètement. étonf fer celle de la patrie à qui nons
néustdevohs-éntièrement. :
ee RT to :  « 2

LaBj.nofs' dévibns toujours écouter de préférence la voix du sane.
quelldsérait notre situation, si jamais l'Angleterre et la France ve-
néienten conflit? Si tel était le cas, de quel eriine pourrait-on accuser
Jes Allemands établis depuis de longues années en France, S'ils ne cos-
sentde travailler au compte de la patrie alleman:le?

On leur reproche à bon droit leur traîtrise parce que, tout en se
faisant naturaliser citoyens francais, ils restent corps, esprit et biens
dévoués à l’empire allemand.

La comparaison peut assurément n'être pus absolument exacte,
mais elle a quelques traits de ressemblance*assez frappants. Pour
noits, qui ne sommes ni des Francais ni des Anglais, nous n'avons
qu’yne patrie, le Canada. Si dans ce cas nous croyons sincèrement
qu'il serait contraire aux intérêts du Canada de prendre une part plus
active:à telle on telle aventure, si belle soit-elle. le patriotisme le
plus élémentaire nous défend de nous y engager

* Sidevoir il y avait, nous pouvons nous rendre le témoignage de
l'avoir hautement accompli en fournissant des milliers de nos fils à
l'armée-des défenseurs du sol de France; et on ne peut nous faire
un reprachede ne pas nous être tous sacrifiés quand nous jugions que
les intérêts de la patrie nous réclamaient ici.
«Les représentants de lu France, venus au Canada pour étudier la

situbtion,‘ont du comprendre àla chaleur des réceptions avec laquelle
les C‘hitadions francais les ont accueillis partout. des/expressions Sin-
cèten amitié qui leur ont été adressées, qu'il ne peut y avoir et qu'il
n'y a pas d'antipathie de notre part. '

, Ils ont certainement reconnu que nos prohicmes ne sont pas les
Jeura et que nous leur avons donné jusqu'à ce jour des preuves indis-
cntables de notre attachement et de notre amour pour la France : mais
ila ont aussi compris que nous étions et devions rester canadiens avant
tout et toujours.

Thomas POULIN.
 

~~LIMPOT SUR LE REVENL
Noils avons recu, dernièrement,

 

ct non sur le revenu total. suivant
l’état eivil des contribuables. Elle

Consolant

Nous lisons dans l'Etoile "1
Lowell:

dies occasionnées par le * vice so
cal", dans l'armée américaine, est

de celui de toutes les autres ar-
mées en campagne.

"La raison de ce bas pourcenta-
ge, a déclaré un officier américain,
c'est que le soldat des Etats-Unis
qui est rendu au front est là pour
serait son pays et qu'il ne pense
pas à d'autre chose, Je ne veux pas
dive que ce sont tous des saints,
mais la statistique montre queleur
conduite est honorable et pure, de
facon générale. Jamais dans l'his-
toire la santé d'une armée n'a été
meilleure.”

‘Combien sommes-nous enchan-
tés et heureux d'apprendre, de ce
vôté-ci de l'Atlantique, que nos fil
nos frères, nos cousins, nos amis
qui sont en France méritent des
éloges aussi enconrageants! Quelle
satisfaction pour leurs mères nu
leurs épouses d'apprendre d'eux
des nouvelles aussi excellentes!
C'est comme une suave musique à
nos oreilles, et puissions-nous l'en-
tendre jusqu'auretour dé nos bra-
ves soldats, chargés d'honneur et
de gloire,”

Que ne puissions-nous en dir-
autant des camps où nos soldats
sont cantonnés en Angleterre!

Conscription

Les Etats-Unis et l'Angleterre
sont à conclure une entente parla
quelle les sujets britanniques se-
ront conserits aux Etats-Unis et
les citoyens amérjeains au Canada.

deux GOUVErnements sont arrélés
et il ne reste plus que la contirma-
tion officielle. Par cet entente, on
reerutera an Canada les eitoyvens
américains agés de 21 3 30 inelusi-
vement et aux Etats-Unis les su-
jets britanniques canadiens de 20
à 40 ans inelusivement.

Cette entente entrera en vienentr

dès que le roi l'aura signé ainsi
que le président des Etats-Unis.

Entre amis

Toronto, dit le “Catholic Regis-
ter’, ayant à faire un choix de
vinet, sur un peu plus de quarant-
officiers qui se trouvaient dans la
classe appelée sous les armes par
la conseription, à immédiatement
choisi 7 catholiques sur les & qu'il
v avait dans la classe. Les huit
auralent été pris, sice n'eut été de
l'esprit de justice d'un inspecteur.
Le maire et le chef de police ont
presque été pris d'une erise d'hys-
térie quand le bureau des commis-
saires a proposé d'entendre les ob.
Jections de ces hommes, Les cons-
crits ont été appelés à comparaître
devant la Commission de police et
l'invitation a été acceptée, Cepen-
dant, les hommes qui se sont ren.
dus, n'ont même par eu la permis.
sion d'être présents. C‘ette con-
duite scandaleuse a été approuvée,
Tel est le traitement que les catho-
liques recoivent sous le gouverne-
ment municipal mené par les Lo-
ges, Et des six journaux quoti-
diens de la ville «le Toronto un
seul aborde cette question en ré-
daction et c'est dans une tentative
des plus faibles pour approuver
cette action qui «levrait faire rou-
gir de honte et d'indignation tous
les citoyens bien pensants.””

Les Loges de Toronto ont tont

‘D'après une récente statisti-
que officielle, le taux des mala-

inférieur à uu tiers de un pour
cent, ce qui est un record de vie
pure et digne, remarquable à côté

D’ACCPTER LES
L'acceptation écrite des conditi

tenant un fait accompli pui
tenant traversé les lignes all

Amsterdain, 22. —- Une dépêche
de Berlin déclare que la confirma-
tion écrite de l'acceptation russe
des conditions allemandes a tra-
versé les Hignes allémandes. C'ett
nouvelle dispose de la rumeur de
la chute du vouvernement Trois
ky-Lentne, a.

i La flotte ennemie
Londres, 220% Quarante-cing

vaisseaux de guerre allemands

LES BOLSHEVIKI S’EMPRESSENT
 

 

 

CONDITIONS BOCHES
ons de paix allemandes est main-
sque le document la portant à main-

emandes.

| Wenden et sont maintenant de-
[vant Wolmar, Entre Dvinsk €
{Paisk, nous avancons vers L'Est.

L'armée de von Linsingen avau-
ce sur tour le front. D'importants
raccordements de chemin de fer of

cde routes Rovio n été abanudontués

{par l'ennemi.
"d'est encore impossible de don-
fuer des chiffres exacts sur la quant-
tité de butin pris, Jusqu'à présent,
THOUS VOUS ce qui suit: prison-

CHRONIQUE

Le péril national
Le juge Tellier, de Montréal,

rendant jugement dans le cas
d'exemption d'Elzéar  Lapocte,
Crève de l'Ecole des Hautes Etudes
Commerciales, a déclaré : ‘La loi
du Service Militaire a été adoptée
afin d'organiser le pays et non de
le diviser... Le fait que la famille

le instruire ce conserit doit être
pris en considération par la cour.
d'exempte, le conserit quoique

appel par le juge Duff à Ottawa.

s'est imposé des sacrifices pourfai-

des cas semblables soient jugées ©|
s'approchaient de Reval. mercredi mers : le général d'une armée, plu-
an ‘poche recite de Pe lu LGai apres une ca péclhe reel de I € sieurs commandants de division,

trograd. Des troupes ont été dé 425 offieiers et S,T00 hommes. Bu-
harquées à Reval, et le correspon- tin, 1.353 canons. 120 mitraillen-

dant du Daily News Bolshevik "Les, 4000 à 5.000 chars auto: des
Gore in IM bene vee ‘ i . ' . ; :

télégraphie que Trotsky va proba-itrains avec un millier de Wagons
blement démissionner,

Ce que dit Berlin
Berlin, 22, — Nos régiments de !

He de la Lune ont traverse foie guerre.
passage glacé, pénétré en Esthonie
et-oceupé Leat, Dans leurs mar-: Amsterdam, 2T. La presse
che le Tong du golfe de Riga. ils austro-allemande semble se détier
ont livré quelques petites batailles [considérablement de Leon Trotsky
et fait 500 prisonniers et pris 20 et croit que sa reddition n'est
Canons, Nos troupes ont traversé *qu'nn piège.

dont plusieurs, chargés de nourri-
ture: des aéroplanes et une quan-
tité Incalteulable d'autre matérie

On craint 
Ces paroles du juge Tellier con-

solent un peu des regrettables dé-
cisions prises dernièrement par lr
juge Duclos de Montréal et par le

Juge Duff, juge d'appel, au sujet
c'étudiants d'universités et de pe-
titx séminaires.

Ces juges sont en train de vider
lex universités et les petits sémi-
naires de la provinee de Québe>,
foyers de recrutement du clergé et
des professions libérales, Et ponr-

POLITIQUE
Les décisions du juge Duff et Je

 

recrutement sacerdotal. — Regrettables déclarations de M. Sévi-
gny. — Echange de conscrits entre le Canada et les Etats-Unis.

 

ce que le recrutement sacemlotal
ne soit pas inis en péril et, comni>
ministre de la Justice, il est le
mieux placé pour le faire.

Echange de conscrits
Le Canada’ dit à propos Je

l'échange de conscrits entre les
Etats-Unis, l'Angleterre et le Ca-
nada :
“La Grande-Bretagne et les

Etats-Unis, le Canada et les Etaës-
Unis, viennent de conclure deux
traités de même nature.
‘En vertu de «es traités, les su-

Jets britanniques et les vitoyeus

canadiens, résidant aux Etafs-
Unis et qui seraient soumis à !a
conscription s'ils avaient leur da-
ymicilé en Grande-Bretagne où au
Canada, seront sujets à la rors-
eription par le gouvernement des
Etats-Unis.
lt, réciproquement, ie

toyens des Etats-Unis,  yesi-
daut en Grande-Bretagne ou au
Canada, seront sujets à la cons-
cription dans le pays où ls onr

les 
tant, pour l'avenir de la race et du,
pays, ces jeunes gens sont, sinon!

leur domicile. -

‘Les conditions de la conserin-

  

. . . ty: a .
plus, du moins aussi utiles que les; tion: age, appel. exemptions, 5e.   agriculteurs et-les Ouvriers des usi- ront celles de leur nation. Ainsi les

es de mannitions, Qu'on n'invoquei sujets britanniques serpnt vons-

Les détails de l'entente entre les:

“Le département de police dd

LES FANATIQUES DE
NOUS EN

L'OUEST
VEULENT BEAUCOUP
 

| katchewan demandent que la

 

| ; . .
(vention très nombreuse de ecom-
| Missaires d'écoles venus de toutes
les parties ae la Saskatchewan,
adopta à une grande majorité. une
série de résolutions  deman-
(dant au gouvergement d'exelurs
iteute autre langue que l'anglais
| dans les écoles publiques cle la pro-
vince. Quelqu'un proposa un
amendement pour excepterle fran

[nent pas de secondenr,
© L'élément anglais était venu à
Leads,

Lia convention en grand nombre ot
L ét évident qu'il voulait do-
miner, Le nombre de délégués pré-
sents était si grand qu'on dut s15-

| wer dans deux edifices sépares, on

[qui fut très inconmnode, Les méness
résolutions ont été adoptées dans,
lex deux assemblées.

| La première résolution compor-
tait une expression d'allégeance
«ut roi et le désir de poursuivre Lay
guerre jusqu'à une victoire comp

 

| Les commissaires d'écoles de lang ue anglaise de la province de Sas- | . Le .
Jcôre à vonvainere cetle Jeunesse

“cane autre langue que l'anglais ne

seule langue anglaise soit la lan.|

gue d'instruction et de comm unication dans la province. 1

; ; ; a. re ces jeunes rens savent que leur
fo Saskatoon, Nask., 29 — Une con. plete. Cette résolution adoprée®a ennemi n'est pas au-delà des mers,

l'unanimité fut suivie du chuat du
“God sauve the King”.

Voterle texte de quelques autres
résolutions: !
Personne ne pourra être non-\

mé commissaire d'évole, à moins |
d'être sujet britannique et de pot-
voir live et écrire en anglais. i

“Cétte convention demande an
gouvernenrent provincial de faire
tout ce qui est possthle pour que
tous les enfants de la province
puissent acquérir une connal-san- |
ve complèts de la langue anglaise. |
Cette convention désire qu'au- |

 
soit employée comme langue «do

communication dans fes écoles de
la province,
“Cette convention avis

au aucune autre langue que l'an-
riais ne doit être enseigné dans les
évoles de la province, durant, Tes
heures régulières de elasse

est

 

 

EXISTENCE DES ALLIES EST
BIEN EN

Il ne s'agit plus de dire que no
prussien, mais de savoir si la

dominer l'Europe.

 

ner, membre du cabinet de guerre,
parlant à Plymouth aujourd'hui,
s’est opposé à trop de publications
des buts de guerre.

de paix soient

 

- Londres, 22. — Le”Vicomte Mil-'et, dit-il. unite nationale et la
coopération Je toutes les nations

Jusqu'à ve que des négociations,
entamées, dit-Ho govions un peu dans l'embarras,

JEU EN CE MOMENT
us allons détruire le militarisme

Prusse va détruire les Alliés et

libres du mondé amèneraient cer-
tainewent une paix permanente,

Trop de propositions
de erains, ajouta-t-il, que nous

{Das le fait que Fimpôt du song doit
“être payé par toutes les classes de

“touché aux étudiants en théologie

1

la soctété: le sacrifice imposé par
cette loi n'est nullement propor-
tionné au péril national. Le gon-
vernement n'est pas parvent en-

pleine d'idéal que la patrie cana-
dienne était en danger: au contrai-

qu'il est à côté d'eux, que c'est fui
qui les enrôle de force.

Le recrutement du clergé

Ou enrôle done les seminaristes,
du moins ceux qui l'auraient été
demain, sl avaient vécu sur ue

terre hibre, gouvernée par un gou
vernement soucieux de la gran-

deur de son pays.

Le gouvernement n'a pas encore

qui ont revêtu la soutanez: peut-
étre de feva-t-i1 un jour. Le minis-

tre de lu Justice entend comme
etudiants en théologie veux qui
ont recu la tonsure.

{est bon de rappeler aujour
d'hui les paroles que M. Sévigny
disait à la Chambre des Commu
nes te 19 juillet 1917, en réponse à
un député de F'Oppos:tion qui de-
mandlait si les séminaristes ayani
vecu les ordres mineurs seratent
exemptés, comme les sous-diacres
les dtacres et les protres,

Je ne le erois pas:et je ne Jos.
père pas... Comme” catholique
avant pour le «lergé de ma provin-
ve tout le respect possible, sachan
que les prétres, que les curés, tes
vieaires, les diacres, les sous-dia-
eres, ainsi que les membres du
«lergé appartenant aux autres re

ligions, sont exemptés par ce bill,
je déclare qu'il n'est que juste de

demander aux jeunes étudiants en
philosophie où en première année
de théologie de faire leur -devoir.
comme les ouvriers, les eultive-
teurs. comme les hommes mariés
de ma province où de ma race qui
sont appelés en vertu de ce bill

crits aux conditions de Ja loi au-
glaise, les citoyens canadiens aux
conditions de la loi canadienne p+
les citoyens des États-Unis à celles
de la loi américaine.
De sorte que les jeunes gens

GUL se sont fait exempter au Ca-
nada comme vitoyens des Etats-
Unis, devront se présenter aux dé-
pots de recrutement au Canads.
s'ils tombent sous le coup de la Yo:
de conseription américaine.
‘Ces traités, d'autre part, n'au-

vont force de loi qu'après avoir été
ratifiés par les parlements ou con-
grès respectifs des pays contra--
tants, .

‘Ce qu'ils donneront. en cons
crits, est encore assez indéfini. lu
dépêche de Washington qui ar-
nonce la signature des traités, qu
qu'ils affeeteront “probablemedt
250,000 sujets anglais et 60,000
citoyens eanadiens aux Etats-Unis,
15,000 citovens américains en
Grande Bretagne, et 36,000 au Ca-
nada,
‘Ces chiffres n'indiquent pas,

pour nous, un supplément consi-
dévable à l'effectif réuni par notre
recrutement dans Ja première clas-
se de conserits, et ne modifieront
pus beaucoup la mesure de succes
de la conseription où plutôt de da
faillite.

‘llest à remarquer que c'est à
l'initiative des Etats-Unis que sont
dûs ces traités. Nos voisins ont,
dès leur entrée en guerre, établi la
conseription chez eux, mais au lieu
d'appeler tous les conserits et de
«es enrégimenter tous, sauf les cus
d'exemption, ils ont établi un tiva-
ve au sort «t ceux que leur numérs
du tirage à désignés ont été seuls

appelés au service actif. Hs ans
ansi réuni un million et demi de
recrues sur une population cons-
criptible de sept à huit millions :
Hs sont donc loin d'avoir démands

là leur population un sacrifice pr»
{ portionnel au nôtre. :

‘Car il ne faut pas oublier que.
avant la conscription, le Canadanous combaitons pour notre vie el que nous formulions trop de pro-

l'existence même des nations li- positions et que nous placions nos
bres de l'Enrope occidentale, Com- réclamations totales nn peu trop
me résultat de la chute de la Rus haut. Les gens étaient surprisutie foule de questions et de de-

mandes de renseignements concer-
nant l’impot sûr le revenu que le
gouvernement a adopté à la der-
nidre session.

Comme c'est une taxe nouvelle,
nous croyons que les explications
suivantes que nous empruntons à
l"*“ Action Catholique” seront uti-
les à nos lecteurs :

L’impôt dy revenu existe désor-
mais en vertu d une loi passée à 1:
dernière session fédérale, & Otta-
wa. Toutes-ies personnes, ou cor-
porations, ou compagnies sujettes
à cét impôt ont, sans attendre d'’a-
vis ou de demande de la part des
perdéepteurs de l'impôt, jusqu'au
28 février nrochain inelusivement

ur transmettre au ministre des
inances à Ottawa une déclara-

tion de leur revenu total pour
l’année civile expirée le 31 décem-
bre.

Doivent payer l'impôt les per-
rOnnes non mariées et les person-
nosveuves sans enfants dontle re-
vénu excède #1,500. Dans tous les
autres cts, y compris celui cles per-
rondes mariées, le revenn imposa-
ble doit excéder $3,000.
La taxe se paie sur l’excédent,

est de 4 p.e. Il faut ajouter une
surtaxe progressive de 2 pe. sur
l'excédent de 6,000 jusqu'à #10,-
000; de 5 p.e. sur l'excédent, ile
$10.000 jusqu'à $20,000; «le 8 p...
sur l'excédent de $20,000 jusqu'à
$30,000; de 10 p.e. sur l'excédent
de #30,000 jusqu'à #50.000 : de 15
pe. sur l'excédent de 450,000 jus-
qu'à $100,000: de 25 pe, sur |ox-
cédent de $100.000.
Les corporations et compagnies

sont sujettes à la taxe, mais non à
la surtaxe. Les personnes faisant
affaires en société ne sont sujettes
à l'impôt que dans la mesure dos
revenus individuels des associés.
Toute personne qui fera une

fausse déclaartion peut être con-
damnée jusqu'à #10,000 d'amende,
ou jusqu'à six mois de prison, à la
discrétion du tribunal.
La déclaration du revenu est ‘a

première formalité. Le ministre
des Finances, après cela, a jus-
qu'au 30 avril pour etVoyer à cha-
que contribuable sujet à l'impôt
un état de la somme qu'il doit an
trésor fédéral. Les paiements dlai-
vent être faits days les trente
jours. Les arrérages porteront in- térêt à 7 pe.

sie, le parti railitaire est de non-simplement eru qu'il leur était per-
veau en évidence en Allemagne.mis de prendre des libertés. . .avee

Le contrôleur des vivres, M.
Hoover. dit que les états de ost Lourd Milner a prétendu que la

de la République américaine vont question n'était plus de détruire
souffrirdu manque de nourriture (je militarisme prussien, mais plu-
d'ivi soixante jours. La cause de qot d'empêcher ce militarisme de
cette famine. d'après M. Hoover, détruire les alliés et de dominer
serait lacongestion du trafie sur ‘Europe et vne partie de l'Asie,

les chemins fe fer. ‘ | Te président Wilson of lo pro.
11 ajoute que les exportations pian ministre Lloyd George ont

de céréales en Europe sont de 45 expliqué clairement. dit-il. que
millions de boisscaux inférieures à ous n'avons dueun désir de dé-
ce qu'elles devraient être pour! membrer l'Allemagne. de contr-
satisfaire aux besoins des Alliés. i ler sa constitution et de lui refuser

Cette situation est inquiétante une part légitime du commerce
pour tout le monde, sur ce eonti- mondial. Il ne peut ¥ avoir qu'une
nent comme sur l'autre. De plus réponse au défi de l'Allemagne "*
les mesures que l'on prend pour jcette réponse implique plus d'en-
arracher à la terre le peu d'hon- durance ct de saerifiees qu'anpa-
mes qu'elle possède pour la eulti-{ravant.
ver font prévoir des jours som-
bres pour l'avenir.

Il ne faut pas l'oublier: avec la
famine, ce sera la défaite: ave
des vivres en abondance, ce sera lu
victoire. Le Canada doit choisis
entre les deux,

ment impuissants.

Lord Milner parla ensuite du
conseil de guerre de Versailles qui
avait rendu plus possible la coor-
dination des efforts des Alliés et
avait réalisé la grande conception
d'un seul front allié. Il ne craint
pas unc révolution en Angleterre.  

des amis. C'est très naturel chez Sans doute beaucoup d'Allemands
eux. sont opposés à la continuation de

‘ cette effusion de sang par pure!
La f ë agression, mais ils sont netuelle-

d'entendre parler de limitation de
frontières dans les parties éloi-
gnées du monde, d'arrangements
‘commerciaux  d'après-guerre et
d'autres sujets semblables. Ce sont
‘des détails importants à régler
quan nous entamerons des négn-

; clations de paix, mais jusque là je
doute qu'il soit sage de commen-
ter beaucoup ces questions, Elles

ne sont que seconadires à notre but
principal qui est d'assurer la li-
berté à l'humanité et une paix
juste et permanente. .

Nous n'avons certainement pas
besoin maintenant de donner des
explications détaillées du pourquot
de notre lutte. Nous combattons
pour notre vie et l'existence mème
des nations libres de l'Europe oc-
cidentale.

Buts de guerre des Huns
Le parti militaire allemand a dé-

clargouvertement que son seul but
étaitMe porter un coup fatal a 1°71
talie, à la France et à l'Angleterre.
L'existence des nations libres de
l'Enrope occidentale était tout ce
qué l'empéchait de dominer l'Eu-
rope et une grande partie «le l'A-
sie et d'établir ie despotisme miii- 

 
Ou se demande comment un mi- ‘avait déjà fourni 425,000 volontui-

nistre catholigne a pu prononeer! ves. soit 6 poe. de sa population,

de telles paroles eM plein Parle-iet que xette proportion, pour tes

ment. lt faut les attribuer plus à ; États-Unis, s'ils voulaient l'égaler.
l'ignorance et au manque de jug |représenterait un effectif de pins
ment qu'à la convietion. Car com- de six millions de soldats.

ment M. Sévigny  veut-il que le La meilleure preuve que les sa-
clergé se recrute, si la loi envoie critfices impnsés aux Canadiens.
au feu les tonsurés, Tes minorés € moins intéressés à la guerre que les

les étudiants en philosophie > | Américains, sont plus considéra-

Qu adviendra-t-il du elergé ca. bles. ¢ est que les nouveaux traités

nadien frgneais, si la guerre dure atteindront sux Etats-l nis les Ca-

encore plusieurs années et que lat nadiens ages de 20 a 40 ans, et ait

loi soit appliquée dans toute sa ri- - Canadales Américains entre ZL et

gueur, telle qu'interprétée par ML] 30ans seulement. Le contraire se-

Sévigny. L'espoir des catholiques) rait plus raisonnable, mais allez

«c reporte sur le seul ministre ea- ‘done parler raison à des gouver-

thotique qui soit actuellement dans nants dont hos actes sont frappés

le cabinet wnioniste. hon, jugs de folie,
Doherty. Celui-ei devra veiller à Charles Gautier.

 

LA PROHIBITION

. Brcekville. 22 — Une assemblée a
Londres, 22—Voici le rapnort of- été tenue à Ogdensburg. hier soit, en

ficiel reçu hier soir des quartiers-gé- rapport avec la campagne d'option

néraux du feld-maréchal Haig. ‘orale proposée. I! a été décidé de pré-
‘Nous avons repoussé, de bonne senter une pétition pour avoir une

heure ce matin, une troupe qui atta- élection spéciale au mois d’avril. Les

quait nos postes au sud d'Armentiè-; voteurs de cette ville y auront l'occa-
res. Sur les autres parties de notre'sion d'exprimer lters vues sur quatre

front. un certain nombre de prison- questions d'accise, ,
niers ont été capturés par nos pa-! On rapporte que la campagne d'op-

troullles.  L'ennemi a montré une tion loca:e doit s'ouvrir incessamment

activité considérable, aujourd'hui, et être conduite avec vigueur. Ogdens-

dans le voisinag# de St-Quentin cot burg est un centre d'attraction pour

d'Arras, sur le chemin de Cambral.- des centaines de résidents de Brock-

au sud et à l'ouest de Lens, au sud viile et des a'entours qui désirent y

SUR LE FRONT ANGLAIS

 

 (Suite à la 7ème page.) d'Armentières et à l’est d'Ypres. latler étancher leur soif.
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DANS LE MONDE SPORTIF
 

LE CANADIEN AURAIT DES

di
ETOILES DU

‘

ke
Non, honorables et ‘oyaux conci-

toyens, la saison de gouret n'est pas

c'ôturée dans nos parages. Quoique le

Barnum de Plant et Compagnie soit

dans les transes de !a dernière ago-

nie, ce'a ne signifie pas que le plaisir

est fini. Loin de là, l’enthousiasme ne

fait que naftre; les anti-parties que

la Commission avait fait surgir au

sein du circuit local sont disparues
et désormais le public aura l’occasion
d'assister à de belles joutes, qui seront
une véritable démonstration du sport
national.
Le hockey tel que fourni par !a nou-

velle et seule organisation locale. fera
songer aux hons vieux temps, quand le
gouret amateur était le seul à l'hon-
ueur.
Soyez convaincus que !e Ruya! Ca-

nadien, le Hull, le Ste-Brigide et le

 

Malette s’y connaissent dans le mé-
tier: au début de la saison, le Ma-
lette nous a fait sourire, mais son
travail au cours des dernières joutes
qu'il a disputées nous a forcé à le sa-
luer et à reconnaître qu’i! avait du
réel mérite.

CANADIEN SERA LA SURPRISE

On peut s'attendre à ce que le Ca-
nadien de Hull fournisse les sur-
prises de la soirée d'ouvertrue, de-
main. Léo Gratton a une prise gen-
tille mais ferme sur tous les princi-
paux-copains de la Cité Transpontine;

s'il faut en croire la rumeur qui nous
arrive de l'autre rive, les Tricolores
auront sous le harnais les guerriers
qui s'illustraient ‘dans 'e cirque tré

passé sous l'égide de ‘Deck’ Décosse.
1! n’y aurait rien de surprenant si

Sam Goderre était sur la défense avec
Bertrand. L'attaque sera choisie, dit-
‘on, parmi Girouard, les frères Tes-
sier, Fortier, René Gratton, Séguin.
Watters, Simard et autres espoirs
Habitants,

- Bref, nous pouvons affirmer que le

FORCE DE PLANT & CIE

L'entrain ne manquera pas quand la ligue des cités d’Ot-
tawa et de Hull se lancera à la conquête de la faveur

, publique. — Canadiens de Gratton aligneront la plu-
part des étoiles qui représentaient la Cité Transpon-

*  tine dans les séries comiques. — Rencontre entre Pro-
hibitionnistes et Royal attendue avec impatience. —
Une coupe aux champions.

HULL DE LA

-endra en scène contre ‘es favoris du
Parc Royal. Ceux qu: ont suivi le

sport, cet hiver, savent qu'il y aura

des émotions et que la décision sera
en doute, jusqu’au dernier son du

gre.ot.

ROYAUX S'EN PROMETTENT

Le Roya!, tout nature“lement. pré-
tend qu'il est invincible. Ses vieux po-
teaux seront au poste. Si Vic Scott ne
peut remplir le sac. Gnee Goderre en-
trera dans la gorge. Le travail de

Gene contre Munitions est au-dessus
de toute critique. Jamais nous n’a-

vous vu d'amateur jouer une partie
aussi solide dans la poche Tommie
Church et Lépine sont éligibles sur la
défense: Turner est à Renfrew et on
ne l'attend pas. Ç ;

L'assistance fera une beile rêcep-
tion à Phil, après l'injustice criante
dont i! a été la victime.

Cette association, comme on peut

‘e voir, est redoutable et la gérance
espère débutef par un beau succès
dans !e circuit qu'elle a plus que tout

autre contribué à former.

UNE COUPE AUX COQS.

Il ne faut pas croire que ‘es quatre

équipes se démèneront seulement que
pour se fatiguer et user leurs patins;
non, il ¥ a mieux que cela.

Oscar Lépine, du Royal. a déclaré à
l'assemb'ée d'organisation, jeudi soir.
qu'il obtiendrait d'un sportsman bien
connu de la Basse-Ville, une splen-
dide coupe d'argent.

Les vainqueurs des séries seront

donc récompensés de leur dévouement
a la belle cause du sport. Et ils se-
ront certains d’obtenir possession du

trophée. car il n’y aurait pas de com-
mission pour mettre le grappin des-

sus et le rendre invisible.
Donc, à demain soir, la grande fê-

te: qu'on ne l'’oublie pas. L'admission
n’est que 25 sous, taxe de guerre com-

prise. 11 faut que le Parc Royal soit

4

 Royal Canadien n'aura pas la tâche
facile quand vers les 8 heures, il des-

 

 

AYLMER VEUT SALLIER
A LA NOUVELLE LIGUE=

 

Peut-être que 1a nouvelle ligue de
Hull el d’Ottawa‘ n'a pas de vogue ;
c'est l'opinion de ceux qui lui veu

“ Jent autant de bien que Kerensky en
veut à Trotzky, mais {il n'en est pas
moins vrai que les clubs se dévouent
pour entrer sous son étoile protectri-

ce,
La dernière recrue à venir offrir

ses services à la cause est le club
d'Ay.mer. .
Les organisateurs du circuit avaient

déjà discuté :e projet avec l'Ayimer,
mais À l’assemb:ée de mercredi soir,
on annonça qu'aucune réponse  défi-

nitive n'avait été reçue des gars du
lac Deschèues.

Hier après-midi, cependant, M.Shep-
pard, un gérant populaire des trouba-
dours de là-bas, s'en fut voir Claude !
Lascelle, du Royal, après lui avoir
fait révérence, il lui dit que es Villa-
£eo!s aimeraient à entrer dans la sé-
rie, À seule fin de prendre un coup de
hasard à la coupe du championnat.

AVANTAGES ET DESAVANTAGES.

Hl y aura probablement une réunion
de la ligue, ce soir, pour étudier le
cas d'Ayimer. Les Royaux sont bien
disposés à l'égard des Co:oniaux et si
les trois autres clubs sont favorables
au projet, on aura une cinquième or-
ganisation dans le circuit.

bondé de spectateurs. Encourageons
notre jeunesse; elle le mérite.

 

La venue d’Aylmer sera bienvenue,
nous n’en doutons pas, mais on pour-
rait se permettre une remarque ici.

La saison est tellement avancée, que
cinq clubs prolongeraient la course

trop avant dans le printemps et ocea-

sionneraient des ennuis dans :a déci-
sion des dernières joutes. Un autre

point se dresse: serait-il recommanda-
ble d'envoyer à certains soirs. trois
équipes d'Ottawa s'illustrer à l’'Aréna

| du lac?
Le dép'acement pourrait être désa-

vantageux, quoique la population
d'Aylmer aurait certainement le droit
de voir des joutes dans son territoire.
La ligue étudiera ce prob:ème et ne

rendra sa décision que dans quelques
jours.

i * #
Les magnats de la défunte ligue

prennent assez philosophiquement leur
déconfiture. Ils reronnaissent que les

Royaux et les Saints ont fait la seule
chose qu'ils avaient à faire dans les
circonstances. Guy Boyce et Bil'y La-
rocque semblent admettre que l'assis-
talice aux prochaines joutes à l’Aréna

sera p:us mince qu’un cinq sous.
. + +

Les quatre clubs en scène sont as-

sez puissants pour faire bonne figure

dans une joute de championnat pour
la coupe Art, Ross. 
 

 

Frank Plant a une crampe

Frank Plant est enthousiasmé dea
progrès déjà accomplis par la nou
vel'e ligue d'Ottawa et de Hull? A!-
dons, osez-vous demander pareille
question? Doutez-vous de la sincérité
de Frank, l'ami le plus fidè'e du Royal
et du Ste-Brigide? Non, !! ne faut pas
croire que Plant est un ennemi. Loin
de .à, il aime tellement le sport que
son amitié peur le circuit d’Ottawa
at de 1a Vile Sceur ressemble a elle
d'un loup affamé à l'égard d'un
agnelet innocent.
Alarmé aux rumeurs qui cireuient

depuis bier soir, à l’effet que le Cana-
dién. avait l'intent‘on de faire main
basse sur les étoiles du cirque mori-
bond. M. Plant déclare qu'il sévira
contre les ‘‘intrus” et qu'il les fera
déqualifier.

Cesse donc, Frank. vi l’organisa.ian
de la nouvelle ligue t'a causé une sur-
prise, veuille bien nous croire. on te
nrépare une plus grande surpris en-
cere! !

Bull Dogs rossent Habitants
——

Québec, 21 — Le Canadien a ren-
contré les vieux Bull Dogs, ici. ce soir.
dans une partie au profit de ia Croix
Rouge et les Habitants ont été ro1;*3
4-3. Québec avaitises vieux guerriers
en uniforme; Moran était dans le sac,
Hall et Ritchie cagnaient sur la dé-
fense; Malone, Mummery et MeDo-
nald brillaient sur l'attaque. Le Tri-
teiore avait son alignement régulier
de 1917 à l'oeuvre.
11 n'y eut pas de score à la prem:ère

session; à la deuxième, !es Habitunts
meusient 2-0; mais dans la troisième,
lea locaux se réveillèrent et comprè-
rent quatre points de suite. Laviolette
compte le dernier point de la koirée.
Pitre, Lalonde et Laviolette out byills
pour Canadien. Vézina a joué sa par-
tie erdinaire dans les buts:

ALIGNENENTS.

  

Québec. Canadiens. |
Buts.

-... .Vézina

| Couvert.
Ritchie... _ . ... ... ... .Couture

Avants.
Mummery... . Lalonde
Malone... ... ... ... ee eee. Pit:
MeDonaid... 2.222 20 Lavioletie

Substituts.
Crawford... ...Berlinguette
Ce eee a Ce ee ee . .. Bell

RESUME.

Première période.
Pas de score.

Deuxième période.
1 Canadiens—Corbeau. . . 2.00
2. Canadiens~Laviolette. . . .12.00

Troisième période.
3. Québec—McDonaff. . . 3.00
4. Québec—Malone. . . . . . . . 7.00
5, Québec—Malone. :. 8.00
6. Québec—Mummery . 1,00
7. Canadiens—Laviolette. . 1.00
Score fina:: Québec, 4; Canadiens,

Arbitre: Dr Labrecque: assistant.
Dave Powers; punitions, J. Létour-
neau; juges, Dr Leclerc et Nap. Bel.
leau; chronométreur, Jos. Bussières.

3.

 

-

Chiens canadiens brillent

a New-York

New-York, 21 —— Montréal! a obtenu
sa part de prix à l'exposition canine
qui s’est ouverte hier. et à laquelle
prennent part 1,644 chiens.Cette expo-
sition est la plus importanteet la plus
considérable jamais tenue en aucun
pays. F. C. Howard, propriétaire de
Tyrone Brian Born, jeune Irish setter,
à reçu des offres superbes pour ce
chien, mais il les a toutes refusées. Le s
collie Farmer, propriété de Jos. Raide.
a battu de nombreux concurrents. Le
griffon belge de C. Van Camps, a rem-
porté un premier prix, deux deuxidmes
et un troisième. Le boston terrier de
J.-R. A:mon, a triomphé de nombreux
concurrents, battant entre autres un
champion. Les terriers et airedales a
robe rugueuse seront jugés aujour-
d'hui. Les juges anglais qui se trou-

 

il faisait froid, !! faisait froid et quand|
i! faisait chaud, il faisait chaud. Ou!

i

l'avant pas chaud quand le thermo

Pas plus tard que mercredi soir, alors|

re vertigineuse et que tous les fils de

Canayens avaient !e museau gelé, il y
avait un gars qui avait tellement

‘et. vestun et toute la bastringue.
 .

le monsieur. vous l'avez déviné

faut l'appeler par son nom. Eddie es-
sayait de cogner des quilles au Monu-

qu'ailleurs. Eddie se croyait à l’équa
teur et il avait l’audace de we coucher
sur les ullées.

+ +

11 eut méme l'audace de menacer

un honorab'e compatriote de faire pu-

chapeau porté par ce compatriote lui

donnait ‘les crampes.
“ # =

tard dans ‘a soirle.
. + x

voir peu. Joe avait raison. mais
faudrait distinguer.

. - + _ oo
Frank Plant se demunde s'il a été

un succès à la présidence de la Com-

TOUT EN PARCOURANT
NOS RIVES ET NOS ARENAS:

 

La chemise d’Edouard Boulay. — La popularité des Habi-
tants augmente dans toutes les branches du sport. —
Les dictées des hommes savants a travers les ages.

que le mercure descendait a une alu ain et sis savent se comporter, ils

chaud qu'il avait enlevé faux-col Bi,

l'âme dirigpante de !
J Royal Canadien controle la situation!

Eh bien, c'est Eddie Boulay. puisqu'il dans la Capitale. (est beau!

ment et il ne faisait pas p:us chaud “A houteille et la beauté que l'on puise

‘se vaut.

"mieux démo!ir ensuite.
i

blier aux quatre coins du ciel que le |’

Et comme le disait Joe Fédinsky. il: chain, tout ce qu'il y a de musical se

faut avoir beaucoup étudié pour sa-jra au théâtre Russell, alors
il{ Chorale des Etudiants rendra

‘

|

|

i 

 

i! admettrait qu’il.

ne connaît rien en fait de sport nat:o-
nad.

* 0%

chantait à 30 sous zéro. Un full remarquable, cest que

. 0B a & Cg ‘Habitants sont populaires dans
Au vingticme siecle, c'est différent. j pays. Dans toutes les branches du

sport, ils ont su prendre la

 

pourront dicter leur volonté à n'im-
porte quelle organisation. ;

“ x 0»

Le Canadien, de Newsy Lalonde. est

N. H. A. et le
 

» * +

Les rêves que l'on puise dans la

 

+

dans le pot de peinture spéciale, «cla|

Cela ‘“retupe” sur l'instant

. + +
Walter Johnson n'a pas apposé sa

signature à un contrat de Wasnhing-
ton. I. n'est pas satisfait de l'offre de
$10,000 que lui a fait la gérance|

i

i

On « hâte de voir Pelle à l'oeuvre Walter avait depuis trois ans un con. |

dans la ligue d'Ottawa et de Hull jtrat de $12,000, mais ce contrat expi|
Pelletier est à s'entraîner: i! fait de; lait en octobre dernier. |

-|'a course... * + LS

N'oubliez pas que te 10 mars wry

que a
O Ca

nada en parties. Et on pourrait re

marquer qtle la séance des mêmes Sa

ressantes.
-

vants, le 7 mars, sera des plus inté-

 

Résultats dans la ligue
de quilles de la Cité

DOUANES.

Douanes gagnent trois séries.

SENATEURS.

Emeræ:ds gagnent deux séries.

 

Ligue du Service Civil

INTERIEUR No 1.
 

Hutton. .178 197 166—541
Shore .176 198 197—571
Foley. .216 170 189—575
Côté. . .197 213 179—589
Turcotte. ..185 173 183—541
Wallace. .150 188 224—562

Total. . . . . . 1102 1139 1138 3379

PAYEURS.

Hector. L203 192 148—543
Boreham. .157 132 169—458
Mainguy. 171 154 158— 483
Lamarche. .182 206 185—573
Smith. . .156 152 192—500
Howe. . . . . . 13 198 173510

Total .1008 1034 1025 3067
Intérieur No 1 gagne trois séries.

 

Le temps de crier est
passé. — Il faut agir

Montréal, 22 — Voici ce que dit !a
“Presse” au sujet du prochain tournoi
d'hommes forts et des injures qu'on se
lance de part et d'autre.

Le championnat des hommes forts
organisé par Léo Dandurand vient à
son heure. Chaque op qui s'écoule
nous en apporte la preuve écrasante.
Les hommes forts (plusieurs d'entre
eux du moins, s'injurient. se mor-
dent, se déchirent. Pourquoi cette ra-
ge?
Ceux qui se croient vraiment forts

n'ont qu'une chose à faire, c'est de
s'inscrire dans le tournoi pour le
championnat, qui sera disputé les 14,
14 et 15 avril, Ce tournoi qui compren-

dra unc belle série de véritables tours
de force, décidera du championnat. Il
est inuti'e de perdre son temps à s'in-
jurier, à vouloir ameuter le public,
quand l'occasion s'offre de régier la
question de supériorité, et de voir qui
est le champion des hommes forts.

SEUL MOYEN DE DÉCIDER.

Dans les pays d'Europe, d’où nous
vient le sport, le championnat des

hommes forts se décide dans des
grands concours. De même, le titre de
champions des lutteurs se décide dans
des tournois qui ont lieu dans les prin-
cipales villes de l'univers. Ces cham-
pions sont reconnus comme tels dans
tous les pays du monde. Pourquoi en
en serait-il autrement pour les hom-
mes forts au Canada? Il n'y a qu'un
moyen. qu'un seul de savoir qui est le
champion des hommes forts, c'est de
faire rencontrer ces derniers dans un
grand concours.
Le projet de championnat des hom-

mes forts lancé par M. Dandurand.
nous paraît certes :a meilleure idée
émise depuis longtemps dans le do-
maine du sport. Le vainqueur sera le vaient aur un navire qui a été torpil

lé ont été remplacés par Geo.-8. 0- Moran... ... ... ... ..
Point.

fall. er eee ene eas ..Corbeau mas.
champion, le champion reconnu et
indiscutable.

151—464 | Ba. et mercredi, le Canadien. recevra
C. Kritsch. .1 4 182 1623—508
C. Ardis. .150 163
G. Whitley. .160 177 219—550
H. Carkner . .159 151 204—514
S. Tanner. .176 150 186—512

Total. . .809 823 922 2554

EMERALD.

H. Bowen. .154 167 179—500
Joe Dennison. .155 169 213—537
F. Rowe. . .166 172 179—517
H. Lancaster. .148 180 176—504

W. Louttit. . . . 152 102  178—492

Total. L775 850 925 2550

Le public est fat'gu> de voir les

hommes forts (certains d'entre eux,
s'injurier dans les cclonnes des. jour-

Haux. Que nos hommes forts, s'ils sont
sérieux et s'ils veu'ent’ être pris pour
des hommes sérieux, cessent de par

LES VIEILLES PER-

Les sels, le calomel, les pilules

dès maintenant.

idoivent porter une attention spéciale

les là leurs intestins, pour empêcher la
le ; constipation. C’est aussi naturel chez

haute | QUIllement, car on perd toute son ac-

vaudrait autant

pour , âgissent durant le sommeil.

 Wallace. . ... ..135 199 191—535| des hommes x, cessent de par
Donaldson. S175 223 179-577 21 et d'écrire nl apir. Qu ie
Sorley. 189 158 208—555 crivent sans retard pour le prochain

Wilkes . 156 173 185—514; Championnat
Chaput. .170 159 173—482 2 - Na

4 Montréal attend Royal
Tota! . 825 892 930 2663: de ied ferme

«APITA L. : p

Rogers. 134 158 1666-458 Montréal, 22 — Le Jubilé nous offri-
Underhi!!. 2137 141 163—441 |ra toute une série de superbes parties
Mowatb. . 200 148 152—500 de hockey avant la c'ôture de la sai
Oliver ..110 184 179—473 |son. Samedi, aura lieu ‘a joute entre
Smith. ..118 187 194—499 le Lya'l et le Stc-Anne; dimanche, ‘e

Royal Canadien, d'Ottawa, viendra
Total. -699 818 854 2371 rencontrer les All Stars d'Hochelaga:

und”, le Canada Cement fera face av
| Lyall; mardi, le vainqueur de la par
tie de samedi rencontrera l'Hochela

la visite des Ottawa.
Une joute parmi cette série qui pro

;met un intérêt spécia!. est celle de di

manche so:r, parce qu'elle nous per
‘met de voir à l'oeuvre un «:ub que
‘nous n'avons pas encore vu le Royal

Canadien, Les fervents du hockey
prendront le chemin du Jubilé diman
che, pour se rendre compte de la va

‘eur de cette équipe. qui a établi un =’

‘beau record ces dernière: années

| Rariden cultivateur
 

Boshter Bil! Rariden écrit de =a fer
Mme. pres de Bedford, Ind, qu'il passe

ui excellent hiver. M dit qu'il finira

probab‘ement de semer son blé de
printemps assez tôt pour monter à
bord du convoi des Giants. lorsqu’i
passera à St-Louis'en route pour
Marlin, Tex, !e camp d'entraînement

du club. Rariden termine en disant
que Demaree est à Chicago. et Holke

le premier but de MeGraw. à St
Louis.

 

Canadien à Rockland ce soir

Les amateurs de Hul! accompagnent
‘e Canadien dans sa randonnée contre
Rockland, ce soir, et on s'attend a unc
jouta chaudement contestée. Les gars
de la vieille ligue Lower Ottawa n'ont
pas l'intention de reculer un seul pou
ce contre des citoyens du calibre des
hommes de Gratton.

Quoiqu'i:s aient entendu parler de
ses prouesses, ils ne craignent pas li
troupe Tricolore de la Vil'e-Soeur
Gratton aura un alignement formida
ble contre les représentants du boure
d’Edwards. : )

 

Le Polo contre les Huns

Aucune branche des sports n'a con
tribué plus de scldats que le pole
pour la lutte contre l'autocratie alle
mande. Plus de soixante pour cent
de tous ses adeptes sont sous les dra
peaux. Des 1,440 membres des 48 c'ub
faisant partie de ‘a Po'o Association
985 voient du service actif. Les jou
eurs qui sont dans l’armée régulièr:
sont au nombre de 601. et les autres
au nombre de 384. M. IL. Herbere, se
crétaire de l'Association. trouve cel:
fort beau. et il a raison.

Club Malette

Le club Malette aura une pratique
ce soir. 4 la patinoire Rival, rue Cath-
cart. Tous les joueurs devront être au
poste. Si d'autres joueurs aiment à
faire partie de cette organisationa, ils
seront les bi-nvenns. .

  

CHANGEMENT D'HORAIRE DU
PACIFIQUE CANADIEN
 

Service Ottawa-Montréal

À partir de dimanche, 24 février
‘es trains à destination de Montréa
(gare Windsor, quitteront la gare

Centra:e d'Ottawa à 6 heures a.m.. les
mardis seulement; à 6.20 a.m., tous le:
jours, excepté les mardis; à 9.15 a.m.
tous les jours, excepté les dimanches
et à 3.30 p.m., tous les jours. Au re
tour, quitteront Montréa! à 820 a.m.
tous le: jours: a 4.05 tous les jours
excepté les dimanches; à 8.45 p.m.
les dimanches seulement et à 10.15 p
m., tous les jours, excepté lus diman
ches.

SONNES ONT BESOIN
DE CASCARETS
POUR LE FOIE ET

LES INTESTINS

 

agissent comme le poivre dans
les narines.    

 

. 3 i
On rencontre d'étranges z2igs duns mission lecale du hockev. On pourrait Jouissez de la vie. Ne soyez pas’

nos randonnées à travers l’univer= et dive que comme présitent, Frank s'est !

à travers !es siècles; nous nous rap- révelé un fameux marchand de gaz. Si

pelons qu'à l'époque des Francs, quand | Frank était -age,

bilieux, malade, constipé.

 

Procurez-vous une boîte à 10 sous

Presque toutes les personnes âgées

lex vieillards que de marcher tran-

tivité dans Je vieil âge, les nerfs per|
dent leur élasticité. |

Tous ont besoin de Cascarvets. il
négliger de porter

des verres quand on a la vue faible
que de négliger ses intestins qui doi-
vent toujours conserver leur activité.

11 faut ménager les vieilles person-

nes. Um laxatif trop prompt les fati-

guerait, il leur faut un tonique natu-
rel, dont on peut se servir sans dan-
ger. Casvarets sont le remède par ex-

cellence et ne coûtent que 14 sous la

boît dans toutes les pharmacies. Elles

CHANGEMENT D'HORAIRE
 

La compagnie Canadian Northérn
! fera un changement d'horaire qui sera
eu vigueur le 24 février. lus de chau
gements pour les trains en dehors
d'Ottawa. Pour de plus amples détails
s'adresser à téléphone Queen 5544,

AVIS PUBLIC

Veuil ez prendre avis que le Cun-

coll de ‘a Corporation de la Cité d'Ot
tawa a l'intention d'entreprendre Le
travail ci-dessous, comme =amésiora

tion locale, d'après la section 9 de la

oi des améliorations locales.
Rappert No 522b.--Pour ‘ua cons

truction d'un pavage en blocs de pier-
re et en asphalte sur la rue Albert,

ie l'avenue Laurier à la rue Roches-

 

ter. Le coût totu! estimé est de $22,945,
chargées à la

estimé
$6,359.08 seroni

Le taux spécia!
tont
Corporation,
par pied de front est de $10.04. L'esti :
mation sp‘ciale devra être payée en

15 versements unnuels.

Un certain nombre de propriétaires
représentant au moins !a moitié de ‘à

en force du dit règlement pour une
sumume
cente de l’évaluation d’icelle, pour la
seconde Aunée suivant lu mise en force
du dit règlement pour une somme re

représentant vingt-cinq pour) -

présentant cinquante pour vent de l’é-
valuation d'ivelle; et pour la troisième
Année suivant lu mise en force du dit
règlement pour une somme représentant
soixante-quinze pour vent de l’évalua-
tion d'ivelle et vela depuis et après l’ex-
piration de trois années après ln mise
en force du dit règlement, toutes taxes

  

CARTESD'AFFAIRES |

“LA SAUVEGARDE”
Compagnie d'Assurance-Vie.

Une compaguie puissaute et entre

rte
—.

prenante.

Agents demandés pour Ontario et les
Comtés de Wright ot Pontiac,

8. AUBRY, Gérant.

EDIFICE BANQUE NATIONALE

 

  
et tous impôts de la dite corporation Tél: Queen 4060 — OTTAWA
serout évalués, prélevés et cotés sur la 2e — ee
valeur actuelle du terrain seulement. :
La dette de déhenture existante, de N. Poirier & Fils 2

la dite Corporation, nou compris les dé Entrepreneurs-généraux
bentures émises pour les projets o ‘amd et Evaluateurs
liorations locales est:
Débentures générales de 193, rue Cathcart - . Ottawa.

la Corporation . $ 7,250,474 21
Débentures du Collegiate Tél. Rideau 2011

Institute .. AI 549,140 60 re 28-12-17-3
Débentures des Feoles met

publiques .. …. 1.263416 97, CUNNINGHAM
Déhentures de l’aquedue 35340402 25

Débentures de ta C'om-

mission Hydro Fleet: i- |
que... oe 700,000 bi]

$15,120,434 O0

Daté dans la cité d'Ottawa, ce 24e
jour de janvier 191s,

 

viz QUALITE
Boulanger et Confiseur

 

FRANK B. PROCTOR,

Solliciteur de la demanderesse.

UN VEMANDE
UNE CUISINIERE et une FILLE DE
TABLE au Osgoode Hotel, angle

 

 

Besserer et Nicolas. 45-3

25 HOMMES immédiatement pour
faire du bois de corde à 18 milles

d'Ottawa, Nous payons $2.50 la

corde pour du bois dur. Pour infor-
mations: Tél. Carling 1973, le soir.

45-3

3 AGENTS solliciteurs connaissant
très bien a ville de Huil, S'adresser

au lieutenant Lussier, T0e Roigiment,
rue Principale. Hull. 44-0

DES PREPAREUSES.— S'adresser à
Mme St-Jean, modiste de chapeaux,

+283 Dalhousie. 43-3

FILLE OU FEMMEpour ouvrage Îé-
ger.  S'adresser à % uvenue Me-

Dougall. 42-3
JUN JEUNE HOMMEde 16 à 17 uns

comme apprenti commis dans les
merceries. Ferive à Casier IS “Le
Droit’. 44-3

INSTITUTRICE “qualifiée “anglais et
francais pour commencer le ler mars

Traitemeut, $HO04 jar mois, S'udresser
à Félix Legaut, Sioky
Falls, Ont, ss

SERVANTE imiédintement au No 20s
Notre-Dame, Hull, 39-7 |

UNE SERVANTE générale possédant

wet rowseetres,

  va.eur dex 'ot< estimés, s'ils sont mé-

‘ontents de cette nouvelle uméliora-

tion ou de la manière avec laquelle

elle aura été entreprise, pourront en-
vover une pétition à ‘a Commission
des chemins de fer et municipale
d'Ontario, demaniant son rappel en
deça de 21 jours après lu publication

ie cet avis.
Daté à Ottawa ce

vrier 1915.
NORMAN H. H. LETT.

Greffier de la Cit’

22a jour de fé-

 

; REQUETE AU PARLEMENT

 

Avis est par les présentes  douué
qu'une requéte sera faite pur la Corpo-
ration Municipale de la cité d’Ottawan
à l’Assemblée Législative durant la
présente session pour une loi autorisant
‘a dite Corporation de fouruir un rè-
gtemeut pour l'emprunt sur déhentures,
sans obtenir pour vela l'assontiment des
électeurs, des sommes suivantes pout
es besoins suivants:
1.—$:14,600 pour

sout principal d'intercention
l'extension le 17¢

autorisé

meron à l'intersection des rues Grove

+t Léonard,
2,—8#1S,000 pour le projet de liquides

le passif actuel de l'Association Cen
“ral Canadu Exhibition.
3.—15,000 pour le projet de vomplé

rer. et outiller l'atelier de la Corpora
tion.

4,—%$13,000 pour couvrir les contribu
tions faites au fonds de secours de Ha
lifax. .
5—#20,000 pour pourvoir au coût de

divers changements dans Ia, coustruction
de certains extensions à l'hôpital des
maladies contagieuses ainsi que pour
pourvoir au coût du renouvellement du
système de chauffage
6—#41,000,00 pour l'achat d'un site

st bâtisse ou pour l'achat d'un site et
l'érection d'un édifice qui sera em-
ployé comme demeure des soldatz.

7.—$50,000,00 pour la part de la cor-
poration daus le coat de construction
l'un nouveau pont traversant la ri-
‘iére Rideau et le terminus à l'extré
mité est de In rue Rideau.
8.—411,500 pour pourvoir au rembour-

sement de l'escompte sur les débentures
“mises d'après les règlements Nos 442060
‘t 4427 concernant l'aquedue.
9.—4#29000 pour pourvoir au rembour

sement de l'escompte sur les débentures
“mises d'après les règlements Nos 4177,
"425, HF28, 4047 et -H444,
Et pour un loi stipulant que nonobs-

ant quoi que ce soif mentionnant le
ontraire et contenu dans les lois mu-
ticipaled le conseil de la «dite corpora-
ion puisse fournir un règlement pour-
royant qu’à toutes les élections ci-après
enues dans la dite cité, les bureaux
le votation puisse être ouverts à 8 heu-
‘es du matin.
Et pour une loi autorisant la «lite Cor-

noration de fournir un règlement pour
jue tout charbon et autre combustible
‘endu pour être livré immédiatement
ans les limites de la dite cité, devrait
tre pesé dans les balances de la cité,
t pour engagement de peseurs et
our l'imposition de taxes pour pesa-
re, n’excédant pas celles spéeifides dans
‘A section 402 «des lois municipales.
Et pour une loi stipulant que nonobs-

‘ant quoi que ce soit mentionnant le
ontraire et contenu dans la loi des
‘valuations, la loi municipale, une loi
'0it passée ponr la construction d'un
wquedue pour la cité d'Ottawa, (Vie.
“hap. %0) ou dans toute loi amendant
t‘importe laquelle des dites lois ou
lans toute aptre loi ou lois de la Légis-
ature, le conseil de la dite corpora-
ion, peut pourvoir par règlement à
tre passé après avoir Été soumis au
ote «des contribuables de la dite cité
ue le où après lejour qui sera fixé
ar le dit rè:lément, que tous édifices,
oustructions, marhinerie et garnitu-
es à demeure placés sur, dans, pardes-
us, ou en ‘lessous, fixés au sol et tous
‘evenus tel que défini par la clause (e)
le la section 2 de la loi des évalua-
ions et toutes ¢valuations commercia-

‘es définies par la section 19 de la dite Pour plus de détails, s'adresser aux agents des billets, 45-4

var le règlement No 4177, à partir de ‘
son présent terminus sur l'avenue Ca :

références,  S'adresser No 62 rue
Water. 45-0

UNE SERVANTE au No 421 St-Pn
trice, CHEN
 

{UNE SERVANTEGENERALE— s’a-
__(lresser à 239 Somerset-Est. 44-9

UNE SERVANTEpour ouvrage gé-
néral. S'adresser à 80 rue Vau-.

dreuil, Hull. 44-3 |
{UN SERVANTE GENERALE.— S'a- dresser à 148 King Edward. 44-3
UNE SERVANTE GENERALE.S'a-,

dresser à 300 rue Cathcart. 45-3
| 
1

(TA LOUER =
“ UNE BOULANGERIE à quelques mil- |
| les d'Ottawa, bonne occasion pour un|
“Jeune qui désirerait s'installer près de
la ville Pour information écrire Casier |
S le Droit", 39-10

SALON DE BARBIER meublé au com-,
plet, et magasiu de tabae, coin King

{et Clarence. S'adresser à 50 Beechwood,
l'Clurkstown. Tél. R. 329. 424.
UNECHAMBREMEUBLEE. sa
| dresser au no 405 Sussex. 45-3,

UNE CHAMBRE.—S'adresser i 181
St-André. . 45-1
 

A VENDRE
: PIANO (Nordheimery, aussi poêle à

unz: les deux presque neufs. Bon
marché à prompt acheteur, S'adresser ii
20 rue St-Joseph. 43.

SI VOUS une pouvez vous procurer dn
charbon, procurez-vous du «chuarbon

sasséz j'en Ai en quantité. S'atresser
par téléphone R. 1437, 45-1

! TERRE DE 62 ACRES — A 6 ar
pents d'un bureau de poste. d'un

magasin. d'une fromagerie et d'une’
Cole séparée, à trois milles de
South Indian, Muvhines agricoles, |
vache à lait, boeuf et chevaux. Mo- |

étables et la maison. S'adtesser a
Azarie Chevigny, Gagnon, Out. 41-12;

"BELLES TERRES et magasin général|
dans le Nouvel Ontario, S’adresser à :
Casier 14 ‘“Le Droit‘. 2223

A VENDRE OU A ECHANGER |
PROPRIETE située rue Berri, près
Mont Royal, à Montréal, PQ, rap-

portant 30 p. ec.  plein-pied (flats)
moderne, Vendrait à bounes conditions
ou échancerait coutre propriété à Ottn-
wa, Ferire à Caster 17, le “Droit >. 42.3 |

—— ~—e— — |

PERDU
MONTRE AVEC l'OB, portant initiales

A. G, perdue en descendant du tram-
way sur lu rue Laurier, Hull, entre les
rues Salaberrv et Victoria. Prière de
rappoiter au No 131 Avenue Champlain,
Hall, 43-3

SACOCHE—Au marché By, le 15 dé|
cembre 1917, sacoche contenant 2

chapelets, un noir et un hlanc. Ré-

compense au no 291 Nelson. =

DIVERS
COURS DU SOIR — Préparation aux
examens du Service Civil par un

professeur d'expérience. S’adresser le,
soir au No 461 rue Sussex, Apt. No 6

32-26.
LOYER GRATIS et usage en com-
mun d'une jolie maison meublée

offert pour l'entretien. moins la four-

naise, à un coupe marigfou à une
femme d'un certain âge par un couple
employé au dehors. S’adresser à 41
rue Heney. entre 5.30 a 7.34 heures
du soir. Références demandées. 45-2

 

 

 

 

 

 

 

 

A PROPOS DE CE RHUME

Les tablettes Rochester
contre la Grippe ct les maux
de tête le guériront en 12

Prixheures. 25 sous la
douzaine.

 

 loi seront cxemptés pour les fins de
taxes pour l'année suivante de la miso

   
       

teur à vent, -système d'eau dans les 777

TRL. RID, 1858 .
ue …— 1851

853178.

. COLLECTIONS
Balaire, Loyer, Billets, Jugemente,

et Réclamations de toute nature col-
lestées au percentage partout. Neus
pouvous avoir votre argent. ce
Mercautile Vanier, Dept, ‘“ H**, 15 Gt
Jacques, Moutréal. 9-10-17-6m
—— prrer ere

La Cie Gauthier, Ltée
Entrepreneurs de pompes funè-

bres et Embaumeurs
Service d’ambulance ot voitures

privées
259 rue St-Patrice. Tél. R. 804

20-3-17-19
—————

Mme de La Mirande
Dermatologiste Brevetée

Poils follets, signes ot verrues tnlovès
à l’aiguille électrique

256 rue Bank. Tél. Queen 5646
3-10-17-8m

—

J. B. Arial
Ferblantier, Plombier

Couvreur

Installation d’appareils @e
chauffage

160, rune Water, Ottawa
Tél. Rideau 1216

25-9-17-3

Cheveux et Perrupes
Mesdames, Mesdemoiselles, /
Je garantis qu’avec les peignures. &e

ves choveux, je peux vous faire ds ma-
guifiques tresses pour 91.50, scus le
plus court délai.
Réparations de tous genres dans les

perruques. Ecrire cu s’adresser àFELIX CHEVALIER

178, Nt-Rédemptenr Hull Tél Q. 7073
87-7-17-19

CARTES PROFESSIONNELLES
= mrET

Dr J. Lorenzo Lamy
Médecin-Chirurgien

Heures de consultation: 8 à 4
et 7 à 9 p.m. pe

169 RUR ST-PATRIOR. Tél RB. 3008
8-10-17-3m

Dee¢

Dr R. Chevrier A
168 AVENUE DALY

Spécialité: Chirurgie Abdominale
Heures de bureau: 5 4 ¢ p.m.

Tél, Rideau 796 8-10-17-8m

 

 

 

 

 

  

Dr Gaston Morin
Des Hépitaux de Paris, Londres, Vienne

et New-York
Spécialités: Yeux, Oreilles, Nex, Gorge.

Consultations: À Ottawa, 1 à 6 pr,
tous les jours, 7 à 8 p.m., mardi, mer-
credi, vendredi et samedi. A Hull, 8 A §
p-m., lundi et jeudi.

105, RUE RIDEAU, OTTAWA
Tél. Rideau 849, 27+ 173
 

 

Dr J.T. COUPAL
Chirurgien-dentiste

307, rue Dslhousie - - Ottawa
APPARTEMENTS GAULIN

Téléphone: Ridean 2906
oe 1-11-16-13

Dr H. U. MARANDA R

Dentiste ,

Plantagenet, Ont.
Téléphone Bell No 10

 

8-2-18-3m

0 ” — ————

Alfred E. Lussier
AVOCAT, NOTAIRE PUBLIO

Commissaire pour l’Ontario et Québes
Argent à prêter

AaificsMatthews,91 rue RIDEAU
ngle de la rue Mosgrove, Ottawa.TéL Rideau 756, Grove 110-008
  

Belcourt, Ritchie,‘Chevrier
& Leduo '

Avocats, Procureurs et Motaires
pour Ontario

Belcourt, Chevrier & Ledue
Avocats pour Québec
ARGENT A PRETER

Edifice Banque Nationale, Ottawa, Out
Tél. Queen 503-504

9-11-16-19
==

Séguin & Sauvé
Buccssseurs de Vincent et Séguin

AVOCATS et NOTAIRES
Argent à prêter

sm

Btude: 18 RUB RIDEAU, Edifice de
La Banque Nationals. Td. Q. 1188

1-11.16-1%

  

Téléphone Quesa 3890

J. Nodl Beauchamp, B.C.L.
AVOOAT RT PROCUREUD

Sussex et Rideau 163, rae Prinstgale Hull, Qué
=== = ==) ace 00h51 3E-2-27-00
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LE DROIT, VENDREDI 22 FEVRIER 1918 . ~~ 3 |

< Epepm—————— rt omrere eeeere eeeereEEST, me rn. i La

| le présent projet, il sera possible au LES AVARIES tois par mois au lieu d'une seule. [recevront à l'avenir vingt-quatre nu-

| - gouvernement d’obtenir 9,000,000 de! Poroute, 21. — Le gouvernement pro-

|

Cette initiative sera sans doute vive-

|

méros au lieu le douze,le prix de l’a-

d CAST O R 1A livres de poisson au cours de l’année’ vincial doit présenter prochainement uu

|

nent appréciée par lès abonnées de bonnemeut reste le même:solxante-

e 1918, De ce montant, 2,000,000 seront| bill pour enrayer l'augmentation des la vaillante rovue de famille, qui| quinzesous par année; le Canadion

— Pour Bebes et Enfants tirées des lacs Nipigou et Nipissin, et! maladies vénérienues dans lu proviuce. {Vient de commencer la publication

|

errant’ est ‘’democrat to the hilt

;
ic 3 7.000000 du plan par lequel le gouver-l Les plus grands pouvoirs seront donnés {d'un nouveau feuilleton, “(Chevaliers

|

lui aussi. : oo _

| <N USAGE DEPUIS Au DELA DE 30 ANS nement aura Une option de 20 pour cent} aux officiers de santé ét à tous les|du Christ” roman très attachant et Adresse postale, case 224, Oltawu.

4
| Porte Tou- sur les produits de tous les pécheussi médecins eu général, en vertu de vet basé sur la dernière croisade, faite,

 

par une trentaine de mille enfants!“de ln provinee. Le fait que tous les
au 13e siè-pécheurs demandent le renouvellement :

de leur permis prouve clairement que le!

gouvernement n'u nullement l'intention
de leur nuire.

acte, pour arrcter ce fléau.
I! est fort probuble qu'un certuin|de douze à vingt ans,

nombre de suggestions «du sous-vomité| cle, pour délivrer les Lieux-Saints

| de législation seront adoptées. Dr C.| des mains des infidèles. La récente !

J. O. Tlastings est le président de ce co-jentrée à Jérusalem des troupes fran-

mité. çaises et anglaises sous le comman-

| s'gnature de ’ PLUS DE SECOURS

Londres, 22.—Le correspondant du

“Daily Mail" a Petrograd dit que les

 

 

     

A parlement Ontarien

. NETTOYAGEEN REGLE  vi se d'un lai inle, — - Certains pécheurs se sout objectés,) _. .

La ville de Hull se deparras oo er. ei sociale Trente sept | Hermite “faelse lie on! Le sous-vomité a tronvé que le récent | dement du général Allenby donne, derniers dévoloppemenspossiblelon

8 . i ’ . ve te sé € ie orl alefencor 3 ae i ; . *

, ot mac BAIS1ES (Suite de In Gème page-) I je 20 pour ceut, Is préteudent qu'ils nete pussé en Australie  Occideutale'encore plus d'actualité aux efforts | ontren que les Alliés voulaient en-

était une mesure très sage et très e‘fi- faits dans la passé pour obtenir le : ‘

«ace, mais cette loi ne pourrait être*même résultat. Le feuilleton du voyer a la Russie.

adoptée dans Ontario, parce que les; “(Canadien errant” sera lu avec d'au-;
pouvoirs de notre province ue sont, tant plus d’intérêt par tout le monde, |

—{HAN
WH M. Thomas Marshall, ddputs do Lin-

| celn.

cntre l'église Notre-Dame et les!

n'ont point d'entrepôts pour couserver
le poisson que le gouvernement désire
acheter, Récemment, une députation|
de pêcheurs de la Baie de Quinte se pré-

’ Hons.soan

 

Hier soir, entre six et sept heu-
res, la police, sous les ordres du LES PECHERLES

 

chef Groulx, a saisi toutes les vues Victoria et Champlain, vi Toronto, - : La politique que ke seuta devant le ministre. On leur dit pointaie ceuxde l’Aus-! jeunes et vieux.

oy, i . BR . , Lt vhapele ; ' ’ > RE Yep. gouvernemen veu a opter en ce qu! qu ‘ils seraient obligés de sioner cette ale, 20 ce eninge nn . , . ; , ia,

slot machines” qui se trouvaient hap let, auquel elle tenait beau concerne tes pécheries n'aboutira pus, | Ee ger cette aute spécial, et la Législature semblo On trouve aussi dans le dernier

dans les hôtels, les restaurants ot} VOUP- C'est un chapelet monté “nbs une diminution", à déclaré l'honora- clause, Le pouvernenment pr netrss les décidée à tout faire pour chunger L [numéro “La légendo de l'Ile du

VER $, Ces FCSTAUTANES © - avec mailles r ww. Lu er a unediminution a deckand ROOT dispositions  voulues pour acheter le Condition des choses ! SF 14 Puds”, extraite de ‘En bAtissant ; nes
les salles de “pool Il v a actuel-] Or avee mailles rouges, La croix ble Finlay MeDiarmid,  mivistre des poisson immédiatement après sa prise. condition des choses. | des églises” r M. Joseph Hér

: porte la dute 1908 ainsi que te nom

|

Travaux publies, en réponse aux criti-| …- Bises par M. Josep roux, PROLONGEMENT DU TEMPS

 

; édition du ‘Devoir’ et l'un des suc-
icès de librairie de l'été dernier. La.
.page féminine ‘Le Coin Rond” est
toujours sous la direction de Mi-

‘*Commeut déterminez vous la quan:lement 37 inachines qui attendent
tité de poisson dont vous aurez be

leur sort au poste de police.
Les préparatifs de cette saisie

ont été faits avec habileté par le
chef Groulx, et personne ne pou-
vait même sonpeonner qu'elle au
rait lieu. Les mandats ont été pré-
parés secrètement. et vingt hom-
mes de police étaient, a six heures,

Avis est par les présentes donné que

le temps pour la réception des soumis-

sions, pour des croisées en acler laminé

chelle LeNormand, ce qui est tout | ®t des cadres ct châssis souverts o

; ; “di a vol . bronze, es rolongé jusqu un
Revue nationale des familles. dire, et plusieurs collaborateurs ont, or Tors. prolongé jusq ’

production des pêcheries, mais nous: bientôt avec une compagnie de Toronto, Ernest Bilodeau, directeur. Nous”danslequelch an ae ner Par ordre,
croyons sincèrement que le résultat de pour la conservation du poisson du gou- Avec son dernier numéro, le “Ca-i, Use passe a onay a vel JOHN A. PEARSON, architecte,

<a campagne sera de paralyser ce coms | vernement dans d'immeuses entrepôts| nadien errant” est entré dans sa troi- dans oh village a 10 i = oN i J. 0. MARCHAND, associé,

merce important en ce moment od les, frigorifiques. On estime que ces entre-|sième année, et la satisfaction de sos ge, même si ce village '

. . . : i : conti iy « ; Edifice du Parlement,

Alliés ont tant besoin de nourriture. pots adevront coutenir au moins 15001 ses lecteurs est telle qu’à partir qu i Contient six cent mille habitants. .. Bâtisse du Centre,

ques de certuines compugnies engugées |
dans les pécheries. Daus une lettre aux 0 at jomandé au mini

journaux de Toronto, la Cie F, T, Ja- SAM & on Coma au ministre.

mes, Ltée, dit: ** Nous sonunes en fu ! ‘Cela dépendra de la demande

; veur que le gouvernement fasse les public’? dit-il.

i plus grands efforts pour augmenter la} On va conclure des arrangements

J. Tessier. La personne qui d'u
trouvé est priée de le remettre au
chef, No 134 avenue Champlain.

LE CAPITAINE GENEST
PROMU

Le capitaine V. O. Genest, fils”
du défunt chef de police Ludger
Genest, a quitté l'emploi de la ville

Sommaire du

‘CANADIEN ERRANTdu
 

 
 

  

 

 

 

 

envoyés dans les différents eut ae Hult pour accepter une position | M. MeDinrmid fait remarquer qu'avec tonnes. prochain numéro, il paraîtra deux 2n dépit du fait que ses lecteurs Ottawa.

droits de la ville où ces machines supérieure avec le gouvernement |:-=——— ver - ry - : , — rer————ee

étaient eu opération. Au temps fédéral. M, Genest” s'est acquis AEECEA
convenu, elles furent toutes saisies {une réputation enviable dans la

N et transportées immédiatement au police ; il à une expérience de dix-|

posteout ces machines con. sept ans,et il a accompli beaucoup mn

Prec CE HES CORY qe travail efficace ici. M, Genest |

sistait à placer un cinq sous |; été place en charge du district |
américain dansunendroit spécial |3, qui couvre une grande éten-.
ensuite, il fallait tirer sur un malt |qine dans la province de Québec et,

che qui faisait se déclencher le né- {une partie considérable dans la |
canisme. Des rouleaux commen- {province d Ontario. 1 sera sous les |
calent, alors à tourner et ne s'ar- ordres mêmes de Vinspecteur JA. -

retalent qu a des marques spéecit- Graham, de la police fédérale, et

les qui Jndiquaient le montant du agira comme sou assistant. Nul 66 9)

Bandors cara la doute que M. Genest saura remplir
, s cas, pour ne [pe plles fonetions d'une ma- ; .

Fa dre Taou1pts2LL Nous payons les frais Eaucou our reu :
pre le propriétaire de la ma- par le passé. de transport (grande ou à de l'avan-midi jusqu'à

2 h. 30 de l'après-midi.

Le meilleur repas de
OU ACHETER VOS EPICERIES
M. Sarrazin avant discontinué le

petite vitesse) sur tous

les achats de $10.00 ou

Tous les gens bien pensants ot
soucieux des intérêts matériels et

 

tineteurs chimiques. _ [tes de paix soient entamées avec les tablette. Cent cravates.—(icnre rayé CHAUSSONS MILITAIRES Sous-vêtements à intérieur 1

; Cet avant-midi, vers dix heure *.! Etats-Unis. ! Bouteilles de bébé, 4 pour 190. ou t pA ra ere jus Chaussona en khaki pile par mousseux, qualité pesante, tou- ‘

a une alarme les appelait chez M. E.| L'Empereur autrichien a déclaré; Brosses à dents, Z pour 19e A | ve xo 19¢ côtes, Prix régulier, $100. tes grandeurs. Vente d’écoule-

i Beaudoin, au Mo 45 de la rue Ste- aux chers des partis au il prorogerai: Navon à barbe Palm Olive, 19e, vente .- Prix de vente .. … © 7 ment à ‘

ÿ \ . , .; : e parlement et qu'il gouvernerait Boites à savon en aluminium, 19e. T s Oc 89 2

2 Hélène. ( omme le fen he venait seul le pays si le budget provisoire ne Tonique de/t'International Stock COLLE s POUR HOMME . Toro S le morceau .. <0 c y

i que de s'allumer, il put être éteint | peut rallier la majorité des votes. | Food, 19e. : Petite pointure spécialement. Chaussons pour hommes. . Ki

id avec des sceaux d'eau, Il n'y a pas! Pendant le discours du premier Nourriture «de volaille Internatio- Collets simples San «doubles.  haussons en, lane naire pe Les mêmes pour garconnets,

4 de dommages dans les deux cas. ministre, l'autre jour, ce fut un va- nal, 196. Prix ren ler. $2. fa dou- no cs, ER régulier 75e. Prix  G9c le morceau.

; carme d'enfer de la part des députés “Life Savers‘*, 5 pour 19e, zaine. tix de 49c te vente, ‘& paire. 59c

CHAPELET PERDU mécontents. Seuls les députés pla- Tablettes À -.B. et C., 19 pour 19e. vente .. .. .. .. eres ee ne eee _ —Au rez-de-chaussée

ï Tessier, l'é ,|cés sur les premières rangées pou-

; Mme Esster, l eponse du chef vaieat comprendre ce que le premier

‘ der pompiers, à perdu,.bier matin, ‘ministre disait, PS
i

 

moraux de la population de Hu},
déploraient l’existence et l'usage
de ces machines qui engloutis-
saient un montant considérable du
salaire et des épargnes des et-
toyens. Car ces machines, comme
d’ailleurs tous les jeux de hasart,
exercent toujours una attraction

presqu'irrésistible sur le peuple.
Des enfants en étaient même ren-
dus à voler leurs parents pour sa-
tisfaire leur passion naissante pour
ces sortes «de Jeux de hasard, Des

pères de famille y dépensaient sou
vent une grande partie du salaire
uécessaire au soutien de leur fa-
mille. Des plaintes nombreuses =
faisaient entendre de tous côtés
contre cette exploitation. Le clergé
dut, à différentes reprises, mettr»
les gens en garde contre ce dan-
ger; mais il n'avait pas l'autorité

de la loi en main. et il ne pouvait
qu'user de son inrffirence moralr.
C’était à lu police à faire appliquer
cette loi. C'est ce qu'elle a fair

commerce des épiceries, je viens
Une idée des nombreux items qu’on

parles présentes solliciter l'encoi-
ragement de tous ceux qui avaient
l'habitude de s'approvisionner
chez M. Sarrazin, Ils seront tous
les bienvenus et un service pronmi
et efficace leur est assuré.
Tous sont invités à venir se cou,

vaincre pas eux-inémes de ve que
j'avance.

A. Labelle, épicier
Angle des rues Victoria et Laval,

Hull, 45-2

A VENDRE — Plusicurs pro-
priétés avec commerce établi si
tuges dans le centre de Hull. Vente
pour cause de santé, Eerive Casier
7 Le Droit”. 44.7

AVIS

Le Dr J. E. Champagne, 15 rue ,
Victoria. prie Te publie de “full de
prendre note que ses heures de bu
veau sont maintenant changées nt

qu'il sera à la disposition de ses

 

  
plus, excepté au rayon

  peut acheter à très bon marché dans
la vente du stock du magasin REA,

la ville pour 50 sous.

—Au quatrième  
 

de l'épicerie.

achèteraCe que

9c SAMEDI
GARNITURES

Curuitures de brandebourg de

soie noire pour collets ou garnitures

de robes. ‘’Foutes longueurs, Valeur
9e la verge, pour 9e la verge.

PETITS ARTICLES

Gallons à ceinture, blanc et noirs,

A pouces, 9e la verge.

Gallons à lingerie, blane, 9e ln

verge.
Sous-brat 9e Ja douzaine.

DIVERS
Einplätres pour cors, 2 pour de.
Vaseline blanche, Ne.

Einplâtres gommés, 1.2 pouce, fe.
Centres de papier, Ye la douzaine.

Ce que

39c
Achetera Samedi

TISSUS LAVABLES

Voiles de couleur variée, 9e
la verge.

Soie chiffon de couleur, 27

pouces de large, 34e la verge,

PORCELAINE

Théières brunes, SVe.

Ce que

59c
Achetera Samedi

TOILE
Toilettes d'oreiller et che-

mins de table et nappes à thé,
parois de dentelle, 59e,

TISSUS LAVABLES
Toiles de couleurs, ose.
Guingans écossais très joits

she la verge.

Ce que

CORSETS

IS 19 et, $1.39 chocuin.

Combinaisons Union
dames, encolure haute,

$1.39
Achetera Samedi

Buste moven, six jarretelles,

SOUS-VETEMENTS

ches longues ou eneolure hasse
et manches courtes, $1.09 les

Ce que

29c
Achetera Samedi

TISSUS LAVABLES
Batiste francaise, rayée,

29¢ la verge.
Popeline & picots de couleur

sur foud uni, 29c.
Mousseline ravée ou fleurie,

genre chali, 20e la verge.
DIVERS

Pate dentifrice Colgate, 2

pour
min-   
 

 

hier soir. en saisissant ces machi- clients chez lui de 1 à 3 heures Gomme élastique, Z pour Oe Bols de cuisine en gris SOIRIES deux moreeaux. pour 20¢.

nes, et le chef, ainsi que tous les |! après-midi et de 7 à 8 le soir. Crayons d'ardoises, pe blune, 390. voie shantung, couleur ns QUINCAILLERIE Freezone, 29e.

hommes de police, méritent les fé- 31-8 Tél. Queen 4538. PORCELAINEET de QUINCAILLERIE ren fabrication japonaise, Supports de rideaux, 41,50. ogavon Peur, Z pains pour

licitations du public pour le tra- . . Pl : à épi To, Mats A pittes, 3 D A VOTRE GANTS es
: ; + , ; oN . ateaux à épingle, Ye. Plats à pâtes, S8e.

BONS-BONS

vail d'épuration SI necessair> La Maison H. Dupuis & Fils Porte-allumettes, Be. 2, ‘ Cire à plancher, 586 Le bou- vie PORCELAINE le for Giants de dogskin, tan et Satin ussorti, 20e la livre.

qu’ils ont accompli hier. Le comité Î Fusses où timbales d'enfants, He. tuille, Nu ares ib vitette de tou Dlaue, 41,59 la paire. Humbugs, 28e la livre,

le ! lice du conseil jeipal 273 Ave Laurier, Hull. Assiettes à tarte en grès brun, He, Planche à pain. 59e te corte 50e. _

de la police du conseil munielpi | QUINCAILLERIE tanehe à pain, 58e, Pasters à fleur en verre 75e, .

dont l'éehevin Thériault est prési- Tél. Queen 2149-2150, ! Vorte-papier ste toilette, th Barr niekete pour ser Vases à embouchure éva

> gen Jie ps the, viette, 300. Pa

dent, mérite aussi d'être félicité ; Bois à ca Lavage | Lavette avec manche, Se. SRE a van. 59
01s mou coupe, see, au voyage, Porte habits, 9c. JOUETS ‘outeilte a eau, Se,

et encouragé pour la sage politimu- |
de nettoyage qu'il a adoptée ; nul
doute qu'il sera supporté dans cet-
te oeuvre, ainsi que le chef de po-

bois franc coupé, bois frane à la

corde. Bran de scie sur le terrain

et sur livraison à des prix raison-

 

Lèchefrites, Ye,

Nettoveurs d'évier, Je.
Coupe viande, fe.

JOUETS

l’oupées, SDe,

Soldats-jouets, le,
Tambours, 38e.

Croiseurs anglais, 58e.

JOUETS
Voiturettes de poupées, 39
Poupées assorties, Ste,

ETOFFES A ROBES
Plaids de différents genre,

Vente de BOTTINES
Pour dames et messieurs — samedilice, par tous les citoyens qui ont à ; “en.-s Ardoises à dessin, He, Ustensiles de que, ne 2 5

coeur. le progres de leur ville nables. wer.-ven.-sam. Livres d'histoire, fe, som ange Le ve vos de eat se: progrès . Lu de chif 0. NTS DE RCBES. TRE
. Cette saisic est un heureux com- Jones> chiffon, He. vol Lu BONNETTERIE Pour mes- 4 Pour dames

menucement, et il est à espérer que Jouets flottants, de, à ES on Heaux bas de cachemire not sieurs .. . Cee 4.99

le travail se continuera jusqu'à ce
que tout ce qui peut nuire à la bou-
ne renommée et à l'avancement de
la troitième ville importante de la
province de Québec ait complète-
ment été éliminé.
Les machines vont rester au pos-

te de police jusqu'à ve que la cour
ait décidé de leur sort. ce qui se
fera probablement cet après-mili
vudemain. Comme elles sont pro-

 
FAMINE EN ARNENIE

New-York, 22 — La nouvel'e que
trois millions de personnes, en Tuy-
quie, Arménie, Perse et Syrie, sont
menacées de périr par la famine, a été
reçue ici par !e consell des missions

étrangères presbytériennes. De plus,

un câblogramme de John L. Caldwel’,
ministre des Etats-Un:s à Téhéran, a
été transmis aujourd’hui au conseii
par le département d'Etat. Il =e lit

comme suit:
“Les mendiants se multiplient et

Hochets en celludoid, De.
beau lawn, Joli patron, Sc, pour dunes, 59e la paire.    
 

 

 

Poupées de papier, 9e.

«

achètera
19c SAMEDI

TISSUS LAVABLES
Pereatine de couleur pour dou

EPICERIES FRAICHES AU

PLUS BAS PRIX.

Cinq téléphones: Queen 5040

Notre nouveau rayon d’Epicerie
EST AU SOUS-SOL

creme,

.. 28c

fraises où ue

Biseusis au soda à a

frais, le paquet LL

Marmelide de Miel

(Chgnons rouges, l gallou. 290
Carottes et radis, 1 gallon, 29¢

 

de trèfle pur, un raven

Complets et Paletots
POUR HOMMES

Poi ls convenable pour le prin-
temps.

Modèles élégants pour hommes
et Jeunes gens,

COMPLETS

hibées r une loi provineiale, elles des centaines parcourent les rues ré- blure, toutes nuances, 19e la verge. 6 framboises, pave, da boy 41 44 14 44 44 2. .. . 29€ Cony (lei FIRE

nDabablemmt confisquées, |:amant pitoyab.cment de la pourri. Lawu blane, 36 pouces de large, sae speciales 2 19c teille …. . 29e Offres spéciales de 39c ,, Genre droit oùcroisé, à patrons

5 p SQUCCS. lture. Il y en a qui. désespérés, assail- 19¢ la verge. Gélatiue Pure Gold Z paquets Raisin, 2 paquets . 20c l’éches tranchées, 2 boîtes 39c élégants et variés, tweed estame

Les cxploiteurs de ces machines lent ceux qu’ils imploraient. On rap- BRODERIE
ussortis .. .. . 19c Amidon Benson, 2 puquets 296 Fèges au lard, 2L grandes boi

 
(worsted) ot flannelle.

 

sont aussi susceptibles d'être pour- [porte des faits semblables dans toutes , ; ste 9 res de Puivre blane ou noir, pun, 2 Café Santos, la livre .. .. 29¢ tes. . CL dix 114 == a. 10

et . p He P +»

|

les provinces et les villes de Perse.” Volants de batiste, 9 pouces "A paquets …. ; 19€ kmpois chinois, ? paquets, 200 Se 0 ites sac Prix : *14.75, #15.50, $20.00,

suivis pour amende, mais, jusqui D'après Chs. E. Vickery, recrétaire large, jolis patrons, 14 la VOTRE Nettoveur Panshine, 2 hoi pil ! Si i Aquets. ec Timon rouge, = hoites.. 39¢ - 425.00 «1 £30.00

présent, nous apprenons qu'il n'Y {du comité de secours arménien. ici, Chiffons de toutes nuances, The la tes. 1 1200 0e 198 omnes pourCuire Te or MigdueM\ 306 PALETOTS
a pas éncore eu de poursuites ji! faut s'attendre à ce que ces condi- verge. MENUS ARTICLES Fighes de table, Ta Hivre. 19€ lon .. 1 .. .. 29€ Pots en© Drives oe Chosterfields en vi :

actitué ie suitra sans (tions deviennent pires d'ic à la mots . rT ‘ iz de dn Car NT se . + de Libby , steritelas € jieuna nor

eaatari| B00 qui n'aura pas lieu avant avatre insane,1 rEnaaabc Inewriteithen hope Cle tg

|

51050. |
rec s Ww Oe . V's ; Q > He, a © ( D LL + * RSR * i ante, PL. vee. Ce

. to td Bh A p ses. afin ou cinq mois. La prise de Jérusalem Larets de Rau. 5 paires Cubes d'Oxo, 5 boîtes .. 28c ! livre |. RER 29c Ausous tranel"s, la boite 39c Paletots de tweed ample, $18.00.

qui se eront dans ces caus s, à par les Anglais, dit M. Vickery, a per- pour 19e, l’ois verts évaporés, Z Hs, 290 Fromage doux, t livre... 29€ Noupe aux tomates de Clark, Palotots tranchées #19 50

de s'assurer que cette exploitation  m's au comité américain de nourrir Lacets de corset, la paire, pour Ie, Beurre de pistache, In th. 20c l'auplemouuses 5 gros pour 29¢ boîtes. ...…. . . 38 $22.50 et $25.00 ° mc

ne sera pas reprise, et que la ville 53.000 réfugiés dans laCité Sainte, et PORCELAINE Farine de maïs, Gold Dust, à  Saindoux pur, paquet dune Plum Pudding, la boite.. 39¢ = <r A .

sera débarrassée pour toujours de Aon dansle suide amélioré Savonniers couverts, Îfe. hivrgs .. 29¢ livre …. … . 29c Crevettes, 2 boîtes …. : 39e —Au rez-de-chaussée

vette nuisance publique.

DEUX APPELS DES POM-
PIERS

Durant ces grands froids, il av-

rive souvent que le travail «les

pompiers augmente. Les gens

chauffent davantage et les feux de.
viennent plus fréquents. Nos pom-
piers ont dû se rendre, hier après-
midi, chez M. P. Nash, au No 90
de la rue, Montealm pour éteindre
un commeéencément d'incendie qui:
s'était déclaré dans un mur et qui
était causé par un tuyau surchauf-

tine.
1! y a 350,000 réfugiés arméniens

dans fe Caucase russe, déclare M. Vie-
kery. La plupart sont réunis autour
d'Erivau, près du mont Ararat. La
famine est si terrible que même les
féroces Kurdes ont été forcés par les
privations d'aller impiorer le secours
de ceux qu'ils étaient accoutumés à
piller et à voler. Des milliers de per-
sonnes se rassemblent chaque jour à
l'extérieur des postes de secours, ré
c'amant de la nourriture.

emma !

: LA PAIX AVEC LES ETATS
 

 

Amsterdam, 22.— Les Socialistes
autrichiens ont convoqué une grande fé. Le feu fut éteint avec des °x- assemblée pour faire appuyer leur|
demande que des négociations direc-'

   
Pots à barbe, 19e.

sorte, 19e.
Tasses et saucoupes, Î9e chacune.

Vases À fleur en cristal, 19e.

QUINCAILLERIE
Ratteurs d'oeufs, 19e.

lévhefrites à gâteaux, Ie.

Brosses à bol, 19e.
Moules à wélatine. 5 none Te,

Fendeurs de patates, Î9e.
Platenux niekelés, THe

Lochefrites à gâteaux, 15e.
Savonniers, 19e.
Chaudières à collation, De.

LINGERIE

seline blanche, 19e.

REMEDES ET SAVON Assiettes de qiorcelaine de toute

Ponunets de Soeur Dora, en mous-

Poudre pour le mal de tête, A9e la

 

glaise, percalcs, repp et

de samedi: $1.39.

vant plissé où uni.
ee prix di?

  Chemises
Oxford.

Li

let assortiment comptent des chemises très élégantes, de.
Rourquoi n'en pas acheter deux ou trois à

de $1.50, $2 et $2.50 $1.3
en vente samedi a

Marques Arrow, Tocke, ‘‘W. G. and R."’ et Welch Margetson en indienne an.

Poignets raides ou mous, toutes grandeurs dans

l'assortiment. Les réductions de cette vente représentent une économie considéra-

ble sur un article qui se vendait déjà bon marché au prix régulier. Prix de vente

SOUS-VETEMENTS POUR
HOMMES
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UN ETUDIANT
—EXEMPTE

Montréal, 22.— Le juge Tellier
a déclaré hier qu’il n’y avait pas
de cause-type au sujet «es déci-
sions du juge Duff relativement
aux conscrits et un étudiant qui
demandait l’exemption a obtenu
gain de cause.

Cet important jugement a été
prononcé dans le cas d’Elzéar La-
ointe,’ un- étudiant à l’Ecole des
utes Etudes, qui demandait

l’exemption comme étudiant, puis
parce qu’il était nécessaire à son
père ‘et qu'i? avait un frère au
front.
D’après le père, son fils lui a

coûté depuis huit ans, environ
$300 par année. Maintenant, à ses
heures libres, il l’aide au magasin
ot il reçoit $5.00 par semaine com-
me.sglaire
‘“—Etes-vous riche? demanda le

juge. *
—Pas beaucoup. Nous avons

perdu $10,000 avec le gouverne-
mentdans des contrats pour équi-
pements militaires. J’ai en plus
rhbore douze enfants à la maison.
La preuve paraissait assez forte,

m4is il y avait plusieurs points in-
certains.
Le représentant militaire s’op-

posait À l’exemption, se basant
pourcela sur les récents jugements
du juge Duff, et demandait que
Vappel fut maintenu.

oici quelle fut la décision du
juge Tellier:
‘Jugement du tribunal local

modifié ; exemption accordée pour
jusqu’à l’appel de la classe 2, 1o à
cduse de ce fait qu’il est d’une uti-
lÎté nationale quele conserit conti-
mie ses études; 20, parce qu'il est
nécessaire à son père, et 30, parve
an’il a unfrère au front ; avec le
droit de faire valoir encore ses
moyens d’exemption à l’appel de
cette classe.”
—‘“ Je ne rends pas ce jusement,

a dit le juge Tellier, dans le but de
défier l’attitude qu'aprise le juge
Duff au sujet des étudiants, mais
je l’ai déjà dit: de même qu'il
n’y a pas deux personnes sembla-
bles, il n’y a pas deux causes pa-
reilles. Par conséquent, il me sem-
ble qu’il ne devrait jamais y avoir
de: cause-type. Nous sommes ici
pour entendre des preuves. Quand
elles sont suffisantes, pourquoi ne
pas leur rendre justice ?
“Ce jeune homme étudie à l'E-

cole des Hautes Etudes. Je trouva
que c’est un cas tout particulier.
Il me semble que s’il y a quelque
Chose d'utilité nationale, c’est bien
ia pone de ce cours qui est un
des plus Ynportants du pays. I
nous faudra de ces hommes après
la guerre. Où les trouverons-nous
sl'on ne s’occupe pas d’en prépa-
rer d'avance? Nous avons la cons-
cription sélective et nous sommes
Jei pour faire un choix. Eh bien
faisons-le judicieusement.’

Parlantensuite du cas des insti-
tuteurs, M. Tellier ajouta. ‘* Je vois
par les journaux que le juge Duff
a refusé l’exemption à deux insti
tüteurs de Montréal. Nul doute
que le jugement de M. Duff est ex.
cellent, mais, de mon «côté, j'ai
exempté, ici, des instituteurs, et je
prétends bien que mes jugements
Sont excellents, au regard de la loi
Si les instituteurs, de même que
les comims de banqued’ailleurs,et
d'autres, devraient être exemptés
en bloc, le législateur y aurait
pourvu, comme dans d'autres cas
T1 ne l'a pas fait, laissant aux ju-
ges à décider du cas selon les cir-
constanceset les conditions locales
ou individuelles.”

CE

POUR NOSGOLDATS
France; J janvier 1918.

Mlle Lusignan,
° Ottawa.

Chère demoiselle.
Je vous écris ces quelques lignes

pour vous remercier pour la joile
botte que vous m'avez envoyée. Ce
qui m'a fait aussi plaisir c'est la mé-
daille et le chapelet. Je vois que
vous n'avez pas oublié les Canadiens
français en France. J'ai reçu votre
jolie boîte pour le premier de l'an.
J'espère que vous avez eu beaucoup
de plaisir durant les fêtes.

J'aimerais bien à vous envoyer
quelque chose, mais comme vous sa-
vez il n'y a pag grand chose a ache-
ter en France pour un cadçau. C'est
mon deuxième jour de Noël que je
passe en France, et j'ai bien hâte que
cette guerre finisse ‘pour retourner
dans ma patrie.

Je termine en vous souhaitant une
bonne et Beureuse année et en vous
remerciant pour la bonté de m'en-
Voyer ce cadeau.

Votre dévoué,
(Signé) Ovila CHENARD,
A .4C.M.R,B.E. F.

France.

France, 23 décembre 1917.

Mlle Lusignan.
Ottawa.

Bien chère demotselle,
C'est avec plaisir que je réponds

à votre aimable envoi que je viens de
recavoir et qui ma fait un grand plai-
sir, surtout le chapelet et la médaille.
C'est avec bonheur que je vous sou-
haite joyeux Noël et une très bonne
et heureuse année. Au revoir, d'un
ami.

(Signé) Arthur GRAVELLE.

M. et Mme L.-E. Noël, 203 rue
Friel, en ville, se font l'interprète
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LA SURPRISE DE
WASHINGTON

Les autorités militaires américai-
nes sont surprises d'apprendre
que l’ennemi a la supériorité
aérienne sur le secteur améri-
cain,

Washington — Les autori-
tés militaires ont manifesté une
surprise profonde en recevant les
dépêches de France, annoncant
que les Allemands ont le contrôle
de l'air dans le seeteur défendu
parles troupes américaines. Aucun
commentaire officiel n'a été pu-
Llié à ce sujet, cependant, etle se-
crétaire de l« Guerre, Baker, a dé-
claré simplement que les communi-
qués au général Pershing ne men-
tionnaientrien de cet état de cho-
ses.

Cette nouvelle est arrivée aussi-
tôt après l'annonce faite par M.
Baker que les aéroplanes cons-
truits en Amérique avaient été en-
voyés en France einq mois avant
la date d’abord fixée et qu'ils se-
raient prêts bientôt.
Les experts sont profondémen

étonnés, étant donné que le géné
ral Pershing connaissait la foreu
du service d'aviation américair
quand il «lécida d'entrer en cam
pagne.
De plus, il agissait de concer

avec le gouvernement françai
quand il envoya ses troupes a
front.
Avant que les troupes de Pers

hing prisseut charge d'une parti
du front, c'était des aviateur
français qui faisaient le servie
‘d'aviation dans ce secteur. Or
croit que le général Pershing fer:
appel aux Français, si la situatio»
devient menaçante dans son ses
teur parsuite de la supériorité d
la force aérienne allemande à ce
endroit. _
—__-E—

M. FRANÇOIS VEUILLOT A EDMONTON
Le 10 février, vers trois heures de

‘après-midi, une foule compacte en
‘ahit l'Ecole Séparée de la 3e rue
*t ses abords. On dirait un jour de
Congrès national: la langue fran

‘aise, dont on entend partout le:
chers accents, est comme le mot de
reconnaissance entre ces nombreu>
Tanadiens venus de toutes les par-
fes de la ville et même de paroisse:
‘rès éloignées. C’est qu’un nom glo
rieux, emporté jusqu'à eux par le
rise, a suffi pour les attirer tous 2
Edmonton en les ralliant sous lc
lrapeau St-Jean-Baptiste.
Les enfants eux-mêmes en granr

rombre sont là; ils ont vite fait de
lévoiler le pourquoi de cette immen-
ie réunion par leurs exclamations en
housiastes: ‘‘M. Veuillot! je veux
roir M. Veuillot!...”” * =
Dans tôus les yeux on peut lire cet-

‘e même impatience, ce même désir
le contempler et d'entendre ce chré-
fen sang peur et sans reproche, ce
rhevalier d'une sainte cause qui.
want de nourrir l'esprit des foules
:e nourrit lui-même du Pain de:
‘orts, du Pain du voyageur. La bou-
“he parle, dit-il. de l'abondance dr
coeur; il n'est dont pas étonnant
qu'il tombe des lèvres de M. Veuil
‘ot, non-seulement des perles d'élo
‘uence, mais de purs diamants qui
taillent dans les âmes le sillon oi
zermera, tôt ou tard, la semence dv
on exemple venu de si haut et de
si loin... de France!

Ce nom magique réveille en nous
Tanadiens français, outre la sympa-
thie naturelle que nous éprouvons
pour notre Mère-Patrie, le souvenir
oujours vivace de nos aïeux dont le
loux parler berce notre âme d'une
wuave mélodie. Mais, lorsque par le
alent et la piété d'un artiste d'élite.

cette mélodie devient un cantique de
foi profonde et d'invincible espéran-
‘&- alors tous les coeurs plus forte-
ment encore vibrent à l'unisson: or
‘a bien senti aux applaudissements
qui ont accueilli M. François Veuillot
à la séance de la Société St-Jcan-
’antiste et au Collège des Jésuites de
cette ville.
A titre de catholiques, nous de-

vons à M. Veuillot l'hommage de no-
tre sincère reconnaissance pour sa
visite qui nous a fait du bien. Nous
an garderons le meilleur souvenir

"omme aussi des admirables exem-
les de foi, de piété et de noble ini-
tiative qu'il nous a donnés. Qu'il en
soit remercié et béni’

“DAN L'OMBRE.”
Edmonton, 11 février 1918.

Voici le programme de la réunion:
1. Ouverture ... . Orchestre Pepin

 

2
y eu

 

2. Allocution du Président, M. le Dr
Boulanger.

?%, Récitation ... Mlle A.-M. Jenvrin
4. Chant: “Dernières volontés de

Louis Veuillot". '
M. Roy Royal.

5. Solo de piano: Rhapsodie espagno-
lenoé6 ... ... ... ... ... Listz

M. le nrofesseur Belleau.
. Duo de chant: “En avant’ et “Le
Drapeau"
Mlle Eloïse et M. Cecil Martin.

. Présentation du conférencier par
l'hon. Wilfrid Gariépy.

. Conférence: “Ja France et la
Guerre”

M. François Veuillot.
‘Dieu sauve le Roi'', ‘La Marseillal-

se”, ‘“O Canada”.

LE PATRONAGE

Le ‘Citizen’ de ce matin publie
plusieurs protestations des associa.
t'ons des différents ministères fidé-
raux contre la continuation du pa-
tronage. Ces protestations sont
adressées à sir Robert Borden qui se
faisait élire le 17 décembre en di-
gant que le patronage serait abrli.
Les deux derniers cas de protection
iniuatifiée de Montréal et d'Ottawa,
ontsotiové la fédération du service
civil.

EE

de leur fils, Spr. Lionel Noël, pour
remercier les dames de la puroisse
du 8.-C. pour l'envoi d’une boîte de
Noël qu'il a bien reçue et appréciée.

Ottawa, 18 février 1918.
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L’ARCHIDIOCESE DOTTAWA : BUT ET AVANTAGES DE L'oêu-TA L'ORPHELINAT Voici lo programme: ,

on SAINTSOREPR

|

(outs = "het yedoCette Oeuvre u pour but de grouper | 5 Chant d a . OM.

AU SA R - CEUR autour du Sacré-Coeur les imes géué- —— ¢ ABER 8. + ?

4 = reuses en plus grand nombre possible. | . ; ; u LE. >

ct de les Lui unir ot les mettre sous; Ceux qui out eu fu bonus fortune def Opérette — “‘“La Cueillete des fleurs
po invitation des Lagye

Su Grandeur Mgr Ch. Hughes Gau-
thier, Archevèque «d'Ottawa, vient de
publier une LETTRE et MANDE-
ENT de la plus haute importance.
Ce documents sera remarqué et ne

mauquerr pas d'exercer une très sa-
lutairg influence uon pas seulement
sur PArchidiocdse auquel il est des-
tiné, mais sur le Canada tout entier.
Aussi nous faisous-nousane joie de
l’analyser:

LE SACRE-COEUR NOTRE ESPOIR

ET NOTRE SALUT

Sa Cirandeur d'abord parle d'une fu-
con générale du ‘Règne du Bacré-
Codi * qu’il montre comme** ka visée”
de l'Eglise. Dans ces derniers temps.
surtout, Dieu, clairement, n’arrête-t il
pas les hommes, devant lu vérité sau-
veur de ces grandes paroles du Pane
Léon NII! dans son Encyclique *“ AN-
NUM SACRUM”, désignant au genre
humain le Sacré-Coeur comme LA
SOURCE ACTUELLE de son ESPOIR
et de son SALUT? ‘En Lui, (Le Sa-
eré-Coeur), écrit le Pape, nous devons
placer toutes nos ‘espérances; de Lui
nous devous solliciter et at£endre notre
Saluf.”
CONSECRATION

L'ARCHIDIOCESE
COEUR

CC Anime de cctte confiance, continue
Sa Grandeur, et pressé par les besoins
présents, nous croyons opportun d’ap
porter plus expressément notre coopé-
ration pustorale à l'accroissement da
"ègne ,du Facré-Coeur dans notre dio-
eèse,>”

Dans ce but, et ausi, pour hâte
l'obtention de la paix si nécessaire
Monsei“ner veut placer sous la protec-
tion spéciale et les bénédietions du Sa-

, Té-Coeur, le Chef du diocèse, ses fidè-
‘os, tout le territoire qu'ils habitent.
"nA paroisses avec leurs confréries et
‘ssociations pieuses, ainsi que toute
‘eg maisons religieuses. Sa Grandeur
‘emande done la Conséeration  offi-
telle de tout le diocèse au Sacré-Coeur
C’est pourquoi nous ordonnons ce

«ui suit:
En la fête de l’Epiphanie, dans les

“alises et chapelles du diocèse, au solut
Tu Tris Saint Sacrement, le célébran“
‘écitera les litanies du Sacré-Coeur ef
‘ira la formule de consécration de Léon
VIF, à l'effet de consaerer ve diocèse
vu Sneré-Coeur, de lui faire hommagpe
le tout ce qu’il renferme de bieu et de
‘nieux, et d'attirer davantage sur noue

‘ous sa protection, ses miséricordes of
‘es inépuisables bontés; la même consé-
ration avec les litanies sera réitérée à
kaque salut durant la guerre jusqu”?
-@ que la paix soit accordée.

T'OEUVRE DU HACRE-COEUR PAR
EXCELLENCE:

T'Archiconfrérie de Prière ct
nitence.

Déjà, continue Sa Grandeur, l'arehi-
Tiocèse à ses pratiques en l'honneur du
Sacré-Coeur: Culte d'adoration du
Très Saint Sacrement, la sanctification
les premiers Vendredis du mois, les
~ommunions fréquentes, l'Anostolat de
la prière, l'Association des Prêtre ado
rateurs, la Ligue du Sacré-Coeur et
~utres Associations Catholioues. — Sa
Trandeur souligne aussi l'Intronisa-

ion du Sacré-Coeur dans les fovers et
‘a Conséération des familles à ce Divir
‘oeur, si spécialement encouragées ces
‘erniers temps par le Pape Benoit
EW” = | “LL. a be

" Toutefois, l'Oeuxge Ia plus indiquée,
‘n ce moment, celle qui nous donne le
woven par excellence de plaire av
Facré-Coeur et de eagner sa protec
ion. c'est assurément L'ARCHICON-
"RERIE de PRMERE et de PENITEN-
TE de MONTMARTRE.
Nous sommes vraiment

OFFICIELLE DE
AU SACRE-

de Pe

heureux de

‘eur met en lumière l'importance et ln
Beauté de vette Oeuvre et, à la suite
vn Pape Pie Vda Kan Kxvollence le

Délégué Apostolique et de Ja pluns:
Yes Sommités de la Hiérarchie ecclésins-
‘ique tant des Etats-Unis que «du Cu-
ada, —-
\ ses Prêtres, aux Supérieurs et Supé-
“eures des Communautés de l'Archi-
Tiocèse.

EXCELLENCE DE
FRERIE DE MONTMARTRE

--“Prière ot pénience, c'est le ré
sumé de l'Evangile pour tous: fidèles.
orgtres, religieux et relinieuses; c’est
le salut pour ceux qui s'acquittent de
l'essentiel. c’est la sanctification pour
reux qui fout davantage. — La prière,
‘a péuitence, l’Archiconfrérie de Mont-
martre en fait son double objet et com-
nlète ainsi soit l'intronisation, soit
l'Apostolat de la prière, A ce titre
nous la signalons à l'attention de Mes-
jeurs les curés et des Supérieurs et
Suvérieures -des maisons religieuses
Fixée en l'un des grands ceutres du
monde contemporain, elle est là un or-
ganisme très apparent et un puissant

moteur dans l'attrait général qui porte
tout vers le Sacré-Coeur.

HAUTES APPROBATIONS DE
L’OEUVRE

A nous l'Archiconfrérie de Prière et
de Pénitence est présentée par le
Saint-Siège et par notre hiérarchie du
Canada et des Etats-Unis, Evêques, Ar-
chevêques, C‘‘ardinaux et Délégués Apos-
*oliques des deux pays.
Par Bref en date du 10 avril 1594,

Léon XIII érigeait à derpétuité à
Paris, en la basilique de Montmartre.
** L’Archiconfrérie de prière et de vé-
nitence en hommage au Sacré-Coeur de
Jéus'', et lui conférait la faculté d'a-
gréger toutes les autres ussociations de
même nom et de même but, étahlies en
tout lien, C'était lui attribuer l'uni-
versalité. Les approbations ct rycou-
rarements au Canada et aux Etats
Unis sont de date plu récente et de cos
dernières aunées.

C'EST L'OBUVRE MEME DE SACRE
; COEUR

jestueux d'une Oeuvre divine.‘* Comme
l'expliqueut les Documents publiés par

‘æproduire le texte même, où Sa Grau-{}

la recommande avec instance |;

L'ARCHTICON-

‘Cette Association porte le sceau ma ,

manifestés et les mettre en
d’abord à Dijon, puis à Moutmartre.

NOTRE-SEIGNEUR

manifestations ont été fuites à

partir de 1870,
vélations et prumesses faites & la Bien
heureuse Marguerite-Marie; elles
ajoutent Un cauraetère d'actualité
d'urgence en rupport avec notre épo
que, ses tendances et ses débordements
en rapporRavec les sentiments religi
et irréligieux de nos contemporains, in

réparatrice, dont nous avons tant be
soin; elles demandent l'organisation ©

Montmartre: le tout ests accompli pa
l'Archicoufrérie, qui rayonne de là su
le moule. Enfin, les manifestation
font un a“pel général, invitant à en
trer dans l'Archiconfrérie et à en pren
dre l’esprit.

nux Religieux et aux NReligieuses,

Péniténee a son emblème en la statu
du Sacré-Coeur de Montmartre, et cett
statue a son éloquence, Les pieds re
posent sur le globe racheté et portan
les instruments de la Passion dont
fut et reste le théâtre.
tendent de l'Orient à l'Occident et ay

à la fontaine de vie que leur présent
Je Facré-Coeuf, On
le prophète disant: ‘I y aura en €
temps une fontaine ouverte à lu nn

rusalem, à l'effet de purifier le qu

et spiritum immundum auferam de te

ra (Zac. 33, 1-1).

un Rescrit signé du 10 mars 1910
donné au Directeur de l'Ocuvre ©
Amérique, disait: ““Nous
dons ‘‘instamment’’

DU MONDE

méme jour, lie NX écrivait: ‘Uni

Charité de Jésus-Christ, afin de part
ver aux mérites de tous, ‘‘NO
DONNCNS AVEC BONHEUR NO

oeuvre,

LUS DEMANDES EXPLICITES DE

Les témoignages établissent que les
une

ame privilégiée, (encore vivante), du-
runt ute période de près de neuf aus à

Elles réitèront les ré-

y

et

la mise cu pratique de cette Oeuvre à
r!

L'appel s'adresse à tous,
aux enfants, aux Adultes, aux Prèêtres,

Les bras s’é-

pellent tous les hommes à venir puise:

sou de David et aux habitants de Jé-

cheur... et Plesprit immonde disparau-
tra de lu terre: In die illa erit fons
potens domui David et habitantibus
Jerusalem, in ablutionem peccatoris...

APPEL DU PAPE AUN PRETRES

Pie N, s'adressant aux prêtres, dans

*|
 

eux |

sistant sur In pénitonce expiatries et

t

r

8

¢

e

t

son netion vivifiante et sous sa puis-, l'OUVUIr , répondre
soeurs Grises de |
d'Ottawa, ne regrettent

pas les heures vraimçit délicieuses pas-
dans! sées sous ve toit hospaitalior,

sante influence,

A la pensoune qui recut ses manifes-!
tations, Notre-Scigneur aurait dit: ‘Je
bénirai tous ceux qui entferout
cette Association. Je bénirai surtout
ceux qui la propageront, de rendrai,
fructueux- le ministère des Prêtres: et
des Supérieurs de Communautés, qui v.
amèneront ceux qui leur sont confiés”;

Cette Archiconfrérie demande à ses
membres un jour spécial de prière et de
pénitence, soit par semaine oy par
quinzaine, où pur mois. Les Poeu-.

ments de l'Oeuvre, qu‘ou peut se pro-
curer au centre général établi à Qué-
bee, donnent À ce sujet toutes les in-
formations désirables.

L'esprit et ts, pratique de la prière et
de la pénitenve étant toujours si ne-|
vessaires et plus encore eur nos temps,
malheureux, nous avous eru, Nos très!
Chers Frères, devair vous sigualer l’u-!
niverselle Confrérie qui en fait son
progrannne.  Puissetælle s'étendre et.
se propager davantage en co diocèse,

Nous avons déjà, if est vrai, des as.
socintions nombreuses CC CELLES-¢'1
VIENT LES RAVIVER
EN LES CONSERVANT." D'ailleurs,

  

TA POV pps TAGE DU Re Lo: A

LA TOANCONLs RoI ves organisations varies sont toutes eu

. A Ch pleine activité dans lEzlise; elles font

L'Archiconfrérie de Prière et def yartie de sa vie, qui ‘sunifie en Dieu et
dans Ne Sacré-Coeur.  £t ve diocèse
n'aura qu'à se féliciter d'être comme
un champ fertile, un jardin bien cul
tive, OÙ croissent toutes les plantations 

«roirait entendre

le Facré-Coeur d'abord, mais aussi tous

ceux qui aiment ses intérêts et ave
nement de son Règne.
Nous nous en réjou.ssous turst spé |

cialement ici, à Québec, puisque au jour
de Noël, en vue fête solennelle, dout

nous avons raconté les intéressauts dé-
tails, Son Eminence le Cardinal Bégin 

t
n

recomman- deja
cette Association‘ Aécouru pour se précipiter dans

très salutaire, qui, entre autres fins, a. bras ouverts du Sacré-Coeur. lu tuoins, é

pour but très particulier de faciliter les: lé 15 jours, plus de 6,000 personnes se À
devoirs de l’état sacerdotal. NOUS DE- 8
SIRONS QUE TCUS LES PRETRES

ENTIER S'INSCRI-; l’Archiconfrérie au Canada comme aux
VENT EN CETTE ARCHICONFRE-
RIE ET QU'ILS SANCTIFIENT LEUR té. aux RR. PP, de-l'Assomption.
JOUR DE PRIERE ET DE PENI-

TENCE, DEDIE AU SACRE-COEUR."’ | ments et pour se faire inscrire
En une lettre autographe datée du; cette armée nouvelle,

a inauguré LE CENTRE GENERAL de.
cette Oeuvre, pour je Canada, en notre
ville,

Depuis que l'heureuse nouvelle de la
fondation de d'Archiconfrérie est con

nue, de toutes parts déjà, des ames ont
des

soni fait enrôler.

Nous rappelons que la direction de

Etats-Unis à été confiée, par l’Autori

Four toutes demandes de renseigne
dans

si privilégiée du
A1 Sacré-Cueur, s'adresser au:

tous les prêtres du monde entier en a!
i-
Ss
E

NOM CCMME MEMBRE DE CETTE i

Rk. P. Directeur,

: Archiconfrérie de Prière et ae
| Pénitence,

469 rue Saint-Jean,

{rende Mère Générale «& les autres jubi-

*velles des autres mnaiso ns de la commu

littéralement

TOUT Hs] Cu

‘phelinat St-Joseph
certainement

Les orphelins et les orphelines étaient
en liesse, hier. Ils ant fêté lu Révé-

lnires. IL faut avouer que la réception
qu'ils ont donnée ne là cède en rien À,

uutté. Quand où sait ei somme de tra- vail que requiert la péréparation d'un
programiie comme velux qu’ils ont exé-
euté, avec de si jeunes enfants, on est

émerveilté. .
Musique et chant ont été rendu d'ane

mani,re parfaite et les applaudissements
répétés des visiteurs attestaient leur
jute et leur bonheur d'assister à co ré-,

|nements de sucre sontgal artistique.

Préseutation des fleurs.
Opérette — ‘‘ Les perbes du Paradis‘

Thibuult
TABLEAU

‘*Pantamine fleurie’
** Les begyerettes réveuses ‘
‘* Les petites françaises”
‘*Les défenseurs de la patrie’

Alliance Françaiso
Samedi soir, au Château Laurier, M.

LouisDelumnarre, secrétaire général de
l’Alliance Française et professeur au
collège de In vité de New-York, dounern

 

lune conférence sur ‘l’Orientation nou-
“ velle de l'érudition française

 

SUFFISAMMENT DE SUCRE
Washington. 22.—Les approvisiop-

amplement
La Réviérende Mere Dubmel était au euffisants au cours de la prochaine

premier rang avec ses dignes jubilaires,
Vu remarquait: M le chanoine ¢am-
peat
M
de lu ville et quelques prètres de l’Ar-
chevèché,

pee- ei TE , >2eres mp

pour votre
Il| célestes et où elles portant, ay profit de Voyez

tons, leurs fruits surabomdants: ‘‘PRO- notre UNE VISITE VOUS CONVAINCRA DES VALEURS

"{ FERT NOVA ET VETERA.’’ (Muth. TYE, ;he. vitrine. PLAID ET GUINGAN ECOQSSAIS
Oo eas . >

| Voilh dans pes grades lignes du Un bon assortiment de ZOU pièces de  guingan
© na Le magnifique ocument du plaid ** Shepherd’ double écossais Une valeur tells
; l\rchevêque d'Ottawa. IL consolern far cur. Prix spécial très que cello-c»ne vous sera pas

bus à 35c, 50c et 85c,

TEAUX
Assortimeut

cheviote pour manteau

verge.
Valeura exception:

dans les tissus pour

COTON

Spécial à 156.

UN C

 étoffes ont été

“L. E.

 

ETOFFES A MAN.

spécial

4
pouces de largeur à 82.59 la

teaux Sport, 82,7E la V

5 ballois dé coton jaune,

longueur de 10 et 20 ve

Nous conseilions aux dames d'examiner nos as-
sortiments d’étoffes à costumes. Vous trouverez, à
des prix raisonnables, en bon assyrtimeut de serge,
«heviote, gabardine et autres, Quelques-unes do ces

> . - ’ - . - .

TR ruient être remplacées aunjourd hur aux mémes prix.

Stanley et Cie :
109 - 111 RUE RIDEAU

|saison, annonce l'administrateur des
vivres. Tous les fabricauts de vi-

4, M. le curé Myrand de Ste-Aune,| Vres ont été avertis qu'ils pourront
l'abbé Tortier, p’usieurs religieux se procurer € sucre nécessaire.

{envois da Cuba augmentent consi-
Les

dérablement. ‘
——= ep

- INTERESSANT POUR LES DAMES-
Quelques-unes des nombreuses occasions que nous offrons

approbation.

offerte plus tard, Occasion
spévial À 18c la verge.

SERVIETTES

50 douzaines de serviet-
tes de bain, de couleurs.
Bonne grandeur. Spécial à

~~de

x, 56

relles 25c.
man-

orge. SOIE SHANTUNG

20 pièces de soie Shan-
tung valant régulièrement
The In verge; soie de qua-
lité, Spécial à 59c la verge.

ONSEIL AUX DAMES

ries,  
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Ni vous n'en êtes

Portes ouvertes à 8.30 a.m.

   

Choisissez votre pole (range).

Nous l'installons gratuitement.

Faites-en essai pendant un mois.

 

ANCIENNE PLACE

 

Si

mique, 1

votr

 

DE J. A. FAULKNER

 

Essayez ce Poéle a Gaz (range)
A Nos Frais

NOTRE OFFRE-.

‘onduites à gaz, nous
vous installerons gratuitement n’importe quel POELE A
GAZra nec) choisi dans notre assortiment.

maison est munie de «

Faites usage de ce poêle pendant un mois. Ensuite
ST Vous N'efes pas satisfait, ou si vous ne constatez pas que
le GAZ est le combustible le plus propre et le plus écono-

wns reprendrons notre pode.

Tout cela gratuitement.

Si vous désirez garder ce poéle (range) vous paieres
votre premier acompte LE 15 MAT, ou si, vous le désirez
Vous pouvez payerle plein montant ce jour-là.

cas Vous ne payez que le prix régulier.

Cette offre comprend aussi les INSTALLATIONS A
© GAZ POUR RECHAUFFER L'EAU
water heaters) laquelle offre durera d’ici au 31 MARS
SEULEMENT.

Ban
se continu€ ét chaque jour il y a du nouveau. Plusieurs marchandises qu’il nous avait été impos-** |
sible d’exposer, faute d’espace, sont maintenant offertes en vente sur nos comptoirs: il n’en tient
qu’à vous de vous empresser d’en profiter. Des centaines de personnes sont venues, ont acheté

et s’en sont retournés satisfaites: pourquoi ne pas suivre leur exemple? :

Venez, amenez vos amis et nous vous convaincrons que l’occasion extraordinaire que nous
vous offrons de faire des économies est la meill°’ure jamais offerte à Ottawa.

demain matin, chez

LAROSE & CIE - 299 Dalhcusie

 

pas Satisfait,Moutmartre, et que Monseigneur cite,
iei, cette Oeuvre fut fondée en mars
1871 A Dijon, non loin de Faray-le-
Monial, le premier sanctuaire des ré-;
vélations du Sacré-Coctr à la Bienheu- |
reuse Marguerite-Marie. — Maiuteuant
le sanctuaire le plus monumental du!
Sacré-Coeur est à Paris. — L'Associa- |
tien primitive de prière et de péniten-
ce y a été transférée ct v est devenue
l'ARCHICONFRERIE UNIVERNEL-|
LE, parce que le besoin de prière et de
pénitence est très universel. ,
Ce titre a occupé la 8, €, dea Ritos,

qui l'a fixé en ces termes: *‘Archiso-|
dalitas orationis et paenitentiae in Ob.
soquium Sacratissimi Cordis Jesu'®' —'
Obsequium veut dire nleine déférence et
obéissance au Sacré-Coeur,'’ aux désirs :
qu’il 8 inanifestés
Ces manifestations ont été suivies et | observées par l'autorité ecclésiastique |

qui à jugé devoir accomplir les désirs ;

nous le reprendrous.

Si vous le gardez — alors — vous
n'aurez pas à faire de paiement
avant le 15 mai.

Cette offre se contjuuera jusqu'au
31 mars,

Bureau et Salle d’Echantillons, 35 rue Sparks

La seule dépense que vous aurez à faire c’est pourle
gaz que vous emploicrez ct maintenant c'est ‘le combustible ”
le plus économique que vous pouvez acheter-

Cette offre n’engage à rien.

Venez nous voir et renseignez-vous.

THE OTTAWA GAS CO.
Téléphone Queen 5000

ARCHICONFRERIE.”’ Québec, PQ. iIANDEE
yt
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CARTIER, ONT.

. . 18 février.
Mme W..J. Valin, a eu la dou-

leur de perdre 5on seul enfant,
William-John, âgé de trois ans et
demi. Il est mort à l’hôpital de
Sudbury et a été inhumé, le ler
février, 4 Bonfield.

SOUTH INDIAN
mpeg,

20 février

 

Visite
Mme Vve Jos. Sénécal, de Plau-

tageuet, accompagnée de safille et
de sôn gendre, M. et Mie Lacom-
be, d’Embrun, était de passage
chezsdes parents à Soutr Indian,
samedi dernier.

: MM. Osias ot Isaïe Leduc sont
en visite à Fournierville pour quel-

quesjours.
Assemblée

+ Lundidernier, le 18 courant, à
ue assemblée des patrons de ‘a
Tomagerie South Indian, présidée

pér M. le curé, on déeida d'en-

vayer deux délégués pourreucon-
trer le ministre de l'Agriculture,
Mhon. Martin Burrell, à Ottawa, le
ahcourant, «dans l'intérêt du fro-
+ ‘ I
mbge. Les délégués choisis sont
Mi . Ferrier Forgette et Théodu-
le,Servais,
ti -

Fito
1388 Vhonneur du jubilé des RA
xérondds Soeurs Urises, une
grand’messe solennelle à été chan-
téici. lundi dernier, recommandée

ar M. le curé. Nous avons l'hon-
nênr d'avoir une des jubilaires ré.
siete au wilieu de nous.
æ Etincelle.

HANMER ‘

+ 18 février.
v.Natre série de euchres a com-
mened dimancho, le 19 février.
gyoe un ‘tel encouragement de lu
pit des nôtres ainsi que des
fraugers,‘qu'on ne sait comment
pier notre reconnaissance.
“Lig vente. de paniers remporta
1&/jolje soumne d'au-delà de cent
piastres. Le premier prix des hou-
mes fut gagné par M. B. Cayen.
dë Blezard, Valley, une’ boîte de
égares, donnée par M. l'abb-
Neal, ¢ 6de la paroisse. Prix de
gahsolation, M. O. Gatien. L'her-
reuse gagnante parmi les dames
fut Mlle A” Beaulieu. Elle recut un
pofte/mouchoir en satin, très chic.
den de notre dévouée institutrice.
Mile « Émard, principale de l'é-

¢ du village, d'aix de qquaola-
ti, Mlle Galeaà e Cantet

#Cotdidl merci & tous les concur
refits. Nous osons croire qu'ils re-
viendront à notre deuxième soiré»,
qui aura lieu dimanche, le 24, et
à'la troisième et dernière, à la mi-
csrêtme.

=
Nissance
"M. et Mme Louis Tremblay on

l'honneurde faire part à leurs pa-
retits et amis de la naissance d'une
fille, baptisée sous les noms de Ma-
riè-Jeamuie-Loretta.  Parrain et
marraine: M. Edouard Tremblay,
oucle de l'enfant, et Mile Bertha
Gatien, de cotte paroisse.

: . Marcelle.

VERNER
17 février 1918.

a
>
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Mariage
Lundi dernier, M. Calixte Racetle

conduisait à l'autel Mile Anna Le-
gdult pour en faire la compagne de
s& vie, mais le bonheur devait être
dacourte durée, puisquo le nouveau

16, malgré l'exemption qu’il avait
reÇu, recevait un nouvel appel le
soir môme do ses naces. M. Racette  devra se préseuter à Toronto, le 20
de ce ÿiols, ainsi que M. 3. Chaperon, |
paur mrondre l'uniforme kaki.

Btchre |
Les demoiselles ont donné leur!

Euchre dimanche dernier. Comme il,
slagimait. d'un concours cutre la ligue,
des hommbs et la cogirégation des da |
mes de Ste-Annc, il ne fut rien épar- 1
gné pour faire un anceès de cette soi
réa. Le tout réussit à merveille et,
les recettes d'au delà de $100.00 les }
mettent premières ex-aequo avec les
dames de Ste Auna. Les hommes de
la ligue n’ont pas eu tout hfait jus-
tice, c'est peurquoi ils méditent une
revanche en règle pour la mi-caréme,.

Ecole

Aurons-nous une école nouvelle
cette année? C'est ce’ que tout lo
monde se demande. Tous la dési-
rent de grand coeur, mais comment
batir avec cette fameuse gaière qu'est
le règlement XVII? Co

En visite

Mme Donat Coutu est en promena-
de: depuis une quinzuine chez szs
parents à St-Gabriel.

«—M. Jos. Dufresne et son épouse
sont revenus d'une promenade de
deux mois à Montréal. et St-Gabricl,

. B.

  

MOOSE CREBK

18 février 1913.

 

En visite. ,
Etaient cu visite à Casselman, ii

manche, le 17 février: NN. Tancrèd
Pellerin, Mlle Maria Guertin, M. Genr
gos alounde, Mlle Yvoune Guertin, che

. Lussier, oncle de Miles Maria «
Yvonne Guertin. -

Soirée.

Une belle soirée fut dounée par noti°
bon-ami, M. Michel Aubé, le lundi gras
11 février à ses nombreux amis du vi!
lage et des rangs Il y eut chant, mu  sique, dinlogues ct autres amusements

a

Tous s'amusèreut au mieux jusqu's
matin, après avoir dégusté un deli
«eux réveillou à minuit. L'on rems.
quait parpii les personnes présentes: M
J. Hurtubide, Nine J. Hurturise, M.
Avbé, Mlle L. Aubé, M. A. Lalonde
Mile A, Lalonde, M. W, Boisvenu, MI’.
I. Gibeault, Mlle A. Hurtulise, M's
Maria Guertir, M. Fred. Pellerin, Mit
I. Guertin, M. Bruno Gibeault, Mlle
Yvonne Guertin, M. Georges Lalonde,
M A. Guertiu, M. E. Lalou-le, M. Pa
mieu Clément, M. J. A. Cirouard, NM
Hesri Chevrier, Mlle Lottic Cummings
M, H. Lalonde, Me Yvonne Hurtubi
se, Mile E. Au' é et nombre d’autres
Tous s'amusèrent très bien et sont trés
roconnaissauts 5 MM. Eruest Aulé or
Aimé Lalonde, le» organisateurs de |,
fête et à Met me Michel Aubé, pou
leur bouté et leur hospitalité.

Vente.

M. Hdége Monson, autrefois de cer
puicisse, maintenant de Berwick, qu
avait un emplucewent ici, eut l'ovca
sion de Ia vent <, «es jour: derniers, à

des Strangers dont nous ne counaisson :
pas encore les noio, Mais “ous leur sou
baitons uve vhaleureuse
comme NOUVEAUX paroissiens,

De retour.

MO elesphere Groalx, parti pour vi
ster, ib 8 ce pres de deux mois, des pa-
rents de sea épouse daus le Word d'On-
tario, est ode cetour depuis le 16 cou
rant,

Au front.
W. Provost, BR. Lafontaine et W. Do

rey, appelés sous les drapeaux, il y à
quelque temps et stationnunt à Kings
ton, sout partis pourr l’Angleterre, sa-
medi, le 16 courant. Aux deux jeunes
soldats nous affions nos meilleurs

voeux de retour ainsi qu'à M.
Les Lure, dont la demande d'exemption
fut refusée dernièrement et qui s’ap-
prète à partir pour Kingstou à la de-
mande des autorités.

BOUTON DE ROSE.

BLEZARD VALLEY

La Caisse Popu'aire de Notre-Dame
du St-Rosaire de Blezard Valley, so-
siûté coopérative régie par la Loi des
Svndicats de Québec. fondée ‘e 18 oc-

tobre 1913, 4c année sociale.

SITUATION AU 31e JOUR LE
CEMBRE 1917.

Cet état donne le total actun! de
chaque compte depuis 'e cbmmene--

ment de l'année sociale jusqu'à la date
inscrite. ‘

 

 

DE-

ACTIF.

Portefeuil'e ou prêts. .33.0005 50
Encaisse. .. ....... 3.617 41
Total de l'actif. .$6,622 91
Dépenses. 865 91

Total . .$7,488 82

PASSIF.

Capital socia!. ..$1,131 55

Epargne. . 5.1600 41

Tota! du Parsif. ..$6 291 99
Bénéfices.
Taxe d'entrée. y 44 10

 

Tota! .$7,488 82

MOUVEMENT GENERAL AU 31 DE-| Petites notes, .... -
CEMBRE 1917. |

Cet état donne le total de toutes ies
recettes of dotbus Jos paiments faits
depuis le commencement de l'ex'sten-

ce de la Caisse jusqu'à ‘a date ins-
rite. ‘

EN RENTREES. ;

.$ 1,780 60
..$35,023 82

Capital social.
Epargne...
Remises au portefeuille. 0.289 65
Taxe d'entrée. .$ 44 10
Bénéfices. 1,152 73
La taxe d'entrée ,
et ‘es bénétices
étant roprésentss
par:

Intérêt sur épar-
gna. ee 332 93

Boni. .. 133 18
Népenses tetaes. 400.50
Dépenzes tota-
les... .... 400 SO

"onde de résor-
ve. ...... 95 18

Fonds de prévo-

. “yance. . 17 88
surplus - . 186 46
Balance dans

l'Encaisse ac-
tuel. 1 4h

$ 82,191 1Gran] tota’.

EN EMPLOIS.

Retraits sur capital soclal.$
Retraits sur épargne.

Portefeuille (ou prêts .….
Intérêt sur épargne.

649 25
30,763 2
46,295 15

332 95
Bout. Cee 133 18
Dépenses totales . 400 89
Encaisse CL 4617 41

Grand total. ..$ 82,191 10
Nombre des socictaires, 141.
Nombre des déposants, 89.
Nombre\des emprunteurs, 80.
Certifiés‘conformes aux livres de la

 

comptabilits, ce 31e jour de décembre :
1917.

G. BONIN,
Gérant.

 

VAL DES BOIS

 

Février le 15, 1935.
Lo semaine dernière, M, Joseph Mo-

vin conduisait à l'autel, Mlle Délia Col-
lard, tous deux de Val des Bois, PQ.
IL y eut grand souper à In résidence du
marié. Parmi les hôtes de cette mani-
festation, où remarquait: MM. les ab).
bég Marion et Ducharme, Mlles Alice
Morin, Laurin: M. Hermas Morin ot
Leauvoup d'autres pareuts de l'hevreux
couple.

M. l'abbé Marion était en promenade
à Buckingham, cette semaine.

Mlle Alice Morin «st en visite chez
ses amis d'Ottawa pour une quiuzaine
de jours.
Nous sommes heureux d'aunoncer à

nos amis que nous avons fondé un nou-
veau corps de pompiers. ll sera sous le
direction du chef Hermas Morin, notre
dévoné concitoven.

Mile Alex. Parizeau d'Ottawa. était
en visite, la semaiue dernière, chez M.
Chs. Morin, marchand.
M. L. Morin était à Notre-Dame ‘du

Laux, cette semaine, par affaires.
M. Jozephat Henri Routhier était à

Val des Bois, récemment.
M. J. D. Lefebvre, de Buckingham,

était à Val des Bois, par affaires, la
somuine dernière. M. Lefebwre uous
dit avoir rencontrés deux loups sur sn
rout-.

M Lorenzo Morin désire iuformer le
public qu'il a trois bons «hevaux à
vendre, dont il n'a pas besoin.
M. M. Foubert était à Val des Bo.s,

dinanche dernier.

bienveru ' :

Alex:

1,152 73:

SEINS
L'Etata   

(PROPRIÉTÉ DE LA RÉPUBLIQUE FRANÇAISE)

L’EauNaturelle
Alcaline du Monde!

Acide urique,

Goutte,

Dyspepsie,

Diabète.

Consultez rotre Médecin

l’as véritable

sans

 

———e_me amer
"

Aine Charles Movin est en visite chez
M Ædélurd Morin, pour quelques

1 jours,
LE SILENCE.

| LAC STE-MARIE

13 février 1915,
Nos dumes ct nos demoiselles furent

parmi les premières dans les campugnes
Li former des courités de la Croix Rouge
jet à encourager toutes les autres oeu-
jvres de guerre, Le travail accompli
| par ces dunes, sous ht direction de Mlle
A. Legault, fut des plus efficaces et
des plus admirables, Des lettre recues

du front indiquent bien que le travail
des dames et des demoiselles canadien-
nes est très apprécié des *“ poilus*".

| Madeleine de VERCHERES.

Is\février 1918.
Notre dévoué pasteur est allé à Far-

relton en aide à M. le cusé Chénier.
pour son concours du Päques.
Mme Hormisdas Méthot de St Ber

uardin est Vente passer une quinzaine
un presbytère, visitant son père ct sa
mère, sou frère, M, le curé Levac, aiusi
ite sisi, Mme François Poirier et
sa famille, A
M. A. Baribenu, de l'Ouest est en

visite depuis quelques jours chez son

frère, M. Théodore Bariheau.
Mile Flore Deschamps, du presbytère,

qui était allée visiter ses pareuts à
St-Ammour, nous est revenue, cette se-

maine, enchuntée de son voyage
Quoique nous ayons eu de violentes

tempêtes de neige depuis quelque temps,
; Los chemins ne sont pas devenus im-
| braticables pour empévher nos gens de
| charrover leur bois de papier, ete.

 

 

LAMIE DU LAC

ROCKLAND

Tn revrier 191.
Mascarade.
Le 12 février dernier. nous,avons eu

nue belle mascarade, Il y avait de
magnifiques costumes. Celui de M
Edgar l‘outiot, en particulier, à été très
admiré, T1 représentait un chet rau
vage, Il a remporté le premier prix.
D'autres prix ont été obtenus par Miles
Frauche et Wait et par M. Louis Ro
bitaille. Nos félicitations,

le regret de perdre
Nos syimpathies à ls

Nous avons eu

Mme Maillotte.
fawille. 704 4 4
M. mide Brosseau est arrive de Tho

pital après une grave opération.
| L UN APONNE,.

STE-ANNE DE PRESCOTT
19 février 1918.

A. Emile Labelle, de Ste-Rose,
était en visite chèz M. Desjardins, la

reniaine dernière.

Mise lgrnest

-à Montréal, lundi.
— Milles Marthe et Dojina Bradiey.

Mile Aline Boileau. de Vaudreuil, et
M. Edmond Lalonde, de St-Zotigue,
rendaient visite 4 des ais de Ste-Aun-
ne, dimanche. .

-— Mme Georges Binette, de St-Eu-
gène, passe queiques jours chez sou

parent. M. Alphonse Lavigne.

-—3. et Mme Joseph Binette sont

allés visiter leurs parents à Ste-Jus-
(tine, la somaine dernière.

PERLE.

 

 

Quesnel est allée

 

DE PELLICULES OU DE
CHEVEUX QUI TOMBE
Sauvez votre chevelure! Douolez

sa beauté dans quelques
moments.

 

 

 

Quelques sous de “Danderine'
| rendent la chevelure épaisse,

soyeuse, ondulée et jolie.

Danderine, vous cherchercz en vain
une simple trace de pelliculer ou un
poil qui menace de tomber, et votre
cuir chevelu ne démangera pas, et, ce
qui vous plaira davantage, ce sera de
constater, après en avoir fait un usage
de quelques semaines, que votre cheve-
lure se renouvelle, fine et soyeuse d'a-
bord—oui—mais que ce sera réellement
une nouvelle chevelure—qui poussera
partout sur votre tête.
Danderine est aux cbeveux ce que les

ondées fraiches et le soicil sout à la
végétation. Elle va directement à la
racine du cheveu, Ia renforce et ls sti-
mule. Ses propriétés stimulantes et vi-
vifiantes fout pousser les cheveux lougs,
forts et magnifiques. ,
Une toute petite quantité de Dande-

rine duublera immédiatement la beau-
té de votre chevelure. Peu importe

un linge avec de la Danderine et ne
prenez qu'une pctite touffe de che-
veux à la fois. l'effet est superbe, vo-
tre chevelure deviondra légère, duve-
teuse et onduleuse et aura uue apparen-
ce d'abondance, un lustre incompara-
ble, sera douce et surabondante.

Dépensez quelques sous pour une
bouteille de Danderine de Knowlton à
u’importe quel comptoir où l'on vend
des articles de toilette ct rendez-vous
compte que votre cheveluro est aussi
belle et aussi douce que toùt autre—
que vous l'avez ju:iqu'ici négligée ou
que vous ne Ini avez pas appliqué un
bon traitement — et voilà tout — car

jvous pouvez certainement acquérir une
chevelure belle et abondante en n’em-
ployant qu’uue petite quantité de Dan-
Jorine. . (25) 

0= 4 “Là .

 

Duns toutes nos paroisses, il y 1
un groupe de tultivateurs qui fout
des épargnes :qu’ils les mettent eu
colemun, qu'ils paient sur ces
“pargnes l'intérêt ordinaire, qu'ils
se les prétent d'après des règle-
ments sages et bien définis et ils
auront quois...
Un Crédit agricole créé parl'ni-

tiative privée qui fera disparaître
le vice capital dé uotre organisin-
agricole.

Prôner, comme on le fait par-
fuis, que l'Agriculture n'a pas Le-
soin d'un Crédit spécial; c'est de
l'enfantillage, de l'égoïsmie tout
court. ¢ ‘est une absurdité économi-

LE CREDIT
| AGRICOLE

 

L'initiative privée

 

*

Je l'ai déjà dit, l'ititiative pri.
 véc est la qualité maîtresse du Cré.
it agricole,

A-t-on jamais compris cette vé-
rité? ,

J'en doute...
Quoiqu'il en soit, Je dirai briè-

‘vement ce qu'elle est, ce qu’elle

doit faire et comment elle doit lo
| faire.
| Ce qu'elle est?... que.

Ma foi, je ne puis niteux le dé- Mais quelle sera la cheville ou-

finir qu'en disant: "l'initiative: Vrière de l'orgenisation du Cré-
dit agricole?privée, ce sont les intéressés d'une ;

Comme bien on pense, 11 faudraparoisse, — dans ce cas-et, des eut-
tivateurs, — qui, à l'ombre die compter sur le clergé. La confiance
loi généreuse se créent eux-mêmes "que lui donne les eultivateurs lui

un Crédit : eux-mêmes, ils le font fera un devoir d'aider à lu créa-

fonctionner et en retirent tous les [tion d'un Crédit agricole,
avantages, tous les bénéfices pré-| Les Ecoles d'Agriculture et les

sents et futurs. colleges classiques joueront aussi

Les Anglais... d'Angleterre, ont it rôle prépondérant en imeus-
condensé ces deux mots: “Setf [quant à leurs élèves des principes
help * ou ‘‘aide-toi toi-même”, er 'olides de egtte nouvelle organisa-
ils ont eu raison. jtion. Viendront enfin les agrono-

Dans tous les domaines, sans} lues el notre jeunesse agricole qui
‘l’aide-toi toi-même, on ne peut (ont, ou qui auront des connaissan-

rien faire, ves agricoles que nous, les plus
Que ferait le colon pour défri- |agés, n'avons pu acquérir assez cher son lot s'il ne comptait queitot.

sur les gens de Ta ville où du vil-" Ai-je hesoin d'ajouter encore
gue le Crédit agricole sera coopé-

=

fromageries et 486 fabriques combi-
-nées soit 1950 fabriques de tout gen-
re. Avec l'établissement de pustes
d'écrémage la nombre des petites fa-|
briques de beurre diminue graduelle-.
ment ce qui permet de mieux outil-
ler les grandes beurreries et do fa-
briguer un produit supérieur. i

NOMBRE D EVACHES
En 1916 le numbre de vaches qui

ont alimenté les fabriques de beur-
re et de fromage étaft de 523.738,
tandis qu’il s'est élevé à 534,580 en
1917, soit ume augmentation en
nombres absolus de 11,142 vaches.

BEURRE FABRIQUE
La production’ du beurre a légè-

rement fléchi en 1917. En 1916
fon mettait sur le marché 34,589,461
‘livres de beurre, tandis quen 1917.
‘ce chiffre n’était que de 34,250,279
livres, ou une diminution de 639,182
livres. Dailleurs, ceci est normal, si
l'on se rappelle que plusieurs beur-

, reries furent converties en (romage-

ries, en 1917, tel qu'il appert par les

statistiques citées plus haut.

: FROMAGE FABRIQUE

 

 

L'augmentation dans la production BA
| du fromage découle du fait énoncé.
dans le paragraphe précédent.
1916, cette production s'élevait à

59,984,538 livres, tandis qu’en
1917, elle atteignait le chiffro de
65,483.994 livres, soit une croissan-
ce de 5,498.456 livres. |

PRIX MOYEN DE VENTE ;

Les produits laitiers ont atteint,
en 1917, des prix jusque là inconnus.

| Ainsi, en 1916, le prix moyen de la li-
| vre de beurre, était de .3319, tandis
{qu'il à atteint .4024 en 1917, molt
; Une augmentation par livre, de .0706;

(le fromage, en 1916, s'étant vendu,
jen morénne, la livre, .1814. pendant
j qu'en 1917, il a trouvé preneur à

; 2079; soit une augmentation de
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PACIFIQUE CANADIEN

Des réductions et «havgements
daus le service des trains seropt
mis en force le .

24 FEVRIER 19183:
Pour détails, s'adresser à l’a-

geut des billets. .
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lage voisin? Rien.

que sûr les autres?

Que ferait le cultivateur pou:
2méliorer sa ferme sil ne comptait

‘1265 ln livre. |
ratif et que nous avons dans no-j 404. - Cs
(re provinee de Québec toute Ja foot VALEUR UESpdt (Ts Lal

wislation nécessaire pour l'instal-} vu valeur du beaurre ot du fro-
ler dans chacune de nos paroisses? image a considérablement augenté

Dix minutes après l'application de:

que vos cheveux soient sans vie,
changés, cassants et rudes. Humectez |

Rien de rien,
Pour mousser ue entreprise,

pour la faire réussir, 11 faut un
oeil intéressé, ‘l'oeil du maître”
et cela dans toutes les sphères (le
l'activité humaine,
Dans le Crédit Agricole. qui

jouera ce vôle, saus ‘l'initiative
privée?
Ce que doit faire l'initiative pri-

Louis ARNEAT.

LA PRODUCTION DU BEURRE

Québec,
tiques de [a province de Québec pu-

blie aujourd'hui un bulletin relatif

mage dans les fabriques de cette nro-
vince, mettant en regard la produe-

tion de 1916 et celle de 1917.
| Les chiffres se rapportant à l'an-

“Ti. . terrae “ua . née 1916, extraits de 1"*Annuaire
Mais, elle doit trouvet de l'argent Statistique‘. sont définitifs, tandis
pour former un capital, car, pas que ceux «de l'année de 1917 n° sont

d'argent, pas de suisse... qu'une évaluation basée sur les ran-
Et comment trouver cet argent ports préliminaires des inspecteurs

. Lo. ; de bourreries et de fromageries. Tou-
et comment l'administrer? | ' 5
Pour qui ne connaît pas le mon- ps préliminaires el les chiffres dé-

 
tefois, l'écart entre les renseigne-

de agricole, c’est là le point diffi-finitifs de 1917, qui seront probable-
eile de la question, ment connus dans une couple de mois,

être de plus de 5 pourjne saurait
C'est pourtant assez simple :" cent.

Que les cultivateurs gardent leur NOMBRE DE FABRIQUES
argent dans leur paroisse, et ils an-| En 1916. on comptait 660 beurrs-

jries, 885 fromageriss et 445 fabri-

ques combin®es (beurreriesfromage-

ries), soit 1990 en tout tandis qu’en

1917 il y avait 605 beurrcries 889

ront le Crédit agricole dont ou
parle tant. Pas plis malin que
celal...

 

…—Le Bureau des Staiis-:

ii la production du beurre et du {ro-;

en 1917, à cause des prix élevés que
| commandaient ces produits sur le
"marché. En 1916, tout le beurre fa-
; briqué dans la province était évalué

à $11,578,069. tandisque cette va-
ileur a atteint le chiffre, en 1917, de

($19,752,794, ce qui est $3.204,725 de
: plus que l'année précédente. Le tro |
{mage avait rapporté, en 1914, la;
:;somimne globale de $10.882,651., tan-

!dis qu'en 191%, les ventes totales
donnent le montant de F1STI0.212,,
ce qui est $2,530,5601 de‘plus que
l’année d'avant. En résumé, les pro-

duits laitiers fabriqués avaient rap-
porté, en 1916, la somme do 22,|
460,720, tandis qu'ils ont atteint,
en 1917, une valeur de $27,502,006,

ce qui donne uno somme de $5,041 -
286 de plus en 1917.
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CACHETSdu
( 139 SPARKS STREETS

Dr Fred. D
GUERISON EN 5 MINUTES DE TOUS MAUX DE TETS

  
GUITARES
HAWAIENNES &
UKALELES

Avez vous entendu la pouvelle
guitare hawaïeune Haumnite, si po-
pulaire pour son ton doux et aa
pique et conny seulement du pou-
ple hawufen, "instrument Agent
de Ty

   
      
       

….  “ 813,50 à850.00.;
Ukuleles hawaienancs A

 

       

   

à
$7.50, 59.00 et 319.00 +

Venez nous voir et imapectez
ces justrumients afin de pouvoir
juger par vous-mnémes.

<

MERS
N’en acceptez aucun À moius que le nom ‘‘Dr. Fred. Demers’’ ne soit gravé

«or chaque cachet. Ce sont les seuls vraiment bons, efficaces et laoffensifs ,
NRPOT: RQ RUE RAINT-DENTS. MONTREAL
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meilleure qualité suivante, en commangant la

vous la plus sûre garantie d'obtenir la 5 Montréal — Fort William
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. FARINE DE BLE DE PRINTEMPS.

" OICI la FARINE DE GUERRE des MOULINS
V OGILVIE — un produit loyal pour conserver les

_ ressources du Canada, tout en offrant au public la
meilleure farine qu’il soit possible de produire en se con-

formant au Standard du Gouvernement.

Cette farine de guerre est excellente tant au point de

vue de la qualité que de la saveur.

Cependant la teinte en est plus foncée que celle de la ‘ROYAL

HOUSEHOLD"",

Il nous est tout aussi pénible de cesser de produire la ‘ROYAL
- HOUSEHOLD’, qu'il le sera pour vous de renoncer à votre marque

préférée; mais avec notre farine ‘STANDARD’ vous ftrez, quand

même, de délicieux pains, rolis, biscuits, tartes et pâtisseries. Si

(/ vous ne réussissez pas, envoyez-nous un mot; nous avons un personnel de chimistes et boulangers

d'expérience, que nous tenons à votre disposition.

Dès que lc contrôleur des vivres nous autorisera à produire de nouveau la ‘ROYAL HOUSE.

HOLD’, nous nous empresserons de vous communiquer l'heureux événement.

D'ici là, les nouveaux règlements — couvrant les meilleurs intérêts du Canada et de 1Empire—

solliritont l'appui cordial de tous les propriétaires de moulins à farine et du public.

Il y a encore beaucoup de farine ‘ROYAL HOUSEHOLD'' dans certains magasins. Afin

d'obvier à toute confusion ou malentendu, toute la farine ‘STANDARD’ sera clairement étique-

a laquelle vous êtes habitués.

Lorsque ‘votre approvisionnement de ‘ROYAL HOUSEHOLD’ sera épuisé, procurcz-vous la

“STANDARD” OGILVIE
Tous les épiciers en ont — n’oubliez pasde spécifier le nom ‘‘Ogilvie’’. C’est pour

meilleure qualité.

The Ogilvie -Flour Mills Co., Limited
Medecine HatWinnipeg

Capacité quotidienne, 19,000 parils

Les meuniers les plus importants de l’Empire Britanniqu: /
/
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@Profusion de Modes du Printemps*ee
; Les voici! l’assortiment le plus considérable, le plus C t s d Pri t

varié, le plus magnifique de vêtements du printemps qui ostume e nte ps ; --
«

: a -Ase soit vu à Ottawa. pour Dames et Demoiselles £3
’ Il y a des costumes et des robes et des jupes et Costumesde belle serge où de beau tweed: plusieurs |

des manteaux par centaines — tous beaux, char- modèles attrayants. Garnituresles plus à la mode, Tou-
tes les nuances en Vogtes or, bourgogne, vert bleu-mants, modernes.
nari, ovis, noir, Toutes grendeurs* de 1C à 44 $13.50 L

Cc sont les créations les plus authentiques et Prix spécial 1 122020. /

les plus nouvelles des centres fashionables du mon- ; R b Se t t

ce. En fait de tissus, de couleurs et de fini, c’est obdes en erge ou
e

; une révélation. Venez le: voir. C’est une aubaine laine pour Dames
rare, a 12 à 1 2.05 Ey |ame C'est par un pur hasard que nos avons pu nous procurer

: + vos magnifiques robes pour notre vente spéciale. Ce sont tou-
; tes des modèles de printemps en étoffes excellentes, telles que

} ° ad ta belle serge tout laine. Bleu-marin, brun, copenhague,

Nouveaux manteaux de printemps pepegede
i . veaux et noir. Beau style,
| pour demoiselles Charmantes Robes de et belle. coupe, Genrepis {

Hs viennent d'arriver de New-York, Charmants styles nouseaux en serge, Soie pour Dames a roe. le broderiede braudebourg
cheviote “t hepsack. Mi-doutlés: mazches unies ou kimonos. C'enre ample ou gurilies do LS COTEou

‘ avec ceinture. Ces robes deviaient se trouver dans le garde-robe de toutes les Deux cents robes en taffotas, messaline, satin, de <Huguant. Cons de un ou de soie. Tou-
ze) ( ~ 5 devis Ë ‘ crêpe Georgette, crèpe de Chine et soie foulard. s grandeurs, Prix spécial -A dames élégantes. Collet large et échancré où collet matedot. Les genres sont Te MenAE, one, Chineetsoieone (5granecurs riX specla $14.95

) tout ce qu'il y à de plus attravant. Toutes les nouvelles couleurs* $22.50 gue, noir. Toutes grandeurs, Grand choix de mo- Pr TT TT CU
et toutes les grandeurs, Prix spécial o.oo 40 45 44 00 dèles élégants. Toutes les dames ne pourront

& ’ oo l'aire autrement que les aimer. Si vous voulez
quelque vhose «de chi-, venez les

! E 1 : ent« du voir, l’rix spécial .. …. $18.00

reste de nos Vente de Foourrures .
4

”» » e ’

qo sans précédent Samedi gr
d h Cette liste partielle ue vous donne qu’une idée bien ‘ne 3

i manteaux ver plete des nombreuses offres spéciales quenous faisons on faitde à
‘ t de t de f N tt ,

| Manteaux éhégants, exceptionnellement bien faits, tweeds de belle qualité, outnos.pelleteries qrux prix Sasque ousme tons Cu

Eu certains cas nous avons réduit nos prix de moitié et même
plus. Une chose certaine, c'est que nous ne nous surumes pas decu-
pés du prix régulier dans la majorité des cas. Notre seul but est

de vendre toutes nos fourrures, En parcourant la liste qui suit,
vous pourrez constater que nous voulons faire des affaires des

main, coûte que coûte.

- Manteaux en Phoqueà Parures «n Re Baltique
1 P d Dix-huit magnifiques manteaux.

nard blanc d $ an C 42 et 45 pouces de long. Tout en
phoque. D’autres sont garnis de’

mélanges pâles où foncés. Grand collet fashionable qui se relèvent,* $7.5Q Àx,

Genres amples ou avec ceintures. En vente pour .. .

Jupes élégantes Jopons popourr dames et

pour dames et demoiselles
Assortiment spécial de jupons €e

demoiselles pour dames et dPmaiselles en ce

 

 

  

 

. Magnifique parure de lynx, de chat sauvage, d’Alaska, d'é-, atherbloom de belle ynx, at sauvage, aska, «
letia et en he thrh | assez printemps, gros  mauchon cureuil, de taupe et d’opossum. Bel-

° qualité, Volants de fantaisie as melon, collet double, garnl- les doublures. Beau choix de modé-

genre New-Yor als larges. Pourpre, vert, bleu-mar in, KZ ture tête et queue Prix ré- les. Ces manteaux vaudront deux
bleu-pâle, rose, copenkhiague el gulier: $18. Prix $11 95 fois plus cher, à la prochaine saison.

. P pgulier £1.20. spécial ° Prix Cullerr Jusquà $250.00. Prix
Jupes en serge tout laine, bleu-ma- pour rix | 09, spécial ... 4149.00

vin et noir. Toutes les créations les Prix spécial... PARURES EN LL LL LL

plus récentes. Ceintures et poches à CHAT SAUVAGE
Stoles de deux peaux, Pe- Manteaux€

la mede, Garniture de boutons déco- Parures Parures de pic manchon ¢ PSrégulier: en Phoque ratifs, Toutes grandeurs. * : $10.04. Prix spé- $18.50 Electrique Je° ho ue na CL. Peaux de choix. (Collet et par-- if.

Prix spécial 2. e VISON P q Ps.—Sur paiement d'un ments en opossum teint. Amples et ! @)
° léger dépôt. nous vous gar- longs de 45 pouces. Belle doublure. : «©

derons vos fourrures Jus- Prix régulier: $100.00. $ =

; La pélerine cit composée electrique qu'à ce que vous les réclu- Prix spécial ... ... 75.00 Ë
mm me = ; de 22 peaux de vison cana- miez. E

I dien. Manchon melon ou Grande pélerine.  Man- ; Paletots our Enfants v
- + 4

Ge : TA oreiller. Prix rég. $200.00. chon melon. Prix réguliet ; p

En chène de choix: stvie Mission, fini fumé: charpente x : ! a diet an uvsortiment spécial de paletots a‘tiver pour enfants et

   
Prix spécial son. Prix 16,50Prix spécla $125 00 spécial ... ces paletots doivent être vendus jour faire place aux marchandises
Ce eee ee ° de printemps qui arrivent chaque Jour, Ces paletots sont faits en

tweed, du genre Bretty et garuis de Houvet ev de caraenl, ow
en a en drap, cn chinchilla, en tissu fours”, aver nontons. De con
leur bleue, Vieux rose, naturelle et voire, Grancteurs pour

ages de 4 à 12 ans SpécialCe 295

Tout Rive, eu serge, gabardine ot corduroy. Jolinent faits, genre
Paupive, ot darges a da taille. De couleur btene Copenhague, ving
carreautes Shepherd ou noirs, Grandeurs Pou ge de 6 à

lb nus, Fpéetiadi 10110012 24 A LL $4.95

solide, construite de manière à s'ouvrir d'un seul mouve-

ment triangulaire: munie de ressorts à mailles arrondies

et bien trempées, Recouserte en tissu de première qualité.

Complète avec matelas en feutre. Régulier"$39.95

$36.00, Spécial oo ve vn 20 2000
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47er pue 7   Complets en
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5 Bibliotheque à Sections Dour Hommes

 

   
 

Les bibliotlièques à sections, marque Macey. L'étotfe de cette qualité devient pra cm me
. - . » + . : °

sont bien connues : elles sont en chène de première tiquement introuvable et notre propre h . d N

’ 25 pes . , + rae RL asortiment diminue rapidement et nous emises J uit

qualité, finies funré ou doré, Une bibliothèque com-  n'espérons pas pouvoir nous en procu- F f u elin toll ien

prend trois sections un dessus et une base. Des neuede serge + besoin pour La ants
. LL. ; . . ; dun € ’ » serge. yi Les plans pour 1'exhibition de mo-sections additionnelles peuvent etre ajoutées en qui soit plus anprorrePod! toutes fos Une vente, d'écoulement de chemises de nuit des qui aura lien ici, mardi ct mer-

aucun temps. Rigulier $21.80. $16 95 ueOE, Evans pour enfants. Faits d'imitation de crêpe où de credi prochains, sont maintenant
spétial . plet soit tenonsan”toutmure lue coton Liane, Genre, *slip-over”, Pour ages de = complétés, et ils promettent une at-
PPÉCIAE ee et te et ee et ee tee noue@0ban vont ae Gerte àà trois à S ans. Vente à partir de S 50 heures, 33c traction qui n'a jamais été égalée

be utons qui ext tou ours à la mod samedi, jusqu'à écoulement …. dans les annalcs cde la classe élite

; ! 1 ; l’as de commandes coutre remboursement ity d'Ottawa.
par téléphone. Elle a trait à ce sujet qui intéresse

souverainement le beau sexe; les
vrais habits de toilette. C'est une

Cache-Corsets Camisoles iolie exhibition que toute femme de

Coupe et coutures du dernier fini, Ajus-
tement parfait. Toutes grandeurs jus

es er e qu'à 44 de poitrine, Prix spécial samedi,

 . , de Chine et de soie Li lottodurinoooSoucleusede roGrand divan Chesterfield, mesurant 84 pouces ton lan.gants ‘en béralement garnies de Et, attendu quo toutes ‘es recettes
en dehors. Siège profond, bras et devant munis d- e avant et en arrière Jontollea: contapPs etdele Jei ressorts. Pourvu de coussins ajustables tout tra- avecdentelleoubre. Prix régulier £1.75. Prix Jolies clientes pourront se payer
vaillés de soie. Recouvert de tissu de première A 44,Spécial 35c © a Co $1 19 Feconfomantecueresavec| ee

re action en meme temps. C'est un
double bénéfice.

( | ts J : , Parmi les autres attractions de

omplets puor olis Collets énniitionÀ9 anse ungrand ma
; i , A . riée, les filles d'honneur e* celles

«dentelle et ourlés à jour. Aussi de joli organdi qui portent des fleurs, dans les plus

Carce nnets. de toutes g:andeurs. Prix réguliers jus- 39 nouvelles toilettes de mariage; les

| 3 qu'à Tôe, Samedi LL 11111 22 2204 C invités, en toileites appropriées d’a-

4” =

@ Deux Culottes

3ar790. 870.95
Ameublement |
de boudoir Ameublement

e

Comprenant causeuse, fauteuil et

berceuse. Stvle rembourré, avee sit e ou OIr

g6 profonil ct dos munis de ressorts
tout comme le devant, bras ronds.

f Jolis callets- Georgette en crepe, garnis en

près-midi. et aussi, In sexe fort on
habits militaires et de gala. On y
pourra voir aussi le jardin de Thé
Japonais, une parade de Fâques, un
Cabaret ct plusieurs autres nouveau- Recouverts de tissu de première Comprenant LEUSEURE» fauteuil et bereeuse. Style rem Un garçonnet ue toujours deux culottes tés.

qualité. Régulier $$7.00,"65595 bourré, avec siège profond et dos munis|de ressorts tout contre un veston. C'est une grande écono Ces exhibitions auront lieu la soir

Spécial . comme les devants, côtés en forme «d'ailes avec de solides mie que daeStar la deuxième culotte et à 8 heures.     de porter les deux culottes chacune durant vue

semaine pour les user également toutes les deux.

Cez complets sont très “durables. Nu résistent à

tout. Beau choix de gris et de mélanges. Genre
> ermoirs Governor.Norfolk, culottes houffantes, fermoirs G

Toutes grandeurs jusqu'à 35, Prix - $8.50
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Brassieres Corsets

bras ronds. Revouverts de tissu rempli de des- $69.95

Ch e sins variés. Régulier 405.00, Spécial .. .  . ; spécial samedi Faites toutes en Fauitsole joli routil
Grande chaise convenant broderie, avee  hon- uni, buste moyen et

très bien au divan Chester- tons en avant. Gran bus, avee 6 supports

 

field. Siège profond avec
coussins ajustables et de so-
lides bras. Recouverte de
tissu de première qualité,

wom+ $38.95

Gants pour ett49¢ Li $1.39
Dames Gants pour Bas pour

Gants lavables en cache- Dames Dames Vestons pour Dames
mire pour dames, de cou- Gants en suède français à . ;

leur blanche, grise et natu- deux boutons, pour dames, de Bas fins en vachemire pour Vestons de pesanteur nu <uison ave helle
reile. HBrodés en couleur couleur noire. grise at tan. dames. Couleur noire seule côtes, aver jons empièrements au robot.

pareille ou none Prix ré- Tous complècement garantis. ment. Spécial EE 25 Avec ou sans manches. Crandeursrégulières
gulier $1.00 et *> 89 Prix régulier: $1.75> $1 39 EE ER C Prix spécial pour “ame à …. |
Samedi ... C et $2.60. Samedi . . eeA1 47e

Grande berceuse  conve-
nant très bien au divan
Chesterfield. Siège profond
avée dos pourvu de cous-

Bas pour Bas pour
‘eiman Garçons Dames Ceintures pour Dames

t
n
a

T
a
p

+0
0

  

sins ajustabica: devant mu- e e

nis de bons ressorts. Réon Bas à grosses côtes pour Bas «de soie pour dames, De Ceintures de crépe où de scie attravante

lier $5200, 38 95 ttawa garcons. Grandeurs: 8 1-2 vouleur blanche, noire et va japonaise relevées et ourlées à jour. Da con-
Spéial .. ……. . à 10. Régnlier 606. 39 riée. Spécial .. .. …. 49 leur blanche, noire et variée.

Samedi .. 2... 2.2 C ee eee ee ee Cc Spécial 11 12 242220 _ $1 59 1

: J an +
f +.3 ; {

# 4%
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kanté mardi soir chez les Soeurs
Grises en l'honneur des Jubilai-

res.
 

“NOTRE-DAME DE LOURDES”

Oratorio en trois parties.

e divin conseil, l’Elue, l'Apparition.

Première partie |
LE RECITANT |

| “tait l'heure, où. sous les coupoles
|d’or du ciel.

mand l'aurore jci-bas se lève
{ensuleillée,

es Fils du Tout-Puissant adorent
[l'Eternel ;

ui va leur découvrir sa divine J
| Pensée.

   

 

RAPHAEL

Naive sa pensée!

MICHEL

Anges. c'est notre soeur.

GABRIEL

Silence. .. elle est troublée...
Deux fois l'Esprit divin de son souffle

| violent

L'enveloppe et pourtant tout est
{calme autour d'elle

Une clarté céleste au doux rayonne-
[ment

Fixe son regard à la roche Massa-
[bielle...

La Vierge est apparue... et rassure
{l'enfant

Par un sourire de Mère.

CHOEUR DES ANGES

Heureux les purs, au ciel, ils voient
{le Dieu vivant

Et la Vierge sur la terre.
De l'enfant la prière ardeminent con-

|sumée
Dans nos encensoirs d'or 

Or, un jour plus mystérieux,
sus, tenant la croix, signe de sa,

| puissance, |
Auprès de la Reine des Cieux,
Fit venir l'Ange de la France.

stan, tout en rampant, s'était glissé|

{près d'eux!
JESUS |

la France est infidèle.
HOEURS des ANGES et des SAINTS |
itié! pitié’ Seigneur, Vous, le Dieu

fdu pardon. |

JESUS

Le pardon n’est plus pour celle
ul méprise ma loi, qui blasphème;

: [mon nom.

L'ANGE DE LA FRANCE

Nul peuple, Seigneur, n’a porté
i plus haut, ni plus loin votre nom

[respecté.

HOEURS des ANGESet des SAINTS

itfé! pitié! Seigneur, Vous, le Dieu
[du pardon.

L'ANGE DE LA FRANCE

ome luipas un dans l'histoire,
"a donné sans caleul, ses efforts et;

{son sang,

fin d'exalter votre gloire.
« France est notre épée et notre:

{lieutenant.

HOEURS des ANGES et des SAINTS

itié! pitié! Seigneur, Vous, le Dieu!
fdu pardon.

JESUS ET LES CHOEURS

ère! Père! Vous, qui bénissez ceux
[qu’il aime

Et les nommez vus enfants
la France, gardez votre bonté

[suprême

Car le Christ aime les Francs,

 

Deuxième partie

"HOEUR DES ANGES A MARIE

D'une céleste envolée
Nous te porterons là-bas
Vers la rive ensoleillée
(Où vers les neigeux frimas
Repose-toi sur nos ailes
Foitr te bercer mollement
Loin- des sphères éternelles
Par deil le firmament,

LANGE GABRIEL

Quelle est l’âme,
Dont la flamme

A le parfum de l'encensoir?
Si limpide,
Si candide

Que la Vierge desrend la voir?

L'ANGE GABRIEL

ais quel sera l'élu? Le saint ou le
[voyant”

L'ASGE MICHEL

» martyr qui triomphe, ou la
| Vierge qui prie?

L'ANGE RAPHAEL

L'ermite du vieax mont?

MARTE

A la roche Massabielle. ..
Beaux Anges, quittons les Cieux.

CHOEUR DES ANGES

D'une céleste envolée, et«.

-
à Troisième partie

LE RECITANT
O roche Massabielle
O vieux mont souverain!

nm sommet regarde la citadelle

» château-fort, prison d’airain,
tes pieds, accourant de Gavarnie

* Gave t'apporte en fuyant,
» l'ouragæn la sublime harmonie,
hi des neiges l'air fraîchissant
uns tes flancs d’un coup de main

[la Nature
‘euse une grotte, au premier plan,
sculpte au-dessus la fine arcature

un gracieux vitrail roman
1 baie attendait sa riche verrière,
1 bien quelque saint de granit:

irsque le Ciel l'enviait à la terre,
la Vierge sainte y descendit.

RAPHAEL,

rois fillettes sont li, glanant un pean
[de hois

GABRIEL

Mais une seule est en prière.

MICHEL

Combien douce est sa voix!

RAPHAEL

Que son âme est légére!

Aux pieds de l'tKernel, s'élève parfu-
[mée ;

Dans un sublime essor. ;

MARIE

Mon enfant, serais-tu fidele
A venir durant quinze jours,

A cetie roche Massabielle” '

BERNADETTE.

vous y contempler, j'y revien-

[druis toujours.
Pour

MARIE

Merci! nous redirons ensemble le
|rosaire

Alin que le Bon Dieu ne soit plus

{irrité;
Et je te garde, mon enfant, pour la

|courte prière

Du bonheur plein l'éternité!

BERNADETTE

Y reviendrai-je seule?
Ecoute, dis au prêtre:

“T) faut une chapéalle au flanc de ces

[ravins:
ce ment va

[disparaître
Sous les pieds des pèlerins.”

CHOEUR DES ANGES

Ah! sur cette terre bénie,
Comme un gai tourbillon d’oiseaux

Comme les fleurs dans la prairie,

La foule, portant des flambeaux

A l'étincelante lumière
saintement se déroulera
Disant son coeur et sa prière
Duns un simple AVE MARIA.

LE RECITANT

C'est déjà par milliers, à l'aube blan-
[chissante,

Que la foule est li, priant son Dieu
Klie attend lu Voyante

Qui chaque jour, vient accomplir son

[voeu.

Dis au peuple: Demain

i.A FOULE

Bernadette apparuît! La Sainte, c’est
[la sainte

Elle tombe à genoux... Son front
{est radieux

Son regard est divin, ses traits por- |
(tent l'empreinte;

D'un rayon descendu des Cieux.

BERNADETTE

O vous, dont la robe traînante |
Plus blanche qu'une enfant
Porte une ceinture ondoyante
Teinte du bleu du firmament.
Dont le voile est une parure
Vierge comme celle du lis,
Et dont les pieds n'ont pour chaus-

[sure

Qu'une rose du paradis:
Madaine, faites qu'il éclose.
Dans l'églantier que vous fqulez,
De la terre une pauit sroder
Pour dire que vous m'écoutez.

CHOEUR DES ANGES

La Vierge vient de lui sourire

Comme autrefois, à son enfant,

LA FOULE

La sainte en extase soupire
De bonheur et d'enivrement.

CHOEUR DES ANGES

Mais la Vierge est triste... Comme

[au Calvaire!

LA FOULE

Mais deux larmes, perles d'azur,
De la Voyante ont mouillé la pau-

[pière.

puisqu'elle a le
{coeur pur!

Pourquoi pleurer?

MARIE

Pénitence!

BERNADETTE

Pénitence!

CHOEUR DES ANGES

la Vierge est là, pour le pécheur.

MARIE

Pénitence!

BERNADETTE

Pénitence! Æ.1K3
LA FOULE ;

Ayez pitié do nous, Seigneur’

MARIE
A la source, va te laver et boire.

BERNADETTE
Au Gave? ‘Î

MARIE
{ Non, à la grotte, au rocher.

i PREMIER CHOEUR et la FOULE

Que fait-elle? MICHEL SECOND CHOEUR

uN |
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PREMIER CHOEUR

Au roc, elle va s'ensanglanter.

SECOND CHOEUR

Mais non, l’eau sourd...

PREMIER CHOEUR

| Elle en prend...

SECOND CHOEUR

* Elle en boit!
TOUS

Miracle!

CHOEUR DES ANCES
Mieux que Moïse, elle n'a pas doute.

LA FOULE

O ravissant spectacle! .

La fui de cette enfant dans sa sim-
Iplicité

A fait jaillir cette eau pour y laver
[notre ame

Et la désaltérer.
Bernadette, dis-nous quelle est la

{dame,

Qui vient ainsi nous vonibler? ;,

BERNADETTE

O vous dont le front rayonne
D'une céleste clarté
Que la lumière environne
Comme un astre de beuuté.
De votre sainte présence,
Ah! dites-nous le secret?

CHOEUR DES ANGES

Vierge étend les mains et bénit
fen silence.

BERNADETTE

Me vos yeux le doux reflet

M’enveloppe de inystère;
Nous descendez-vous des cieux?
Etes-vous Vierge? Etes-vous Mère?
On bien... êtes-vous les deux?

CHOEUR DES ANGES

La Vierge joint les mains; en silence

[elle prie.

La

BERNADETTE

Tout en vous cst pureté...
Seriez-vous Sainte Marie?
Vos lèvres disent bonté,
Vous êtes toute belle,
Faite d'amour, de purdon:
A mot, qui vous fus fidèle,

Dites tout has votre Rom.

LA FOULE

Quelle est-elle?... Quelle est-elle.

MARIE

Je suis l'Immaculée Conception.

CHOEUR DES ANGES

Vierge s'est révélée.

BERNADETTE

O céleste vision!

LA FOULE

Comment s'est-elle nommé?

BERNADETTE

Je suis 'limmaculée Conception.

LA FOULE

ba

Regina coeli sine labe originali con-
| cepta,

Ora pro nobis.

CHOEURS du CIEL et de la TERRE

A la Vierge Immaculée,
Chantons un hymne du coeur!

De la terre la rosée,
Et du ciel, exquise fleur;
Du Père, elle est l’épousée,
De l'Esprit, le temple saint,
Du Fils, la Mère adorée,
Et l'espoir du genre humain!

BERNADETTE

O céleste vision!

MARIE

Je suis l'Immaculée Conception.

CHOEURS du CIEL et de la TERRE

Regina coeli sine labe originali con-
|cepta.

F3# . Gra pro nobis.
Ia. 0 s…-_ - __—————2——teaee>

 

l'existence des Allies est

bien en jeu en ce momeut

(Suite de la 1ère page.)

tuire qui dictérait ses volontés au

mondeentier.

Ce n'est plus une question de de-

truire ie militarisme prussien, mais

c'est une question de décider si <r

militarisme va nous détruire et ba-

| layer tout ce que chérissent les na

tions libres et ce qu'elles ont obte-

nu par des luttes de plusieurs sie
cles. On à suggéré que si nous pou-
vions expliquer clairement au peit-
ple allemand que nous ne combat
tons pas pour détrnire l'Allema-
une ou pour dieter à cette nation
sa forme de constitutiôn, le parti
de paix en Allemagne en serait
beancoup renforei ef nous serious
bien plus près de la fin du conflit.

Le but est évident

Mais je soutiens que nous avons

clairement défini notre but. Le pré-
sident Wilson et le premier minis-
tre Lloyd George ont détinitive
ment déclaré que nous ne désirons
aucunement démembrer le peuple
allemand ni nous ingérer dans ses
affaires et lui dicter sa forme de 

.au jour

N'OUBLIONS PAS
“Posséder un résumé clair, impar-

tia: et vivant des phases de cette ter-
rible épreuve est pour tous ceux qui
penseut une satisfaction et un récon-
fort”. Cette phase de la Préface que
M. C. Desdevises du Désert a écrite
pour la première série de la “Geurre
des Nations’ de M. Georges Hoog
s'appliquerait également à un ouvra-
ge composé sous une inspiration toute
différente, ayant pour totre : “Deus
aus de guerre à Constantinople" et
pour sous-titre: Etudes deMorale et
Politique A!emandes et Jeunes-Tur-
ques. L'auteur de ce livre, le Dr lar
ry Sturmer, ancien correspondant

dans la capitale ottomane de la “QGa-

zette de Cologne”, de Cologne, et yn
Allemand écoeurd de ‘a conduite de
son gouvernement et je tableau qu'il
à tracé de ses impressions nous can.
duit à la même conc us'on que € ré-

cit volontairement aride que nons a
tracé, des événements de 1914, le ré-
dacteur des Notes d'histoire re.atant

le jour dans les “Lettres a un
soldat”, les phases du cataclysme dé.
chaîn“ sur je monde par la Weltpo-
litik. De part et d'autre, les ‘racines

du conflit” sont mises en Évidence, et
c'est ce qu'il importe de ne point ou-
b:ier, d'abord pour ne point se prêter
à la tactique allemande s’efforçant de
se dérober à !a discussion des respon-

sabilités initiales, Mais aussi pour ne
point perdre la “satisfaction” et le

“réconfort” que Nous vaut à cons-

cience de notre droit légitimement et
loyalement défendu. “Qui a vouu la
guerre contre la Serbie, contre la

Russie. contre la France? (Mest lu ques-
tion que tranche l'exposé pur et sin-

pe nun seu‘ement des phases du con-
flit, mais des multiples provocations
de l'A!lemagne rappe!ées dans le der-
nier chapitre de M. Georges Houg

les responsabilités de la guerre. C’est
ce point que voudrait rejeter dans
l'ombre lu nation coupable. en vertu

de adage et de la constante coutume
des criminels: n'avouez jamais. Muls
il sert peu de sé dérober à l'évideu-

ve”. Le mensonge du !! août 1914 “est
ineffacable et il est dénoncé par les

Al'emands honnêtes qui séparent leur
cause de ce qu’ils estiment avec rai-

son un crime contre l'humanité.
Quelle force au contraire et quelle
juie pour la conscience de pouvoir
avec a certitude et la fiert” de n'avoir

 

point à rougir des siens, dédier son
oeuvre, comme a fait M. Georges
Hocg: “à la mémoire des jeunes fran-
cais, mes amis, qui révent d'une pa-

trie pus fraterneile et d'un monde
moins dur, qui aiment assez la paix

pour lui préférer la justice, qui appe-

laient ia revanche du «droit contre

toutes les tyrannies, qui ne désespé-

raient pas de la liberté parce qu'il:

croyaient au Christ, et qui sont morts

pour cette sainte cause en sauvant .e

pays, sa terre et son âme”.

Est-il rien de comparable an con-

traire à ‘a douleur et à l'accablement

te certains compatriotes d'Allemagne

contrainte de constater, au nom d'un

droit et d'une morale supérieurs à

l'attachement même qu'on peut avoir

pour son pays, la banqueroute de cette

agression soumise par leur gouverne-

ment et obligés. pour libérer leur

conscience, de flétrir et désavouer ce

“crime principal” qui fut le déchaine

ment de la guerre mondiale”.

“Vaineue déjà au fond, dans ja

grande guerre qu'elle avait commen-

cée avec une légèret* effroyable. aveu

trop de confiance en la force invinei-

ble et destructible de son militaris-

me et ave un dédain complet pour les

capacités et le moral de ses a:lversai

res, ‘’Allemagne se .trouve contrainte

maintenant de faire uu effort pour

sauver sa cause déjà perdue. par l’ex-

tens‘on de !a piraterie navale, en re-

nonçant au «dernier reste d'humanité

Inas ses métho les. en violant tous les

droits des neutres et en assouvissant

ses instinets de destruction buna'e.

Ainsi éerivait. de Géneéve. au mois

le mars 1917, l'ancien correspondant

de la “Gazette de Cologne”, cruelle

ment désabusé par tout ee qu'il avait

entendu et vu dès le début de cette

guerre. Sun livre est un des pus poi-

gnants témoignages en faveur ; des

Ailiés: c'est l'échec d'une conscience

conduite à juger à sa valeur vraie la

“cause injuste et immorule” adopt“e

par sa patrie. Ce sont pourtant ces

transfuges assez ccurageux et honne-

tes pour condamner l'injustice qui

sont les vrais amis, ‘es seuis sauveurs

de l’Allemagne, lorsqu'ils  cesseront

d'être une minorité tremb.ante ou

exilée et quand leur voix trouvera

l'écho qu'ué'e mérite pour éclairer et

dési!lusionner les âmes incapables de

pactiser ave: l'injustice dénoncée.

Des ouvrages de ca caractère font plus

pour la sauvagerie de l'humanité que

la conjuration du mensonge qui s’ef-

force de gu!vaniser “a lassitule des

Empires Centraux ou d'égarer l’opi-

nion. La vérité lipérera ceux qui ia

cherchent.
EUGENE GRISELLE,

Secrétaire du C .C. P. F.

ON DEMANDE PLUS DE MIEL

Une occasion pour les apiculteurs

(Notes des fermes expérimentales

 

 
aux démonstrations qui se donnent au

[ important, il coûte cher actuellement |

el nous en serous probablement à

court dans un avenir immédiat. Le

miel, cette Incumparable

=

[riandise

naturelle, que le sucre ne peut entiè-.

conditions.  L'abondante

1916 en Ontario, Québec et Manito-

aa, s'est vendue promptement à des

 

en une bonne saison, aisément dou-
ner de 50 à 100 livres. Si l'on na |
pas le temps soi-même de s'uccuper-
du rucher, que l'on en remette la!
charge à un membre de la famille!
qui s'intéresse aux abeilles ou qu'on
les vende à un apiculteur de profes-

sion. Mais les abeilles bien condui-
tes rapportent souvent autant ou
mieux que l'industrie régulière de
la ferme pour le temps que l’on y

passe. Les différentes opérations
exigées par un rucher moderne sont

décrites sommairement dans le bul-

letin ‘Les abeilles et la conduite du

rucher” (Bulletin des fermes expéri-

mentales No 20, deuxième série)
que l'on peut obtenir gratuitement
en s'adressant au bureau des publi-

cations, Ministère fédéral de l'agri-
culture, Ottawa.

Un bon inoyen d'apprendre à bien
conduire son rucher est d'assister

commencement de l'été, sous les

auspices de la société provinciale des

apiculteurs, Ce bulletin contient une
liste des sociétés d'upieulteurs, avec|

es adresses des secrétuires.

L'apiculteur le mieux placé pour
profiter de cette situation favorable
est le spécialiste, situé dans une bon-
ne region mellitére, ot dont le temps
n'est pas enticrement pris par les

abeilles. Il devra principalement
s'attacher à multiplier le nombre de
ses abeilles avant lu miellée. Qu’'i)
ne tarde pas à remplacer les veines

non satisfaisantes, c'est trés impor-

tant. Si dans sa région une disette
se produit immédiatement avant la

miellée, qu'il nourrisse judicieuse-

ment ses abeilles. Il y gagnera dans
rertaines conditions. En divisant les
colonies fortes six semaines avant le

milieu de la miellée principale, on
obtient une plus forte récolte de

miel, pourvu que l'on ait des reines
férondes . On peut se procurer ces

reines chez les apiculteurs des Etats-
du Sud à raison de 80 cents à $1.00:

pièce. Cette méthode convient spé-
cialement pour les districts à épilobe
et à verge d'or, mais moins pour le

miel de trèfle qui se récolte trop tôt!

pour cela. On aura avantage à faire.

venir du sud par express, en mai ou

au commencement de juin, des pa-
quets de deux livres d'abeilles conte-|
nant des reines fécondes non es-:

sayées, si ‘es paquets arrivent en bon
état et peuvent être placés sur les
rayons. lls coûtent environ $4.00
pièee, y compris les frais de truns-

port. !
On devrait avoir en réserve une

provision suffisante de hausses pou:
le mie) extrait, avec des cadres, des
feuilles de cire gaufrée et des rayons;

 
il sera plus gue jamais nécessal

re cette année de commander, si
possible, de bonne heure le muté-

riel et les pots à miel. Pour la pro-
duvtion du miel extrait, on peut faire

une hausse profonde. Il existe ur|

nouveau pot à miel, inventé tout
spécialement pour creux qui auraient

de la difficulté à se procurer une
quantité suffisante de pots en fer-
blane ou de verre: pour se renseigner

sur ce sujet, s'adresser à l'apiculteur.
ferme expérimentale centrale, Otta-

wa. lu cire d'abeille c-t très rare:
que l'on conserve donc  soigneuse-

ment, pour en faire des feuilles gau-

frées, tous les ruvons rejetés où le:
débris de cire, Il sera sage de con-

server quelques rayons de miel de

trèfle au cas on ce miel serait né-
cessaire pour la provision d'hiver car

le sucre coûtera très cher en autom-
ne.

IL ACHETAIT TROP

Melourne, Australie, 22.—Un rap-

 

rement remplacer, se ressent de ces|
récolte de!

 

eR ehEEEEEREEER EE EERRR
y

Prenez une bouteille |
de lait de la Ottawa Dairy et examinez-la bien: vous ver-

  
 

 

M
A
A ; . .

prix légèrement supérieurs à ceux. ‘ F2 de ve latt est pur et ne contient adeune saleté.

de la saison précédente, et à en ju-f Quand vous buvez le lait de la Ottawa Dairy et que
ger par les conditions actuelles, cette ¢ ; ; . . ° :

lemande s'accrofua encore et les! , VOUS Voyez la riche conronne de creme demeurde sur lo

prix de la nouvelle récolte subiront |p Verre, Vous êtes convaineu que c'est bien du bon lait que ?
une nouvelle hausse. Ainsi donc, eng vous ave RN ves ; !
produisant autant de miel que pos-!H ous avez, Buvez-en à chaque repas. C'est l'aliment qui

sible, les apidulteurs canadiens te- 8 coûte le moins cher au Canada. En voyant à ce que les ‘
ront non seulement une bonne atrai- If nf: Le … 2. Le . ¢

re mals ils aideront l'Empire. Ces, ¢ Phfants en am autant qu ts en déstrent, vous économise- ¢

remarques s'appliquent an miel ex- ‘ rez d'une autre manière, ¢

trait. 11 n'est pas sir gue la deman- - .

de de miel en ravon augmente. | , Nous achetons la crême pour faire le beurre. ;
Cet appel s'adresse spécialement à ¢ ¢

veux qui négligent leurs abeilles ou . ® PHO E 4

qui n'exploitent pas bien leurs fu- ge 1 vl N

chers. FM existe beaucoup de ruchers BK . il |

bien situés, spécialement dans l'Est » ao Q 1 188 ?

du Cunaua, où des ruches lenues ? ° à

dans des caisses fixes ou à cadres, i - ¢

et qui ne produisent actuellement | ¥ M

que 20 à 40 livres de miel, pour-LECESrevere
raient, sous une bonne direction el

 

 

  
(CASAVANT FRERES

FACTEURS D'ORGUES

ST-HYACINTHE, QUE.
Orgues pneumatiques, orgues électriques de

toutes dimensions, de tous prix

Souffleries électriques, hydrauliques, à gaz.

Souffleries spéciales pour harmoniums.

Orgues et harmoniums d’occasion à vendre
à bonne condition.

S’adresser à la maison ou à

M. H. CHAGNON
69, rue St-André - - OTTAWA

 

  
  
 

 

PLOMBERIE-CHAUFFAGE

J.- Alph. Langelier
310 - 312 - 314 rue Wellington — Ottawa

Téléphone Queen 1928 \

Systeme de Chauffage à gravité Directe
Installations durables et économiques — Travail J

irréprochable et garanti.

 

Escompte spécial au clergé et aux communautés religieuses.
Demandez nos prix.

Aux Plombiers et Marchands de Ferrouneries:—

Nous avons un assortiment complet de valves,
tuyaux, articles sauitaires, objets de plomberie,
poumpes, etc, aux prix les plus bas du marché.
EXPEDITION IMMEDIATE. ECRIVEZ-NOUS.
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déménager au
Si out -— la pre-

d'importance

Allez-vous
printemps?
miere question
qui sHuposera sera probable-
ment celle du service électri-
que: naturellement vous ne dé-
sirez qu'itu service supérieur et
ce dernier n'est autre que celui
de notre compagnie—la Hvdro-
Electrique. En nous télépho-
nant à ce sujet, NOUS Véerrons à
ce que notre service soit installé
dans votre nouvelle demeur-
pour le jour mème de votre dé-
ménagement,

LA COMMISSION HYDRO-
ELECTRIQUE D'OTTAWA
Autrefois Sorvice Municipal d'Electricité

109 rue Bank.—Angle de la rue Albert
Tél.: Queen 1901

Supportez la Hydro

Et contribuez ainsi

À faire baisser les

Taux de l'électricité.

D 159 021

 

  
     
   

  port imprimé de la commission roya-

le sur l'administration du dépar-
tement de la défense fait l'éloge du
travail du département, mais recom-
mande de remédier immédiatement
aux défauts fondamentaux du dépar-
tement. Ce rapport calcule que le
département a acheté pour 1,250,000

louis de vétements et de bottes dont | SIROP DU Dr FRED. LEMERS
POUR LES ENFANTS

Employez-le toujours, car il est bien supérieur & tous ise autres sirops pour
sommeil, dentition, coutre coliques, et pour tous les besoius des bébés ot enfants
En vente partout.

 
  

 

 

 

 

 

 

‘'ombien pur est son coeur! | Elle creuse... ‘constitution. Le sucre est un aliment de guerre lil n'avait pas besoin. DEPOT: 309 RUE SAINT-DENIS MONTREAL
= = — _ — —

= té de tes belles toilettes au porte- | l'affreuse, la gluante pensée. si entre dans la phase active ot se jellesméme?... ha deja dit a Léon. pois m'érurer”. Tia ne mr von-
manteau «de mon entrée... J'aime! elle a tant insisté pour que lui, met à fréquenter férocement la pa-|tine ce qu'était le prêtre en géné- ais pis rico!

LE GRAND MUFFLO le parfum que tu as choisi... J ai-' Mufflo, soit parrain.. ¢ était pour roisse. Tous les Jours on le voit älajral... Mais les généralités... ! Et Mufito met la quatrième vi-

me tout en toi, jusqu'à la facon, iui faire prendre enntact avec le | messe du petit ahbé Duroseau.…. Bah... Ca ne porte pas sur les tee avec aveclérateur, cogne mn

Par PIERRE L'ERMITE onttuhaussesteschives panes goupillon. = pour le compromet Ilen witles cranniesasec deux cerveaux de femme. : ; Tandis que -crent de ville, der eu chien,
: : sspèce dimbeci-jtre... pour ] ensoutaniser.. .. Les 5 IX 1x 5, qui nnen Impres du précis... du concret... l'abbé défonre tire concierge qui balave

Jile!...7".. Situn ‘est plus à moi... choses se seraient bien passées, [sion « objectifs de photographie... Duroseau, par exemple. volant ai 145 trottoir sante Cans une voitn

= 7

|

Alors, tout le reste m'inditfère...

|

qu'il aurait peut-être rencontré ee

|

Le chaisier avant remarqué ce vas-teadavre et un héritage à telle hen- (SNL -il 
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Et Mufflo avait regardé Léonti-
d’une manière profonde...
—Léontine!... Ah! Léontine!..
v ne me ferais pas cette peine-

Depuis longtemps, d'ailleurs, il
ntait que, pour une cause ou
our une antre. sa femme passait
l'ennemi... Que Léontine, sur

| question ‘‘goupillon’‘’ ne ré-
ondait pas: ‘‘Tue!...‘* quand il
‘lait... ‘‘Assomme!...‘
Sans doute, ehez Léontine,
‘était pas le fruit «l'une convie-
on quelconque.
Une convietion?... Dans ce pe-

t cerveau «d'oiseauf... Allons
one!...
Ses puissantes méninges, à lui
ufflo. pressentaient assez bien
évolution qui se produisait dans

Resprit de sa femme: là, comme
mijours d'ailleurs, c'était l'or-
aeil qui la guidait... le besoin

cè

de paraître... de se faire bien voi:
dans le vrai monde. ., ta soif dal.
ler caqueter chez les Préfleury!..

Elle n'avait pas. comme fur,
Mufflo, ces haines vigoureuses que
fait naître la calotte dans les âmes
bien maconniquement trempées. ..

Et cela I'inquiéte, Mufflo:il n'y
a pas a tergiverser, Léontine hu
échappe!... Et. suprême ironic
des choses !., elle lui échappe pour
se rapprocher de ses pires ennemis.
lesquels n'ont même pas remué le
bout du petit doigt pour l'attirer.
A cette pensée, les poings de

Mufflo se erispaient à lui faire en-
trer ses bagues dans les phalanges,
et il monologuait longuement tout
seul:
—Mon bonheur... ma raison

d'être... «c'est toi, frèle Léonti-
ne!... Je te l'ai dit bien souvent,
et je te le répéterai à satiété:
Moi, le gros ‘‘ pépère ’, j'aime, «n
ouvrant ma porte, trouver la gaie- |

Mais malheur à qui se mettra en-
tre nous deux ! Oh! les prêtres!...
Le petit curé d'hier surtout...
Cet affront* publie à l'église qui
avait amené une scène à tout cas-
ser, le soir, en rentrant... Et elle
avait l'air de la soutenir... cette
misérable Léontine!... Qui sait?
... pourquoi tant insister pour ce
.. Oh! si je savais ca!'...

Et dans son cerveau exalté il se
voit la dupe, lui Mufflo. trente-
troisième de sa Loge... roulé par
une femmelette... par un mauvais
petit sous-viéaire de paroisse, qui
n'avait seulement pas cent sous
dans sa poche. tandis que lui, Muf-
flo. est à la tête de huit mille
franes de rente!...

...0ui..
ser!... Elle se confesse ! Sans quoi
|... pourquoi tant mieux pour ce

baptème?... 
cela, ce vicario n'aurait pas été

| aussi hardi... Et même... Oh!

. elle doit sr confes-

Oui, elle se confesse!... Sans

curé-là à table... chez tes Préfieu-

ry, certainement! Et chez Tui,
après!... La phrase du vicaire Ini
revient à la mémoire: ...Ët ce

petit homme, Madame, l'aurons-
nous brentôt 9 Oh! les wisérables
... les tartufes'... M la saisit
maintenant. la Congrégation, au
collet!...

Et. dans la chambre vide.

poing de Mufflo se tend vers l’en-
nemt invisible... Comme il vasse-

la |

te et nouveau client, et se mon-

trant volontiers aimable avec lui.
recoil pour toute réponse à ses
avances cette proposition inatten-
due :

—-. Je te donne la pièce si *u
me dis où demeurece curé-là... ?
Quand l'abbé Durosean revient

| à la saeristie. Mufflo le suit... at.
tend sa sertie avec une patience de

le

0 Peau-Rouge, l'escorte jusqu'à sa rait deux où trois chaises avec hbon-
heur!

Mais enfin il voit clair...

lui... Suffit!... Halteda!... A
nous deux, les amis!... On verra
qui porte la culotte dans 1'établis-
sement!... D'ailleurs, il en aura
le coéur net... dèsdemnin!...

® * *

A la suite de ces résolutions reé-
pétées, solitaires et d'autant plus
énergiques qu'il! se gardait d'2n

Tout se déroule, limpide, devant |

malheureux qui attendent
tour pour se confesser,.. Oh!
FSC trouvait one fois Léontine, là!

Il

i?

poussées rouges de brute...
démolirait. sa femme... Oui... «

l'apratirait la...

et la boite. et le curd avec!
Puis il passe an pole opposé.
Si, au Heu de la laisser se pren-

dre comme un oiseau au piège, il la  souffler un mot à Léontine, Muffly défendait, la pauvre petite, contre

chapelle, et, farouche, dévisage les | mais de l'église.
leur; enfin sa femme

ie

€

Et, à cette pensée, il se sent des|On va en voir du nouveau...

toute la violence de son amour... fet, de voir des le lendemain ve
de sa main où-, puissant bourgeois <élaneer sur

3 a + | . ° +
| verte... comme une crèpe!.. Elle“les traces rapides de l'abbé... le

N

 

isi

malgré lui...
méro: séquestrant de force une
malheureuse

convent!

ponger le front...

; : , rer CUoeher, l\eZ-In0j ce enré-
* à tel endroit... enfoncant une" : ei her es moe curs

porte pour administrer quelqu'un #22 ef arrive co aeme temps
où demeure le

malade que l'abbé visite,

tolle rue... tel pu- devant la maison

orpheline dans un
Le prendre. ce euré-tà,

ut un autre, la main bien dans le

Mufflo cutie, donne vingt sous

à du portière, informe avee mi.

sac... étalertout cela avec détails fiancee:

authentiques sous les yeux de ….…AMors, c'est bien un vicil-
Lécntine. : “Tiens. les voilic i tard? Quel âge... ? ll à bien de-

i tes curés!" La dégoûter à tout J anda fe sare? 0 Onna pas for-
Et reconquérir

Oni, vest cela,

veave! Lo ALLL ona revedlle by
bat qui dort... Attendez un peu!

cosa porte... ? Vous savez, les eu-

rés, ils ne respectent pas la liberté

des Gens... Fost il riche, le mori-

 boud27...

Dites done...

. YOtisse. vous?...

* * *

_. Vous êtes de la
Du nouveau’... Cleon fut. en of. YES

—Non... Je suis de la Loge! |.

De la Loge!.….

wivre a quelques encablures, sé Lt la concierge furieuse, rroyant
qu ° Ce K- . .PPAPTIE. PAS-gy Gn moque d'elle, pousse Muf-

er presque sous le ventre des chef .
aux "fla en dehors de la sienne.

co. Ab! tu vas vite... .! Tu Ct{ \ suivre.) hat
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LE BULLETIN
METEOROLOGIQUE

PRONOSTICS: Généralement froid
avec neige.

FAITS-OTTAWA
Les retraites fermées

11 y aura réuvion générale de la li-
gue des Retraitants et de tous les
amis de 1'Oeuvre Ges Retraites fer-
mées, dimanche, le 24 février, 2 h. 30,
dans !a chapelle de la Congrégation,
rue Murray.
43-4 LE SECRETAIRE.

980 membres à la Y. M. ©. A,

Le deuxième jour de la campagne

de ia Y. M. C. A. a produit d'assez
satisfaisants résultats car pas moins

 

  

de 180 demandes ont été reçues por-|

tant à 280 le total depuis l'ouverture
de ja grande poussée. On s'attend a
trouver facilement aujourd'hui, le
dernier jour, les 220 membres né-
cegsaires pour atteindre le but visé.
L'éouipe no 10, du capt. Sherwood,
a obtenu 24 membres, celle du Dr
Hooth, 31; E. S. Haruy 27; H. A.

Alilks, 23; R. Richardson, 17; W. T.
Cairns, 14; A. C. Crawley, 15; A. R.
Forde, 10; J. H. Marshall, 9; et S.
A. Nellson, 8.

L'Hydro-Electrique proteste

La délégatipn des assocfations hy-
dre-électriques de la province qui de-
mnanda au gouvernement ces jous-ci

de nationaliser le systèmo du Grand
Tronc et d'appliquer l'électyicité aux
voiles ‘épendantes, tel que proposé
par le rapport Drayton-Acworth,
n ast pas satistait de l'attitude des
autorités.
Une réunion de tous les délégués

fut tenue hier soir et la résolution
suivante fut adoptée à l'unanimité:

‘qu’en vue de la réponse peu satis-

faisante du premier ministre à la dé-
légation, une assemblée générale des

LES AVIATELRS
ANGLAIS:

Les aviateurs anglais ont détruit
139 aéroplanes ennemis au cours

du mois de septembre dernier.—
122 autres furent considérable-
ment endommagés.

 

 

Londres, 22, — L'hon. M. Baird,
secrétaire parlementaire du bu-
reau de l'aviation, a déclaré qu'en
septembre dernier nos aviateurs
ont <létruit 139 appareils ennemis
et en ont mis 122 hors de service.
En un seul jour, ils ont rendu pos-
sible le bombardement de 127 bat-
teries ennemies par nos artilleurs,
la destruction de 28 trous de ca-
nons et 60 explosions d’amas de
munitions. Ceci donne une bonne
idée de la valeur de nos aviateurs
sur le front de l'Ouest.

Les aviateurs ont pris près de
16,000 photographies sur le front
de l'Ouest, an conrs du mois de
septembre, Ils ont jeté 238 tonnes
de bombes au cours des moisde

septembre et d’oetobre.
M. Buird toux hautement le tra-

vail incessant des aviateurs de mer
que les sous-marins allemands n’ai-
ment pas à rencontrer, Il ajouta
que ce qu’il avait dit du frontde
l'Ouest était vrai de tous les au-
tres théâtres de la guerre.

ll y a eu onze raids en Allema-
gne durant les deux mois qui vien-
nent de s'écouler, tandis que les
Allemands n’en ont fait que huit
en Angleterre, quoiqu'il soit bien
plus favile d'atteindre Londres assoctatioms. comprenant toutes les

municipalités et les organisations de
service public en Ontario soit tenue|
à Toronto pour préparer une campa-
Ene afin d'obtenir la reconnaissance
de nos droits”.

Feu chez Louis Gaulin

. Le magasin du bijoutier L. Gaulin,
J Vencoignure des rues Rideau et

Delhousie. a été la proie des flam-
mes. vers 9 heures hier soir. Le ma-
gpain est chauffé par un poéle instal-
lé dans une chambre à l'arrière. On
croit que le poêle étant surchauffé
alluma le fey, aux tables et aux cloi-
2QaR volsinanies.

Malgré la prompte arrivée des pom-
piers, la chambre en un clin d'oeil
fut ‘un brasier. Le stock d'environ
$1,000 eet une perte totale. Le tra-
vail efficace de Ja brigade empécha
le feu de se propager aux magasins
sis dans le méme blec.

, / Lan fermetrre des puits

‘Le Bureau des Commissaires n'a
pas encore pris de décision au sujet
dela‘ fermeture des puits, comme le
veut le bureau d'hygiène. M. Ma-
Callum est lui-même en faveur de les

feFiher. éar il en coûte annuellement
4.14 ville $2,000 pour des gardiens
et pour le maintien. Comme l'eau

‘dqueduc est pure, il n'y a aucune

xoish “ab, migintenir ces puits en opé-
ntédm 4! 5

"HM. Kent at Muir, rependarnt, de-
mapdéreht de remettre la décision à
la temaine prochaine et le Bureau
consentit.

; On donnera pleine valeur

M. Proctor, l'avocat-conseil d'Ot-

tawa, a préparé un règlement qui

donne à la ville le pouvuir de forcer

les marchands de charbon à peser

leurs marchandises sur les pesées ci-
viques, évitant par là toute tentation

de réduire le poids de la tonne ven-

dué aux humbles eontribuables. Le
règlement s'appliquera aussi aux
vendeurs de bois qui devront four-

nir des mesures exactes. La léglsla-

ture. provinciale devra

=

muintenant

dobder son opprobation.

sévère punition au soldat Dubois
Arthur Dubois, mimbre d’un ba-

taillon de Montréal, qui a plaidé cou-

pable à l'accusation du vol de 95
sousdu.tronc des yauvres à St-l'ran-

coib-d'Assises, à été condamné i ileux
uns de péniténcier par le magistrat
Askwith,

Dubois demanda qu'on l'excuse
cette fois afin qu'il puisse rejoindre
sou bataillon, mais le magistrat fit ln

sodrde r1eille.

‘Le, service des trains paralysé
Une inondation à l'installation

électrique a mis un générateur hura

de service hier soir et de 8.50 à 10
heures, le service des tramways fut
paralysé. Près de 90 voitures man-

quèfènt d'énergie. Quoiqu'on remé-

dia du mal en peu de temps, ii fallut
tetohitiieéncer l'opération des trains à
jhtérvalles rézuliers, afin de ne pas
affaiblir' le pouvoir.

Elles étaient de trop

Plds de cinquante jeunes filles am-
ployéés eu bureau des dossiers mili-
taires ont été remerciées de leurs

services. On a découvert que le mê-

me: travail pouvait se faire avec un

bre beaucoup moins considérable.

a donc passé la hache un peu par-

tout depuis quelques jours.
Daus certains services on a cons-

taté qu’une bonne employée pouvait
fairé le travail de deux ou trois d’u-
tè manière tout à fait satisfaisante.
D'aptès cette politique inaugurée
par 18 Heutenant-colonel Houston, on
a déjà remercié près d'une soixantai-
gb de filles. On ne sait pas si on
d'en bnverra pas d'autres, mails on a

pris qu'on est en train de réorga-
ü et d'unir plusieurs de ces bu-
rbaux séparés afin de faire le même
travail plus rapidement. plus effi-
cacement et avec un personuel moins
nombreux. On dit que cette réforme
va faire réaliser au gouvernement

«te économie considérable.

 

AVIS IMPORTANT

Aux membres de l'Union St-Joseph
: du Canada

Le délai accordé par le juge Latch-
foré pour le paiement des contribu-
tions expire le 36 février courant.
Pour être en règle, les membres de-
vroat payer les nouveaux taux.
Au terme d'avril de la Cour Supré-

me d'Ottawa, la cour sers appelée à
ne proncneer sur - validité du rè-

nt im t ROUVEAUX taux.
glome BeComité des membres.

 

que n'importe quel point de 1'Al-
lernagne.

Les services rendus par l'avia-
tion, dit M. Baird, la rendent di-
gne du respect et de lladmiration
de tout l'empire, dont toutes les
parties sont représentées dans le
Corps Royal d’aviation. Plusieurs
des principaux officiers demeurent
au Canada. en Australie, en Nou-
velle-Zélande, en Afrique et aux
lides.
memeGPGI.

LA COMMISSIOND'ENQUETÉ
Le département de la Milice a don-

né, hier, les détails sur la commis-
rion nommée pour faire une enquête
sur os conditions de transport des
‘c\dats de retour du front.

LES COMMISSAIRES.

Les membres de ia commission sont
le lieutenantcolonel H. ID. Hulme, qui
à 32 ans de service dans :a Milice,
qui est avocat dans la vie civile, ayant
pratiqué le droit pendant 22 uns; les
majors D. R. Morton et T. E. Hicks.
Ces deux derniers ont été b'essés au
front.

BUT DE LA COMMISSION.

- La première séance de !la eommis-
sion sera tenue à Ottawa. aussitôt que
‘e: majors Morton et Hicks arriveront
ici. Le décret de formation donne à la
commission d'enquête le pouvoir de

tenir des s“ançes de temps à autre
dans tous autres endroits qu'il serait

nécessaire, dans leur opinion, pour
recueil’ir les témoignages se r'appor-
tant aux conditioms de transport des
sollats canadiens d'Ang'eterre au
Canada ,et concernant la discipline,
l’accommodation et les plaintes sur
les navires ensployés à ce transport
La commission fera rapport de
opinions basées sur la preuve qui de-
vra avoir été prise sous serment. Tou-
tes les procédures seront transmises
au so!!liciteur général .

UECHANGEDESCONSCRITS
On a donné les détails d'un accord

récemment fait entre le Canada et
les Etats-Unis concernant la mise
nr vigueur de la loi milftaire à l'égard
des citoyens de ces deux pays. D'a-
près cet accord, les Canadiens aux
Esats-Unis seront sujet à la ioi ini-
litaire, s'ils out de 20 à 40 uns; et
les citoyens américaine au Canada le
seront ici, s'ils ont de 21 à 3) ans.

Les négociations à ce sujet sont
entamées depuis l'automne” dernier.

Les Canadiens ou les Américains
d'âge militaire qui désireront s’en-
rôler dans l’armmée de leur pays de-
vront s'enrôler vu quitter le pay3.

UNE OISETTE DE VIVRES OANS LEST
Washington, 22. — Les Etats de

l'est américain souffrent d’une di-
sette de vivres qui sa cuntinuera pro-
Lablement une soixantaine de jours
encore.
En faisant cette déclaration, hier,

l’admiinistrateur dés vivres. M. Hoo-
ver, dit que la situation n'avait ja-
mafs été aussi critique dans le pays.
Dans plusieurs grandes villes. la ré-
serve de vivres est presque épuisée.

L'administrateur des vivres attri-
bue la cause de cette disette à la con-
gestion des chemins de fer. Le seul
reméde qu'il propose est un mouve-
ment général des chemins de fer
dans ce but à l'exclusion de tout au-
tre commerce.

Les exportations de céréales chez
les Alliés auront un déficit de 45.-
000,000 de boisseaux, à la fin de fé-
vrier, dit M. Hoover. Il en est de
même pour les exportaiions de vian-
e.

    

TOUT EST CALME
—mem==yocee

Quartiers-généraux anglais, 23. —
De grandes patrouilles, des raids et
des mouvements aérions. voilà en
quoi consiste ie travail militaire ac-
tuellement sur le front anglais. La
température continue à se tenir très
belle et sur la plus grande partie du
front le terrain est absolument pro-
pice au déclanchement d'une grande
offensive.

Le correspondant a entendu ra-
conter plusieufs rapports différents,
hier. On lui disait par exemple que
les Franco-Américains avaient pris
l'offensive. Ce sont des rumeurs que
l’on répètera probablement tous les a -

os ene = 45-3

AU PARLEMENT
ONTARIEN

M. Marshall demande à plusieurs

reprises des renseignements sur

‘les écoles bilingues, le nombre

d'enfants qui les fréquentent,

leur inspection. — Les femmes

députés.

 

(De notre correspondant.)

Toronto, 21 — Dès l'ouverture de :i

législature, cette après-midi. l’hon.

Findlay McDiarmid .ministre des Tra-

vaux Publics, a présenté un bill pour

amender l'Acte concernant le chemin
Toronto-Ha:miton.
La que-tion des estimés est ensuite

mise sur !e tapis, p us spécialement

ce qui a trait au service civil. M.
Hartley Dewart, Toronto N.-O., fait

remarquer que ia plupart des mon

tants sont très Élevés et que le mot
“Divers” apparaît un peu trop sou

vent dans les estimés. Sir Wm. Hearst
dit qu'il est impossible de tout mar

quer dans des co'onnes de comptabi-

lité.
M. Wm. McDona'd, Bruce-N., pré

tend qu'i! se glisse un peu trop de pa-
tronage dans les contrats d'annonces
que le gouvernement donne aux di
vers journaux de ‘a province. Il avise

de diminuer ces contrats et par le fait

même économiser.

M. Samuel Carter, Wellington-S., as
sure que le montant de $10,000, te:
qu'i! apparaît dans le volume des es

timés, pour annonces du gouverne-
ment, est par trop exorbitant. Sur ce,
hon. W. H. Hoyle, Ontario-N. fait

une viclente sortie contre :e député de
Wellington-Sud. Celui-ci propose de
laisser les entrées ayant trait au ser

vice civi! en suspens. Le vote est pris

et la motion est battue.
On passe ensuite au ministère d'E-

ducation, M. Thomas Marsha:l, Lin-
coln, interpelle Je gouvernement sur

la condition actuel'e des écoles biiin-
gues, I! dit qu'il y a cinq inspecteurs
pour ces écoles, mais que pas un seul

n’a encore fait son rapport. Les ins-

pecteurs des autres écoles ont tous
présenté le leur, et il déclare que la

Chambre.doit connaitre ce qui se fait

dans les écoles séparées bilingues.
L'hon. Dr Pyvne n'étant pas présent

sir Willima Hearst déc'are que ces
rapports n’opt pas coutume de paraî-

tre dans les Yivres du ministère, mais
qu'il pourra lui fournir tous les ren-
seignements vou:us privAment. Ce qui

cause beaucoup de difficultés actuelle-
ment, c'est le manque d'instiutteurs
qualifiés. Le gouvernement t'a pus
encore pris de décision pour trouver
une so!ution à cette importante ques-

tion.

Au sujet de l'inspect!on des éco'ea
publiques. les estimés montrent un

montant additionnel de $9,000, et pour
les écoles séparées $1.700. M .Alhert
Pinard. Ottawa, demande si cela com-
prend les augmentations de salaires.

L'hon. FT. B. Lucas \ui répond affir-
mativement.

M. McDonald, Bruce, se décdare sa-
tisfait des augmeritations. ‘‘car. «it-
il, il ne faut point laisser tomber l'â-

ducation, même en temps de guerre.

C’est une question des plus vitales
ponr notre province,
Cependant, M. Marshall revient en-

core à la charge. Il voudrait connaî-
tre le nombre d’enfants qui fréquen-

tent les écoles bilingues et le nombre
d'écoles qui ont des instituteurs qua-
l'fiés. L'hon. Lucas lui répète de ve-
nir à son bureau et qu'il aura là tou-
tes les informations.
Sous la rubrique “octrois”, ‘es esti-

més mentionnent un montant addi-
tionne) de $100,000. M. S. Ducharme.
Essex-N., demande si ce.a couvre tou-
tes les écoles de la province.

M. Lucas—"“Oui.” 
ses |

écoles
depuis

M. Ducharme.—‘Même les
qui n’ont pas reçu d'octrois

; que:ques années?

M. Lucas—"Ce chiffre couvre tou-
| tes les écoles de la porvince qui se
conforment à ‘a loi.
M. Mageau, Sturgeon Fa!:s.—"Quel

est le montant approximatif qui re-
pose actuellement dans le trésor de

‘a province, revenant aux écoles qui
l'ont pas reçu l'octroi du gouverne-

ment?
M. Lucas—“I! est très difficile de

faire connaître à mon honorab:e ami
la somme rée.ie, puisque cette somme

est versée au fonds d'amortissement

voir le renseigner sur ce =ujat.”
M. Mageau va pour se lever. mais le

premier ministre l'interrompt. “Nous
sommes à discuter sur les estimes
dit-il; nous n’avons point de temps à
parler de cette question aujourd hui.
Attendez quelque temps et vous aurez
‘’occasion alors de demander au gou-
vernement toutes les informations
que vous voudrez.”

M. Lucas reprend encore et dit que
quand même il voudrait renseigner
son ami de Sturgeon Falls, il ne le
pouvait, puisque le nombre d'écoles
recevant des octrois n’est jamais le
même. “Il y a des “fluctuations” à
chaque année’, ajoute-t-il.

M. Mageau—‘Vous dites que le
nombre varie chaque année. Quelles
sont les écoles qui obéissent à la lof
et celles qui n'obéissent point? Le
gouvernement voudrait-il! me fournir

des chiffres à ce sujet? ,
M. Lucas.—Si vous voulez attendre

que le ministre d'Education soit pré-
sent. il pourra vous répondre aux de-
mandes que vous formulcrez. Je ne
puis le faire moi-même.
M. Mageau.—C'est toujours la même

chose qui se renouvelle chaque année.
On évite des exp:ications qui éc'airci-
raient beaucoup la situation. Nous ne
pouvons obtenir aucune satisfaction
de la part du gouvernement à cet ef-
et.

Sir Wm. Hearst (impatienté). —
Que mon ami sacue que nous sommes
à voter les estimés. Ses consid£ra-
tions sont hors d'ordre. Comment pou-
vez-vous prétendre obtenir des infor-
mations quand le ministre ast ab-
sent? Poursuivons ‘es estiméa!
M. Mageau.—Très bien, alors! Je

feixi un vrare du jour sur cette ques-
tion. - 14e

wue:ques minutes après, sir Wm,
Hearst proposa l'ajournement à ven-
dredi.
M. Proudfoot, leader de "Opposition,

doit présenter demain un bii! pour
rendre :es femmes éligibles comme
“candidates” à la légisature.
M. W. J. Lowe. Pee, demandera au

ministère quel est le personnel de
l'hôpital militaire  d'Ontario, à Or-
pingotn, en Angleterre, la date de la
nomination de chacun et leur âge.
N B.—Dans ie rapport de vendredi

dernier, à propos au débat sur le bud-
get, l'orateur qui a succédé à M. Ma-
seau n'est point M. J. C. To!mie, de
Windsor, tel que mentionné, mais bien jours. Suite à la Se page.

de la province. Je regrette de ne pou-

LAMAIN-D'ŒUVRE ORIENTALE
Montréal, 22.—Parlant au conseil des Métiers et du Travail, hier soir,

M. W.-0. Potts, organisateur de la fraternité des charmpentiers et mesui-
siers à dénoncé en termes énergiques l'importation proposée de main-
d'ocuvre orientale. ‘A Vancouver, dit-il, il y a quelques années, les
manufacturicrs firent venir un plein navire d'Hindpus, Jes ouvriers se
reudirent sur les quais et dirent au capitaine que le premier Hindou qui
mettrait le pied sur le sol sérait criblé de balles. Pourquoi ue faites.
vous pas lu même chose au sujet des colies”

——

LESANGLAIS ÀJERICHO
Londres, 22, (Officiel).—Les troupes anglaises ont pris la célèbre

ville de Jericho en Palestine. A

LE TRANSPORT DES VIVRES |

 

=-—

Washington, 22.—M. Herbert ©. Hoover, administrateur des vivres
vméricain, déclare que les prochains soixante jours verront une pénuric
de vivres comme jamais en ont connue les Etats-Unis et les nations qui
lui sont alliées. Ll fait appel 4 Padministration des chemins de fer alin
que celle-ci donne encore Une plus grande expansion a Leflore qu'elle fait
pour opérer In circulation des produits d'alimentation au pays ct en

Europe.
Cette nouvelle vient jugjte au moimnent où l'on apprend que la Grane

te-Bretagne, la France et l’Étalie ont réduit leurs rations au minimum et

que des rapports officiels disent que nombre de vaisseaux sont retenus
dans les ports de mer, attendant l'arrivée des produits qu'ils devient
*mporter, et enfin que les Etats-Unis sont fort en retard dans l'exécu-
tion du programme qui leur avait été tracé comme devant être la part
qu’ils devaient remplir, celle de aouvir l'Europe.

M. Hoover a reconnu l’exactitude de toutes ces choses et ajoute
qu’il faut absolument charger un mininum quotidien de huit millions

de boisscaux de blé pendant Jes soixante jours qui vont suivre si l’on
veut faire face à Ia crise, CU c'est là, a-t-jl dit, un record que lon n’a pas
encore atteint. . ‘

DÉFENDRE LA PATRIE
Petrograd, 22.—Une proclamation: publiée aux quartiers-généraux

bolshevikis, à minuit, ordonne la résistance à l'offensive allemande. On
demande à tous les Russes cie défendre Ia patrie en aanger et Petro-
rd est mise en état de siège. . La proclamation, lancée sur l'ordre des
rommissaires du peuple, est signée par Lenine, le premier ministre, et
Krylenko, généralissime bolsheviki. Les commissaires demandent aux
roldats de détruihe les chemins de ier et les vivres. La bourgeoisie est

ippelée a creuser des tranchée: sous peine de mort.

are

Front anglais en France, 22.—Les Francais viennent de céder, fove

‘ement protégée, une partie des lignes de Saint-Quentin aux soldats bri-
tanniques. Le changement s'est opéré sans causer le moindre heurt
varmi les troupe: alliées et sans éveiller d'alerte chez tes Allemands,

 

 

L’ENVAHISSEMENT DE LA RUSSIE
Petrograd, ‘22—Des troupes autrichiennes et allemandes avancent

su sud de la Russe pendant que les Allemands avancent du nord. Les

‘roupes ukrazuiennes se sont jointes aux Miemanuds contre Jes Bolshevi-

kis. Les Polonais de Carmée ‘usse ont proposé un armistice “ dans la
sucrre civile en véciiisant an "a-sage libre dans toutes les directions.

Us veutent marcher ur Varsovie.

"INTRIGUES EN ESPAGNE
mp
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Paris, 22—"Le Temps” reproduit de “PRlsol” de Madrid une let-
tre écrite par von Stohrez, secrétaire de l'ambassade allemande en Ks-
pagne à un dangereux anarchiste, lui envoyant de l'argent pour faire de

la propagande en vue d'amener une révolution et conseillant un atten-

tat contre la vie du roi Alphonse. Deux banques espaguoles sous  Fin-
fluence allemande ont reçu de l'Amérique du Sud, dit le journal, des
fonds de propagande quelque temps avant la grande grève générale.

 Pre er pre me pese — —_ rpm

Front anglais en France, 22.—Lua semaine écoulée u êté la plus fé-
conde de toute la guerre en combats aériens et (rès coûteuse pour les Al-
lemunds. Pas moins de 48 appareils ennemis ont été atteints et dés
*ruits du 16 au 19 e€t pas moins de 350 ont été endommagés et forcés
d’atterrir presque tous derrière leurs propres lignes,

ee PE
<= ——_

LA MAJORITEDUGOUVERNEMENT
Les derniers rapports du vote de : soldats joints à ceux du 17 décem-

dre donnent les résultats suivants pour chaque province:
Gouvernement Opposition

. 4

 

Ile du Prince-Xdouard .... ... 0
Nouvelle-Ecosse ... 2.2 242 4 8 8
Nouveau-Brunswiek ... 7 4
Québec 1. 244 224 241 2420 3 62
Ontario ... ... ... .. ... .. %t 11
Manitoba ... ... ... .... 212 13 1
Saskatchewan .. .. 222-1216 0
Alberta ... ... ... . .. .. ... 12 1
Colombic-Anglaise ... 2222 2222 13 1
Yukon ... 2120 222 211 24244 0 1

143 03

La majorité du gouvernement se trouve à Iheure actuelle de 50,

  —

FERMETURE D'AGENCES FEDERALES
L'honorable Arthur Meighen, ministre de l'Intérieur, & ordonné la ferme-

ture de 7 agences et de 27 sous-agences des terres fédérales, dans les provinces de
l’Ouest. Le ministre déclare que cette fermeture économisera znnuellsment une

 

 

 

L'ELOGE DE SPRING-RICE
—

Londres, 22 — A la Chambre des
Communes, hier, lord Robert Cecil a
annoncé que ‘e très honorable A. J.
Ba:four, secrétaire des Affaires E-
trangères, qui assistait au service de
commémoration de feu sir Ceril

LE MARCHE
Montréal, 22 — FHy eut de l'excita-

tion, hier, çur le marché à l'avoine et
‘es prix ont monté jusqu'à 4 sous le
bcieseau. Rien de nouveau sur le mar-

M. OLIVER
EST BATTU

puté libéral d'Edmonton, est|
battu par le vote des soldats.—

Les civils lui donnaient une ma- '

jorité de 80 voix.
|

L'hon. Frank Oliver, ancien dé:
puté libéral d'Edimonton, ne siégera
pas Au parlement fédéral pour repré-

senteson comté. En ne tenant
compte que du voie des civils, il
avait une majorité de 80 sur son ad-
versaire, le brigadier-général Gries-
back. Avec le vote militaire du Ca-
nada, Griesback a une majorité de 92.
Cette majorité sera encore augmentée
par le vote «les soldats d'outre-mer.

Dans le comté de Cumberland
(Nouveille-Ecosse), l'hon. Rhodes est
aussi élu grâce au vote des soldats
qui ont voté au Canada.

Quatre autres sièges sont tres in-
certains dans les provinces mariti-

mes.
Dans Laurier-Outremont, Blondin

a recu 208 voies de soldats et sou
adversaire 43, Ceci ne change rien
au résultat. Dans Westmount, Sévi-
giy et Leduc ont recu le même nom-

bre de votes de soldats.
Dans Chambly-Verchères, le vote

des soldats va empêcher M. Ruinville
de perdre son dépôt.

Dans Winnipeg Centre, le candi-

dat unioniste a recu 1.085 votes de

soldats et le candidat libéral 46. Dans

 

|

Moose Jaw, M. Calder a regu 202
votes de suldats el son adversaire
n’en a regu que 19. Dans les pro-

vinces maritimes la majorité des sol-

dats ont voté pour le gouvernement,
mais les votes sont plus également
partagés que dans l'Ouest et dans

l’Ontario.
On s'attend de finir demain soir

le comptage des votes militaires en-
registrés au pays. Il semble clair

que ce vote ne changera le résultat
que dans deux comtés, Cumberland
et Edmonton-Ouest, où les unionistes
gagnent grâce à ce vote miilitaire.

On attend la semaine prochaine les

résultats d'outre-mer. Ce vote va

apporter encore quelques sièges aux

unionistes, mais il est hors de doute
qu'il n’y aura pas assez de votes en
faveur de Blondin et de Sévigny pour
les faire élire.

treetAD Arete

OTTAWA-EST VEUT DEUX PONTS
ll y a malentendu concernant les

| ponts reliant Ottawa-Est à la ville.
I! paraîtrait que lors de la cons-
truction du pont de, l'avenue Prbto-
ria, le gouvernement consentit à dé-
irayer sa part du coût de l'entrepri-

se à la condition que le vieux pont
en bois soit enlevé.

Or depuis ce temps, les citoyens de

re quartier sont convaincus que le

seul pont Pretoria n’est pas suffisant

pour leurs besoins et ils veulent ou

que le vieux pont de bois suit laissé

en place ou que le gouveris:ement lc

remplace par un pont moderne.

Une délégution importanie d'Oitta-
wa-Esi, présentée par les

“ort ct Plaut, a demandé aux auto-
rités locales de lui préter main-forte.
La ville à promis de faire tout
son possible pour influencer le minis-

tre des canaux et chemins de fer.

NOS HEROS DANS LA
GRANDE GUERRE MONDIALE

Tel est le titre d'un volume qui
renfermera les photogravures de tous
ses officiers, garde-malades, sous-of-
ficeirs et soldats,enrôlés dans Hull.

Les solduts et les parents de sol-
dats sont priés de bien vouloir faire
parvenir le plus tôt possible leurs
photographies ainsi que leurs aoms
et adresses au

 

 
Spring-Rice, lui demandait d'exprimer
à la Chambre sa sympathie sincère
pour la perte que !e pays souffrait par

mort de c2 serviteur public très
distingué.
— .

Aucun ambassadeur n'a eu à rem-
p:ir des devoirs plus délicats ou plus
importants que ceux que sir Ceci.

Spring-Rice a eu à remplir, dit lord
Robert, et pas un ambassadeur n’a
jamais remp!i sa tâche avec une dili-
gence plus constante,une habl'eté plus
frappante et um p.us grand succes.

 

SUR LE FRONT ITALIEN

Rome, 22.—Hier soir, huit agro-
planes ennemis ont survolé les villes
en arrière de notie ligne, causant des
dommages considérables. Padoue a
été bombardée trois fois de nom-
breuses bombes ont été jetés sur Vi-
cenza, Mestre, Venise et Trebazleghe.
Nous avons heuretisement que peu de
victimes à compter.
Un de nosescadrons a bombardé

la station de chemin de fer d'Inns-
bruck, z or

  ché à la farine. La demande continue
bonne pour la nouvelle farine, en cer-
tains cases commandes arr!vent plus
vite que !es chemins de fer ne peuvent!
“e- traneporter.

Le ton du ‘marché aux oeufs est
resté très ferme et les oeufs frais ont
été vendus à 68 et 70 sous la douzaine.
Voici les prix:

Beurre, 49 1-2 à 51c; fromage, 21

1-4 à 21 3-4c; avoine, $1.11 3 $1.13; fa-

rine. $11.10 4 $11.20; foin, $17.00 ;

oeufs, 58 à G0c; patates, $2.10 a $2.15;

ard, $35 a $28; graisse, 26 à 29 1-2c.

 

IL VEUT DEMISSIONNER

Cornwall, 22 — John G. Hunter,
qui fut membre dr la brigade de feu
ici pendant 50 ans et chef du départe-
ment du feu peadant 34 ans, a offert
sa démission. her. mais on l'a per-

Lieutenant FE. LUSSIER,
Ï Edifice du 70ème Régiment,

Hull,
, Un représentant se rendra ensuite
‘vhez vous et vous donnera tous les
détails.

Votre assistance est
ment solticitée.

mrrsEE

FERMIERS EXEMPTES
Les autorités fédérales ont appris

que plusieurs cultivateurs n'ont été
exemptés qu’au ler juin et qu’en

mul, ils devront abandonner la pro-
duection pour embrasser la carrière
des armes. Le gouvernement dé-

“lare qu’il ne veut pas enlever ses

bras à la terre et tous les cultiva-
teurs qui n'ont obtenu qu'une ex-
emption temporaire, en se présentant

aux tribunaux avant l’expiration de
leur période d'exemption. pourront
obtenir un sursis et cela tant qu’ils
se prouveront de véritables cultiva-
teurs.

respectueuses

45-3

  

L'AFFAIRE DU C. N. R.

 

Toronto, 22 — Devant la commis-
sion d'enquête du C. N. R., a Osgoode
Hal, le premier ingénieur de la com-
pagnie. M. MacLeod, a déciaré que le
C. N. R. n'avait pas transporté beau-
coup de munitions et de matériel de
guerre, mais qu'il avait transporté
beaucoup de soidats. C'est le C. P. R,
qui a fait le transport du matérie! de
guerre destiné à la Russie.

Le juge Meredith demanda au t*
moin s’i! était vrai que c'est à la de-
mante des directeurs de la compagnie
et à cause des difficultés financières
qu'il s'était vu obligé de diminuer le
nombre d'hommes dans chaque équipe
de sectionnaires. M. MacLeod répon-
dit qu'il n'en était rien. L'Ouest est
assez payant pour entretenir !a ligne

en bonne condition. Ce qui nous ob:i-
gea pendant un certain temps à em-
D'oyer moins d'hommes c'est la haus-
se des salaires payés par la nouvelic
usine de chars à Fort William.
M. MacLeoi a admis que le Cana-

dien Nord aurait pu transporter plus
de grain, s'il avait eu le nombre de
wagons requis.

SUR LE FRONT FRANCAIS

Paris. 22.—Les deux artilleries ont
été assez actives sur tout le front,
particulièrement dans les régions de
Pinon, Vauxaillon, Malmaison, Guy-
encourt et la Butte du Mesnil.
Nos pilotes ont descendu hier trois

aéroplanes allemands et forcé deux

 

   suadé de renter à la tête de ce dépar-
tement. -

autres à descendre sur leurs propres

échevins ‘

UN INCENDIE
DESASTREUX

 

L'hon. Frank Oliver, l’ancien dé- Une mère et ses enfants sont con-
sumés par les flammes qui dé-
truisent leur demeure.

Kaint-Amable de Verchères, 22.
—lUn incendie désastreux à causé

ict ier matin la mort d'une mere

de famille et de six enfants.

Je terrible malheur s’est abattu

chez un de nos concitoyens les plus
estimés, M.
Une heure après avoir allumé son
poète alors qu'il s'était recouché.
M. Beauchemin fut éveillé par l'o-
deur acre de la fumée. I se leva
aussitôt et en un rien de temps
toute la maison n'était plus qu'un
brasier. M.
onze enfants
réussirent à se sauver. Les vieti-
mes sont Alphonse, 13 ans; Alma,
10 ans; Justine, Ÿ ans; Alfred, 7

uns; Paul, 5 ans: Eugène, 3 ans.
Mme Beauchemin, en voulant sau-

Louis Beauchemin.

avait
seulement

Beauchemin
et «ing

ver ses enfants, s'infligeu des bles-
sares mortelles et succomba peu de

temps après.
Les voisitis se portèrent an se-

cours des sinistrés mais ce fut en
vain.

L'incendie, semble-t-il, à été al.
lumé par le poële surehauffé.
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DECES

BILLY—Madame Louis-J. Billy, née
Lina Deschamps, décédée mercre-

di, le 20 février, à l‘âge de 34 ans.
Elle était la soeur de M. l'abbé Des-
champs, vicaire à St. Mary's Bays-
water. Funéräflles samedi matin à
8 heures. Départ de la maison mor-
tuaire, 251 rue Dalhousie, à 7 h. 45
pour la Basilique et de là au cimetiè-
re Notre-Dame. Parents et amis
sont priés d'y assister sans autre in-
vitation. 44-2

ee__

A LA POINTE GATINEAU
Grand euchre à la salle pa-

roissiale organisé par un grou-
pe de dames du village au bé-
néfice des pauvres et des oeu-
vres paroissines.

DIMANCHE, le 24 FEVRIER

Prix d'entrée: une poche de
patates. Autres magnifiques

| prix seront distribûés aux vain.
queurs.

: Admission: 23 sous.

A tous cordiale invitation, 45-2 |
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A ceux qui voudroit e¢ rene’

seigner sur cette région nous
fournirons toutes léé ihformin-

 

tions voulues moyennant la
somme de une piastre.

Adresser:| .
Il AGENCE COMMERCIALE ET

DK RENSEIGNEMENTS
Boîte 133,

Amos,
| Pontiac.       

  

Mode Pratique
PATRONS A 10 SOUS

Marque ‘‘Gorcy’’
Les patrous du “ Droit’’ sont les

seuls qui suiveut rigoureusement lu
mode. Leur emploi simple et économi-
que satisfiit les plus élégantes, 

|i

|
Ï

|

 avant d'ètre retourné an
des patrons du ‘‘Droit’’, Ottawa, Ont.

sa
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e    

+
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5800-—Jaquette de printemps pour
dames; 5 grandeurs de 33 à 42
pouces de buste: matériaux: I
3-4 verges en 42 pour 36 de buste.

Voici le coupon qui doit être rempli
département

 

Département des coupons

COUPON 5800
Nom ......... .

Ville .. .. 22 22 12 24 1e Le 4e

Grandeur .. ce

Pour fillettes ou enfants, mentios-
nez l'ige seulement. . 

 

 

 lignes, SIL. 00 2 MeaRP

Envoyez ce coupon, après que vous
l'aurez rempli, au département des pa-
trons du ‘‘Droit’” avec 10 sons; soit en
timbres, soit en argent et le patron ci-
dessus vous sera envoyéquelques jause
après

&
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